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FAIS CE QUE DOIS

Extra
La lutte se poursuit dans Labelle
La parole est aux chefs !
Une nouvelle lettre de M. Ewart 

tion qu’il faut poser
Une autre ques-

M. Ewart vient de faire un pas de plus. Nous avons signalé 
hier l’appel qu’il a récemment adressé aux quatre candidats 
d’Ottawa. A l’heure même où nous écrivions notre article, le 
célèbre avocat annnonçait, dans VOttawa Citizen, qu’il venait 
d’adresser à MM. King, Meighen, Forke et Patenaude, en y ajou­
tant un ou deux paragraphes, le questionnaire qu’il avait précé­
demment soumis aux candidats d’Ottawa.

Cela est juste, car s’il est utile de connaître l’opinion de tel 
ou tel candidat, il est plus important encore de connaître celle 
des chefs de groupe.

Et ceux-ci, moins encore que les candidats ordinaires, n’ont 
le droit de se dérober à de pareilles questions.

* * *
M. Ewart demande donc à MM. King, Meighen, Forke et Pa- 

lenaude s’ils sont d’avis que le Canada devrait formellement

MM. Bourassa et Jodoin sont mis 
en nomination

Le dépôt du candidat Jodoin est saisi

qu en cas de guerre franco-allemande, il prendra 
cause contre l'agresseur.

C’est la question même qui avait été posée aux candidats 
d’Ottawa. M. Ewart y ajoute ceci: “Vous observerez que la 
question n'est pas de savoir si le Canada participera à un effort 
pour créer en Europe une atmosphère de paix, en donnant à la 
France et à VAllemagne la sécurité contre le renouvellement de 
la guerre entre elles. Ceci est déjà fait. Et la question pour 
nous est simplement de savoir si nous nous engagerons volon~ 
tairement à participer à une guerre européenne si, en dépit des 
pactes et des traites d’arbitrage, la guerre éclate de nouveau.”

Nous avons démontré hier, par l’analyse d’une dépêche de 
Londres, que ce n’est pas là un problème théorique, qu’en An­
gleterre même on escompte l’adhésion formelle des Dominions 
au pacte de Locarno.

* * $
Mais il y a plus.
M. Ewart déclare que, pour son compte, il est d’avis que le 

Canada ne doit prendre aucun engagement pour l’avenir, que 
“nous devons réserver notre parfaite liberté d’agir comme nous 
le jugerons convenable lorsqu’arrivera le temps de la décision.”

Â notre avis, on a le droit de poser aux chefs et à leurs can­
didats une autre question.

On a le droit de leur demander d’après quel principe, adve- 
nant une pareille crise, ils régleront leur conduite.

Car, en Angleterre même, il y a toute une école qui soutient 
qu’avec ou sans signature le Canada se jettera dans la guerre — 
contre la France ou contre l’Allemagne — qui pourrait sortir du 
pacte de Locarno. Et nous savons qu’il est toute une école, chez 
nous aussi, qui soutient que nous devons suivre l’Angleterre 
dans toutes ses aventures militaires.

Qu’une nouvelle guerre, qui aggraverait encore notre situa­
tion economique et risquerait peut-être de déchaîner ici la

Suerre civile, soit la suite de notre adhésion formelle au pacte 
e Locarno, ou qu’elle sorte d’une nouvelle application du prin­

cipe de la “solidarité militaire des pays d’Empire”, cela — du 
point de vue des conséquences pratiques — ne ferait guère pour 
nous de différence.

Et c’est pourquoi il importe que chefs et candidats nous 
disent tout de suite s’ils jugent que le Canada, toutes les fois que 
l’Angleterre trouvera à propos dé se battre ou y sera contrainte, 
devra suivre la métropole; s’ils croient, en somme, au principe 
qui a commandé notre dernière et lamentable aventure et qui, 
logiquement, pourrait nous conduire n’importe où: la solidarité 
militaire des pays d'Empire, pour l’appeler de nouveau par son 
nom.

L’expérience nous a durement démontré que, du point de 
vue le plus brutalement matériel, cela a une énorme importance.

* * *
Certains candidats ont déjà fait des déclarations telles qu’ils 

ne devraient éprouver aucune hésitation à les préciser ou a les 
répéter. Les autres doivent être invités à s’expliquer nettement.

On mettra cet après-midi en nomination dans Labelle un 
candidat qui, pour son compte, n’a voulu laisser aucun doute 
sur son attitude. “.. .Je m'oppose résolument, a-t-il dit dès son 
entrée en campagne, à toute politique, à toute manoeuvre propre 
à entraîner de nouveau le (.anada dans un conflit oit son terri­
toire NE SERAIT PAS DIRECTEMENT MENACE.” Il est fort 
possible que d’ici quelque temps ce candidat aide ses collègues 
moins loquaces à tirer la situation au clair.

Orner HEROUX

Papineauville, 22 (D.N.C.) — A 2 heures précises, M. le no­
taire Boulais, officier rapporteur pour le comté de Labelle, a dé­
claré MM. Henri Bourassa et Henri Jodoin régulièrement mis en 
nomination. Une foule immense est réunie autour d’une vaste es­
trade construite spécialement pour la circonstance. M. Théo. Bon­
homme, maire de Papineauville, préside, entouré des maires et 
préfets venus de toute la région

Le train spécial du Devoir est entré en gare à 1 h. 30 avec plus 
de 250 voyageurs dont un très grand nombre cueillis en route. Des 
électeurs des quatre coins du comté et même des comtés voisins 
sont arrivés en grand nombre. Jamais on n’a vu tant d’autos à 
Papineauville. On acclame le nom de M. Bourassa avec enthou­
siasme.

UNE VIVE SENSATION
Immédiatement après la mise en nomination, un huissier 

de la Cour Supérieure a saisi le dépôt du candidat Jodoin, en ré­
clamation d’un jugement de la Cour Supérieure de Montréal.

La saisie a créé une vive sensation.
Cette saisie ne met pas fin à l’élection. Le dépôt est entre les 

mains de Sa Majesté. Si le candidat n’a pas le nombre de suf­
frages nécessaires pour sauver son dépôt au scrutin, H le perdra 
quand même, car le montant sera remis à la personne qui a fait 
opérer la saisie. S’il perd son dépôt au scrutin, le gouvernement 
garde les deux cents piastres.

A la suite de la mise en nc#mation des deux candidats, le 
candidat libéral, M. Henri Jodoin, a parlé dix minutes. B a lu un 
télégramme venant de M. King et daté d’il y a quelques semaines 
le considérant comme le candidat officiel du parti. M. Jodoin a 
ajouté qu’il est le choix d’une convention officielle et qu’il a le 
droit de compter sur la loyauté des libéraux pour l’aider dans son 
élection.

M. Bourassa a fait un exposé de sa politique et était très en 
forme. L’assemblée s’est close vers quatre heures, après avoir été 
un très gros succès pour M. Bourassa.

La lutte va se poursuivre ces jours-ci; les partisans de M. 
Bourassa sont assurés de la victoire finale.

Il n’y a pas eu d’autre discours à l’assemblée que ceux de MM. 
Jodoin et Bourassa, les deux candidats en présence.

* * *
Au comité central libéral, on nous dit que les nontinations 

ont eu lieu dans la région de Montréal telles que prévues. Tous 
les candidats libéraux annoncés ont été mis en nomination. On 
prévoit cependant que lundi ou mardi prochain, quelques candi­
dats se retireront.

A trois heures, cet après-midi, on nous annonce au comité 
conservateur que la nomination s est passée sans incident dans 
les divisions de Montréal, où ils ont des candidats partout.

Les gros scandales électoraux de l'heure
Le Star de Toronto reprend une antique manoeuvre du Star de Montréal—Ceux 

qui veulent dominer de Montréal toute la politique canadienne —Qu’On» 
tario et les reste du pays s’unissent contre Montréal! crie le Star de To­
ronto — Un scandale préliminaire du Star de Montréal — De sensationnel­
les révélations de lord Atholstan d'ici quelques heures — Scepticisme po­
litique de mise, d’ici huit jours — Une bonne histoire à propos d’un ac­
cord électoral Bourassa-Patenaude — Patenaudistes déguisés? — Les ima­
ginations travaillent

NOMINATION AUJOURD’HUI DANS 214 COMTES

U actualité
Manifeste électoral

Le candidat Houpillard a deman­
dé â un journaliste de nos ronnais- 
sances de lui eorriRer «on manifes­
te électoral. Le voici tel que sorti 
du cerveau de ce foudre politique. 
Nous omettons Jes aie de peur de 
donner le hoquet au lecteur im­
pressionnable :
Intelligents électeurs :

Ce n'est pas sans crainte et trem­
blement que je me, suis décidé A 
briller uns suffruftes. Le marasme 
est dans les affaires et les affaires 
de notre cher beau et grand pays 
vont mal. Mieux que moi nous sa­
ner que des hommes ou plutôt des 
monstres parcourent actuellement 
notre grand Canada pour ameuter 
les habitants comme des loups fit- 
lieux afin de les faire noter contre 
leurs Intérêts et les lancer dans les 
boucheries sanguinolentes des guer­
res futures.

Soutenus par des capitalistes aux 
'urges fonds, ils sèment l’or dans 
l'espérance de s'élever jusqu'au xiè- 
/e où Ils pourront grassement se ré­
compenser de leurs efforts.

Mol, messieurs Us électeurs, je. 
n'ai pas les larges fonds des capi­
talistes pour seconder mes propres 
efforts dans ma campagne mais je 
désire simplement me gagner un 
petit siège d'où ma faible noix fera 
entendre ses formidables accents 
dans la revendication de nos plus 
rhers intérêts.

Ma vie est pure, messieurs les i race, 
électeurs, car si j'ai été une fois 
candidat èchevinnl, j’ai eu la 
chance de ne pas être élu ej 
le me suis promis d moi-mê­
me

dangereuse expérience. C’est la 
seule fredaine que j’ai jamais fai­
te dans la ville et comme je vous 
l'avoue avec une repentance con­
trite. vous avez le coeur assez bien 
Iflacc pour ne, pas m’en chercher 
noise.

Mon programme politique, mes 
chers électeurs, si vous muiez U 
connattre, ça ne sera pas long. Je 
veux dègratver le peuple des Im­
pôts, ce paupre peuple a la proprié­
té foncière si restreinte, qui ne 
compte pour vivre qiie sur les 
sueurs de son front grâce auxquel­
les il s’est amassé un petit pécule 
pour vivre quand il ne suera idus.

C’en serait assez d’un tel pro­
gramme, intelligents électeurs, pour 
m'envoyer en Chambre. Mais là 
ne se bornent pas mes concep­
tions de la vie publique. Je veux la 
réforme, du sénat. A quoi bon gar­
der A Ottawa ces vieux tribuns tout 
décrépits qui ont fait leur temps? 
Je conçois que te pays leur doive 
de la reconnaissance parce qu'ils 
ont longtemps rempli de leurs dis­
cours les ■ volumineuses pages du 
Mazard: alors pourquoi ne. pas 
mettre leurs portraits dans les gale­
ries de notre beau parlement neuf 
et renvoyer leurs corporations dans 
leurs foyers? Je soulèverai certai­
nement, avec votre per mi s ion, celle 
Intéressante question devant mes 
futurs collègues de la Chambre.

* om croyez que c’est là tout 
mon programme? Non, chers ilec-\ 
leurs, votre candidat a plus d'idées 
que ça. Je veux vous parler du ta­
rif, cette question brûlante qui ne 
manque pas d’enflammer tout poli­
ticien soucieux des intérêts de su

de ce courant dévastateur de pro­
duits étrangers.

Et la question des chemins de 
fer? Qu’est-ce que c’est que vous 
pensez que je pense de la ques­
tion des chemins de fer? Je ne 
peux vous laisser plus longtemps 
sous l'approbe de cette important 
point d interrogation. La question 
des chemins de fer, c’est une ques­
tion bien complexe, vous le savez, 
et moi aussi. Pour la résoudre, il 
faut l’étudier à fond et je l’étudie. 
Comme je n’ai pas encore fini de 
t’étudier, je ne peux vous donner 
une solution immédiate, mais vous 
pouvez avoir confiance en ma fai­
ble Intelligence, et vous dire que 
lorsque le moment sera venu, votre 
député, st c'est moi, se lèvera de son 
siège et donnera en votre nom une 
solution dont la gloire rejaillira sur 
votre comté à travers VhisMrc des 
siècles futurs.

C’en serait assez, magnanimes 
électeurs, pour me faire élire par 
acclamation si je n'avais pas d ad­
versaire. Mais le sort a voulu que 
je ne fûs pas seul à convoiter le 
siège a'où se fera entendre, la voix 
de votre beau comté.

Je. berce dans mon coeur d’es 
pair, le doux rê\*c de me savoir élu, 
nu soir du 29 octobre prochain, de 
façon si définitive que jamais plus 
un candidat de quelque couleur que 
ce soit n’osera affronter ma modes­
te éloquence dans des assemblées 
publiquement contradictoires.

Je demeure, très rhers et intelli­
gents électeurs.

Votre futur député anticipé, 
HOV PILLARD

P. C. C. PROSPER
P. S. — Rien le bonjour à vos da­

mes et A messieurs vos enfants, gar­
çons et filles.

Bloc-notes
lin témoignage

Le représentant d’un quotidien 
de Londres, le Daily News, qui 
vient de faire un voyage de quel­
ques semaines nu Canada avec tout stein, 
un groupe de journalistes anglais ! Coolus et de maints autres auteurs 
qui ont été les hdtes du Pacifique duj n’ont même pu* un nom fran- 
Canadien, écrit à son journal, en rais, l’n invpresnrlo « en est avisé

peut accomplir U race canadicnne- 
française, il faut que vous alliez 
dans le nord de l’Ontario. Elle y dé­
friche le pays. Elle travaille à la 
sueur de son front comme faisaient 
jadis les homme». Elle sc multiplie 
et s’enracine au sol. Elle est conten­
te de vivre heureuse, sans être ri­
che. Rie-n que la religion ne soit pas 
mon fort, je dois avouer que j’esti­
me que la religion a beaucoup à 
faire avec cet état de choses. .. Les 
Canadiens français sont catholi- 
ques, plus catholiques que le Pape... 
lis m’ont paru en retard de cent 
ans, — mais ils sont de cent ans 
plus près du bonheur... L’église, 
l’école, le curé font de chaque petit 
groupe une entité distincte. Us ont 
créé un organisme social qui est, 
surtout dans les régions de coloni­
sation, d’une valeur incalculable.” 
Il y aurait peut-être des réserves à 
faire sur certains points de ce que 
M. Hugh Martin écrit au Daily News 
do Londres. Mais, dans l’ensemble, 
son témoignage démontre bien com­
me quoi l’organisation paroissiale 
est un des grands facteurs du déve­
loppement de notre race, partout où 
elfe s’est implantée. Et quand elle a 
fléchi quelque part, ou a perdu du 
terrain, rest qu’elle n’avait ni ses 
écoles, ni son église, ni ses prêtres, 
ou qu’il kii manquait un de ces 
trois éléments essentiels à sa cohé­
sion.
Le théâtre convenable

l>ans sa dernière lettre à ses fidè­
les sur le mauvais théâtre à Mont­
réal et sur l’industrialisation de Ja 
presse nui fait de la publicité pay­
ante aux pires pièces des répertoi­
res qu’on nous a trop souvent impo­
sés, S. (i. Mgr Gauthier disait que 
même "par simple délicatesse pa­
triotique on devrait une foi» pour 
toutes éloigner de nos scènes théê- 
trales des productions malsaines 
qui, à tous les points de vue ne peu­
vent faire que du mal” (journaux 
du 9 octobre 1925). Il y n dans 
le répertoire français moderne et 
contemporain des oeuvres conve­
nables et qui donnent une plus ex­
acte idée de la vie et de la famidle 
françaises mie les pièces des Bcrn- 

des Wolff, des Croisse!, des

A deux heures cet après-midi, les 
formaltiés de la nomination officiel­
le des candidats auront eu lieu dans 
214 des 245 comtés fédéraux du Ca­
nada. On ne prévoit pas qu’il y ait 
plusieurs acclamations et le nombre 
en restera en bas de la vingtaine. 
Pour ce qui est des 31 autres com­
tés du pays, très grands ou très 
éloignés et difficiles à parcourir,-— 
ainsi Chicoutimi-Saguenay et Gas- 
pé, dans notre province, — la nomi­
nation des candidats a eu lieu jeudi 
dernier, le 15.

La mise en nomination de deux 
ou plusieurs candidats, aujourd’hui, 
dans la plupart des comtés du Ca­
nada, ne signifie nas qu’il faut ab­
solument que les électeurs y aillent 
aux urnes électorales jeudi pro­
chain, le 29.

€ar, dans l’intervalle, n’importe 
lequel des candidats a toujours le 
droit de se retirer et de laisser le 
champ libre k ses adversaires. Dans 
ce cas, et s’il n’y avait jusque là que 
deux candidats sur les rangs dans 
le même comté, le candidat qui ne 
se retire pas ©st élu par acclama­
tion; et le candidat qui abandonne 
la bataille perd tout droit de recou­
vrer son dépôt de $200, qu’il fait, 
aux termes de la loi, en posant offi­
ciellement sa candidature et en dé­
posant son bulletin de présentation 
chez l’officier-rapporteur de son 
comté.

Il y a règle générale très peu de 
ces sortes de dénouements à une 
bataille électorale; c’est d’habitude 
quand un des deux candidats se 
trouve dans l’impossibilité totale, 
pour cause de maladie ou de morta­
lité. de mener sa campagne jusqu’au 
bout. Son parti ne peut alors le rem­
placer, vu que le jour de la nomi­
nation est passé, et son adversaire 
est élu sans plus.

Les histoires d’élections
La période très courte d’une se­

maine qui s’écoule entre la mise en 
nomination des candidats et la date 
du scrutin, — d’aujourd'hui au 29 
courant, dans le cas présent, — est 
celle où les partis jouent leurs der­
niers atouts, — et les cartes sont 
parfois truquées, les dés pipés.

Comme il ne reste alors à peu 
près aucun temps pour vérifier a 
fond les affirmations sensationnel­
les que lancent los partis politiques 
afin d’inmressionner certaines ca­
tégories d’électeurs, les organisa­
teurs et les brasseurs d’élertions 
profitent de l’intervalle entre la no 
mination et le jour du scrutin pour 
charger les adversaires de tous les 
scandales et de tous les crimes ima­
ginables.

Cela s’est vu encore en 1921 alors 
que l’avant-veUle du serutin le Star 
lança a Montréal une histoire fan­
taisiste, du genre, des roorbacks. 
selon laquelle M. Meighen et scs mi­
nistres, s’ils gardaient le pouvoir, 
déménageraient la plupart des 
fonctionnaires supérieurs et des bu­
reaux du Grand-Tronc et des Che­
mins de fer Nationaux de Montréal 
à Toronto, fermant irl d’impor­
tants bureaux et de grandes usine» 
et mettant sur le pavé un bon nom­
bre de travailleurs montréalais oui 
ne voudraient pas quitter Montreal 
pour aller rester à Toronto. Cela 
signifiait que Toronto prenait le 
pas sur Montréal, à ce que rappor­
tait le Star. Cette nouvelle produi­
sit un certain effet dans Je monde 
des employés de chemins de fer et 
des hommes d’affaires montréalais, 
encore que la nouvelle reçut un dé­
menti formel à la toute dernière 
heure.

I^a tactique du “Star” de 
Toronto

Cette année, la même tactique 
loue déjà, mais ce sont les gens de 
Toronto qui l’ont employée depuis 
une couple de semaines. î.e Sfnr 
de Toronto, dans son numéro 
d’hier, pnge trois, sous le titre de: 
The Rale or Ruin Grnhp, — What 
the Montreal Croanf is Doing, re­
prend en sens inverse la pétarade 
du Star de Montréal en 1921. ce 
qui prouve qu’il n’y a rien de nou­
veau sons le ciel politique.

A ce que prétend le Star de To­

ronto, — il se fait du l'este l’écho 
du Globe, dont le pétard a été lan­
cé il y a une quinzaine déjà. — 
“un groupe d’hommes d'argent de 
Montréal, qui ont des ressources il­
limitées à leur disposition, travail­
le à l’exécution de plans auxquels 
ta population de Toronto et de 
l’Ontario ainsi que du reste du Ca­
nada devrait s'opposer vigoureuse­
ment et tout de suite. Ces gens de 
Montréal, non contents des faveurs 
déjà très grandes que leur ville a 
reçues des provinces de la Confé­
dération, sont déterminés à domi­
ner le gouvernement et à dicter 
leur politique au pays. ILS SE PRO­
POSENT DE DOMINER LE PAYS 
OU DE LE RUINER.

"Ils ont des objets bien définis 
en vue. Us se proposent d’acqué­
rir la maîtrise de la situation à Ot­
tawa pour le terme des cinq ans à 
vente et pendant ce temps de ré­
duire à la famine le Chemin de fer 
National, d’en entraver le divelop

des factions, reiwersera des aduii- 
nistratiom et acculera le pays à une 
telle, situation qu’une demi-douzaine 
de financiers de Montréal pourront, 
de leurs bureaux, disposer A leur 
gré de la politique et des intérêts 
du Canada,

“Cela n'est pas exagéré. C’est jus­
tement le coup qui se prépare et au 
quel le pays doit faire face. Il est 
nécessaire que Toronto, l’Ontario et 
le reste du pays s’unissent pour le 
déjouer’’.

Les scandales du “Star” d« - 
Montréal

De son côté, le Star de Montréal 
laissait entendre hier qu'il a dé­
couvert une formidable affaire de 
listes électorale» truquées, au mo­
yen desquelles les libéraux vont ten­
ter de voler l'élection, dans !a pro­
vince de Québec.

Et, d'après nos informations, le 
Star de Montréal va lancer d’ici 

, , , , J - quelques heures, peut-être même
pement de façon d ce que pendant ce\ après-midi, son pétard à lui
ce laps de temps il soit en si mau­
vaise posture, comme entreprise 
d’exploitation publique, qu'il en 
soit réduit à la fusion avec le ré­
seau ferroviaire du Pacifique Ca­
nadien. Cela veut dire que celui-ci, 
qui est une société à capitaux pri­
vés, avalerait son rival, tandis que 
le public canadien resterait grevé 
de toute la dette ferroviaire cana­
dienne. IjCs Chemins de fer de l’E­
tat seraient ainsi une fort belle ac­
quisition pour ceux qui le pren­
draient à ces termes, fl y aurait au 
Canada un monopole absolu des 
transports par chemins de fer, avec 
siège social et bureaux d’adminis­
tration à Montréal. Toronto et tou­
tes les autres villes du Canada res­
teraient avec des voies secondai­
res.”

Le Star de Toronto continue en 
disant que le même groupe de ca­
pitalistes montréalais veut s’oppo­
ser au développement de la gran­
de entreprise de navigation et de 
creusage du Saint-Laurent jusqu'

tout seul, où il tenterait de com­
promettre ensemble les gouverne­
ments Ring et Taachereau. On en 
ignore encore les détails ainsi que 
la portée générale, mais lord Athol­
stan a l’affaire dans sa manche, ain­
si qu'il le la taxait entendre hier 
soir, — page 3 du Star.

Il y disait en effet, entr» lutrcs 
choses que “Ton vient de faire tes 
découvertes les plus stupéfiantes 
possibles quant aux Itetes électora­
les de Montréal. Dans tontes les cir- 
conscrtpttons électorales de la ville 
on a porté sur tes listes des milliers 
de faux noms, d’une façon plus 
scandaleuse et plus extraordinaire 
qu’on ait Jamais vue dans les élec­
tions les plus corrompues qu’il y 
ait eu au pays”. Ainsi, dam un 
seul édifice ft bureaux, Il y a trois 
électeurs véritables seulement sur 
la liste, et 93 noms frauduleux. 
Dans une cour a bois, on aurait ins­
crit trois cents faux noms. Et dans 
certains poils, on aurait ajouté après 
la revision jusqu'à cinquante noms 

i imaginaires. Il reste à attendre 1»
aiAtv.®rani^s ^acs' ‘Iv manière à em-; série de révélations imaginaires oupêcher les transatlantiques ot le 
transport par océaniques de remon­
ter jusqu’à Toronto et aux ports 
des grands lacs; la même clique en 
aurait aussi contre tout projet de 
développement hydro-électrique 
d’ezploitation publique, tout cela à 
leur bénéfice égoïste.

Après avoir roeonté qu’il y a 
quatre ans, aux élections générale», 
ce groupe s’e.vt tenu assez coi parce i 
qu’il pensait que si M. King deve­
nait premier ministre, “il serait le 
prisonnier de sir Loraer Gouin” et
Suc "si le gouvernement siégeait à 

Uawa, il prendrait sa politique à 
Montréal", calcul erroné, dit le Star 
de Toronto “parce que le premier 
ministre King fut premier ministre 
de fait comme, de nom” et que sir 

j I/jmer Gouin dut se retirer, cédant

réelles que le Star de Montréal doit 
entreprendre probablement cet 
après-midi, sur ce sujet et sur le 
compte d’une conspiration entre les 
gouvernements King et Taschereau, 
— détail» qu’attendent les gens un 
tant soit peu sceptiques, en temps 
d’élections.

Bourassa et Patenaude 
ensemble?

Par ailleurs, dans les me* et les 
comités, toutes sortes de potins et 
d’histoires ont couru.

Ainsi, l’on affirme avec sérieux 
que, samedi soir, le 24. à la grande 
assemblée de M. Patenaude à l’A* 
rena, M. Bourassa seva présent, en­
tendra M. Patenaudo abjurer solen­
nellement, entouré de ses princi-

j le pas à M. Ernest Lapointe, "cr • oaux candidats, M. Meighen corn

Vous savez ce 
n’esf-ee nnmf

que c'est que 
le tarif, n'est-ce pas? On appelle ça 
une barrière prêsrrvatrtce. Mol je

cours de route: "La race qui pros­
père, au Canada, c’est la race fran­
çaise... On devait s’attendre à 
cela, dans la province de Québec, 
où il y a près de 2 millions de Ca­
nadiens d’origine française, sur une
population totale de 2,350,000. Mais ... ..---- '
ce n’e.M pas dans cette seule pro- j trouver l’honnêteté cl l'esprit unis 
vince que les Français prennent le i ensemble, si l'on veut «'en donner

ces jours-cl, en faisant jouer, rue 
Ste-Catherinc ouest, un proverbe de 
Musset ej la Souriante Madame neu- 
det, Le public de ee théâtre a 
goûté cette double représentation; 
cela démontre comme quoi dans le 
répertoire eontrrnj»t>raln on peut

dessus visiblement. non plus que
veux en 'faire une 'espèce de mur j dans les Provinces Maritimes, où 
chinois, avec fil de fer barbelé, quf pourtant cettf rare réussit très

la peine. Dorénavant les entrepre­
neurs en speetæles montréalais, 
s’ils laissent encore glisser leurs re-

dt ne Jus tenter ceffe mm* pro/éqmi une rois pour fôufes! uïen. .. ,S1 vous voulez voir ce que présentations dans le touche, le

Canadien d'esprit large qui devint 
^ le chef du gouvernement pour ce 
! qui regarde le» affaire» de lu pro 
j vlnce ne Québec", le Toronto Star 
continue:

"Comme le groupe de la haute fi- 
I nance, montréalaise ne put se ser- 
i vir dr M. King. U pensa A se débar- 
' casser de M. Meighen comme chef 
' du parti consenuteur afin de met- 
j fre à sa place un homme qui ies ser- 
I vit <i leur gré. Ce groupe considé- 
j mit que M. Meighen n'était pas as­
sez malléable et qu'ils ne pouvaient 
pa* TuttUser à ses fins. Mais ces 
gens ne purent réussir à le dèbar- 

J qnrr et ils n'ont pas encore fait leur 
; coup. Cependant on dit à Montréal 
j que M. Meighen va s'en aller pro- 
I chainement, qu’il perde ou gagne 
! son élection et que, s'il est battu 
chez lui, comme cela semble proba­
ble, il s’en retournera A sa profes­
sion d’avocat. C'est alors que ce 
groupe de financiers sortit M. Pate- 
nauae... a qui Ton a dit, pour le 
flatter, qu’il sera le prochain pre­
mier ministre... Ce n'est pas un 
parti canadien, non plus qu'un par­
ti québécois que la haute finance 
montréalaise vient de lancer, mais 
un parli de Montréal, — un parti 
qui fera l'ouvrage du groupe de 
Montréal, créera des divisions et

me son chef, le vouer à tous le» 
diables, reconnaître M. Bourassa 
publiquement comme son seul et 
unique maître, prendre envers lui 
des engagements formels et en re­
cevoir une bénédiction électorale 
grâce à laquelle il remportera 35 a 
40 comtés dans la province. Pour 
une bonne histoire de mariage d'é- 
loetions.,.

D'autres affirment que certains 
candidats libéraux d'apparence 
«ont au fond des patcnaualstes qui 
passeront du côté de M. Patenau­
de le 30 octobre, s’il est élu et si M. 
Meighen a des chance* de prendre 
le pouvoir et qu’entre temps il» re­
çoivent des fonds des deux caisses 
électorales, a'étant liés par lettres 
secrètes envers M. Patenaude qui 
pourrait ensuite les discréditer, 
etc., etc.

Ce matin l’on affirmait catégori­
quement oue de pleines automobi­
les de whisky sont parties pour le 
comté de Labelle, conduites mil­
les chauffeurs de deux gros politi­
cien* montréalais libéraux résolus 
à faire battre M. Bourassa dans son 
comté.

Nous en entendrons bien d’au 
très d’iri le soir du 29 octobre. 
C'est la récolte, finale des potin' 
d’élections qui pousse et fleurit..

Aous-entendu et l’immoralité, n au- j 
ront plus aucune ombre de prétex­
te à fournir pour tenter d’excuser j 
leur conduite et leur attitude.

Et M. Meighen ?
Le Morning P<*t de 'Londres, dit 

qu'il y a "une part de vrai dans 
cette affirmation des conservateur* 
canadiens que sous l'administration 
de M. King l'influence et le com­
merce américains ont pris de plus 
en -plu* d’importance au Canada". 
Que» <J«e soit le premier ministre 
canadien, qu’il s'appelle Ring ou 
Meflfhen, est-re que ««I» Prilt em­

pêcher no* marchand* d'importer 
des marchandises américaine* et 
nos voisins de convoiter et d’exploi­
ter nos ressources naturelles?

G. P.
■»— - - —» > «—■ --------------

Incendie à
l’églige de Varennes

En incendie a éclaté mardi 
après-midi, dan» l'église de Varen- 
ncs à un autel latéral. Ix*s flammes 
ont été éteintes au bout de trente 
ni in u-tes. Les dommages sont assez 
consldérablw. L’autel latéral a été 
pratiquement détruit.

Une nouveauté
/.ANNUAIRE GRANGER

On annonce la publication pro 
chaîne d’une fort Intéressante nou 
vrauté: l'Annuaire Granger pour la 
jeunesse.

Cet Annuaire, de format assez 
1 considérable, contiendra un texte 
très intéressant et sera copieuse 
ment IHustré.

Aucune publication de ce type
«'• «.npore été faite chez non*.
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LETTRES^U DEVOIR
Nom n» pabTTons que des lettres 

signées, ou des communications ac­
compagnées d’une lettre signée, 
avec adresse authentique. Nous ne 
prenons pas la responsabilité de ce 
qui parait sous cette rubrique.

Le congrès des
caisses populaires

Les organisateur» du Congrès 
des ù, T et & octobre dernier, qui 
ont traité de» bienfaits des Caisses 
populaires et de leur importance, 
au point de vue crédit agricole, se 
sont évertués à démontrer l’abso­
lue nécessité de conserver à ces 
merveilleux organismes leur auto­
nomie, spécialement ù l’égard de 
l'Etat. Si. le ministre de l’agricul­
ture, appelé à prendre la parole à 
cette occasion, déclara que, tout en 
favorisant de tout coeur la diffu­
sion des Caisses populaires par un 
octroi substantiel, il était entière­
ment opposé à l’Intrusion gouver­
nementale dans leur administra­
tion.

Il a confiance aux organisateurs 
des Caisses, dit-il, pour parfaire 
cette oeuvre sociale et économique, 
et en assurer le plein succès; et ce- 
là, par une surveillance qu’il dési­
re de plus en plus efficace, affir­
mant de nouveau cependant que le 
gouvernement n’interviendra, pour 
imposer des sanctions, qu’à la de­
mande des intéressés. Voilà qui est 
bien! et souhaitons que, de part et 
d’autre, l'on s'en tienne strictement 
à ces bonnes dispositions.

Le Congrès s’est clôturé par l’a- 
dopilon de trois résolutions, sous 
forme de imeux, qu'il est bon de 
rappeler: lo Qu’une Caisse popu­
laire soit établie dans chacune des 
paroisses de la province de Qué­
bec; 2o Que, pour établir le crédit 
agricole dans la province, il est 
urgent de fonder une Caisse popu­
laire, dans chacune des paroisses 
de la province; 3o Que, pour ve­
nir en aide aux Caisses qui man­
quent de fonds et arriver à établir 
le crédit agricole dans la province, 
les Caisses qui ont des fonds dis­
ponibles, devront les déposer aux 
Unions Régionales; et que copie de 
ces Resolutions soieèt envogees 
aux Unions régionales et aux Cais­
ses.

restées; et cela, pour diverses rai­
sons, qui ne paraissent pas dépour­
vues de valeur. En tout cas, il sem­
blerait pour le moins imprudent, 
dans les circonstances actuelles, de, 
vouloir empiéter sur l’autonomie 
et la liberté des Caisses, en leur 
imposant l’obligation de verser une 
partie de leur capital et de dépo­
ser leurs fonds aux Unions régio­
nales.

C’est le projet émis par certains 
propagandistes de la Coopérative 
Fédérée, il y a déjà quelques an­
nées; obliger les Coopératives loca­
les à souscrire une partie de leur 
capilal, <i acheter et à vendre par 
l’entremise de la Coopérative Fédé­
rée. Des quelques centaines de co­
opératives existantes, combien g 
en a-t-il qui ont accepté ce projet, 
tel quel? Et la Coopérative Fédérée 
a-t-elle tenté de faire passer une 
loi dans ce sens par le gouverne­
ment? Les organisations paroissia­
les, surtout économiques, sont ja­
louses de leur autonomie, tout en 
aimant à se grouper, pour protéger 
leurs intérêts et progresser; mais 
elles ne sont pas i*rêtes à accepter 
aveuglément tout projet Insuffisam­
ment mûri et dont les avantages, à 
divers points de vue, paraissent 
plus ou moins problématiques...

Que les Unions régionales prônent 
les avantages de la centralisation et 
s’efforcent d’attirer l’eau au mou­
lin, comme le fait la Coopérative 
Fédérée, rien à dire pourvu que 
l’on ne promette pas plus de beur­
re que de pain et que l’on procède 
honnêtement. Mais, que l’on tente 
de faire modifier la loi des Caisses 
par la Législature, pour faire ava­
ler de force ce projet de centrali­
sation, et cela avant d'avoir l’ap­
probation en bonne et due forme, 
de la grande majorité des Caisses, 
encore une fois: ce serait une gra­
ve imprudence, qui pourrait avoir 
des conséquences tout à fait dif­
férentes de celles que se proposent 
les directeurs actuels des Union* 
régionales... Il vaut la peine d’u 
réfléchir et, espérons que MM. les 
directeurs des Unions régionales, 
dont personne ne suspecte les in­
tentions, ne verront dans ces quel­
ques remarques que le souci de pro­
téger une oeuvre nationale dont le 
développement normal ne peut s’o­
pérer que dans la mix et l'union 
de tous les intéressés.

En tout cas, si Von tentait de 
j soumettre ce projet à la Léglslatu-

II semble superflu de dire que 
les deux premiers voeux rencon­
trent l'approbation générale, et que 
tous ceux qui comprennent le pre­
mier mot des Caisses populaires,

re, sous prétexte de faciliter le cré­
dit agricole, espérons qu'avant de 
faire droit à cette demande, l’on 
exigera la preuve que cet amende­
ment à la loi des Caisses est solli-

se réjouiront sincèrement de voir ctTJ^tr IfÂ
enfin activer le mouvement de pro- • frumnndi* pu fniipur dp cctic oeuvre \ resolutions odoptics pu botxtip ft
de salut national. Quant an Iroistè-\ ^ () TnU
me voeu, qui se traduit /Hir Une ™ ‘ r,lle c l^11^ 'f' Cats-
résolution impérative: “,. .les Cals- ses- .
ses devront déposer..il g aurait j _ ___
beaucoup à dire à ce sujet.

Tout d’abord, ceux qui ont pris 
part ù ce Congrès, avaient-ils le 
droit de parler pour et au nom des 
Caisses régulièrement organisées', 
et de passer une résolution obli­
geant '‘devront’’ les caisses à dépo­
ser leurs fonds aux Unions régio­
nales au lieu d’être placés ailleurs?
Et, en supposant qu'ils avaient ce 
droit — ce qui est loin d'etre prou­
ve — est-ce que celte résolution ca­
dre bien avec leurs protestations
touchant l’autonomie des. Caisses Lc prcmicr dîner-causerie, pour 
populaires? hn second lieu, il n est | l’exercice 1925-1926, de la section 
pas exact de dire que les Unions, (J(, Montréal des ingénieurs agrico

Liiez les ingénieurs 
agricoles

M. J.-C. MAONAN PAIT PART DE 
SES CONSTATATIONS ET DBS 
IMPRESSIONS DE SON DER­
NIER VOYAGE EN EURO­
PE, DEVANT LA SECTION DE 
MONTREAL DES INGENIEURS 
AGRICOLES

régionales ont été fondées dans le 
but de centraliser les fonds. Avant 
tout, ce qui a motivé la fondation 
des Unions régionales, c’est la né­
cessité de protéger les Caisses par

les, a eu lieu le samedi 10 octobre, 
à l’hôtel du Cercle universitaire, 
3(il rue Sherbrooke est.

Mr 
turéi

Malgré l’entrée en scène préma-
une inspection efficace, de oromou-
voir leur diffusion ei ti miiformi- \ tr(iyunf tout déplacement, 32 con-

Jminante de Vad- vivcs !*va.icn:t •'Vmlu à l’appel 
es aux Unions ré- fCOULer le ^«’encier

ser leurs méthode 
là la raison déte 
hésion des Caisses 
gionates. Peut-on se vanter que ce 
but est parfaitement atteint et que 
pour cette raison on est justifiable 
d’entreprendre la centralisation 
des fonds dans les conditions sus­
mentionnées?. ..

du jour, en la personne de M. Jean 
Charles Magnan, agronome officiel 
du comté rie Portneuf.

Présenté par M. IL M. Nagant, di- 
recteur des études à l’Institut agri­
cole d'Oka et président de la sec-

. . . , , *.. lion des agronomes de Montréal, M.La ccnrrartsation dts fonds ; jt-anÀiharles Magnan, en une cau- 
caisses populaires, svric pleim. da5Prçl'ls originauXi

LAtJi iLa. part de scs impressions d’untrôlée, dans le but d'aider les Cals- vovagè1 d'études crdreDris 'en Eu-
Z’cttâr ra?Mtnfuï;i -f’ - — '
certaine mesure, fd dite cenlrali- i conférencier assistait 
satina est désirable, et feu le Com 
mandeur Desjardins la 
mais il n'a jamais songé, 
ser! Et, pour qui a connu la pru­
dence de cet économiste distin­
gué, il n'est pas permis de présu­
mer que, advenant la fédération 
qu’il projetait, il aurait proposé et 
imposé cette centralisation, en de­
hors d’un congrès régulièrement

SSJÎ
de 
au
de la majorité des Caisses 
d délibérer, en assemblée 
sur cette question importante. On

faciliter le crédit agricole, dans unei Durunt son S(sj0UI. en France, le
nférencier assistait notamment 

en re ^om-1 au Congrès national de l’agricultu- 
; nrstrau: r<^ française, à Rouen, où il eut l’oc- 

J.. cas'un de lier connaissance avec 
plusieurs des plus hautes person­
nalités du monde agronomique de 
France, telles que Jules Méline, éco­
nomiste distingué et ancien minis­
tre de l'agriculture, le marquis 
Louis de Vogué, président de la So­
ciété des agriculteurs de France et

La campagne
électorale

M. Charles Howard est le can­
didat libéral officiel dans 
Sherbrooke — Liste d’assem­
blées

Le congé du 29

irait ïamais sollicite un texte ltu,K u
loi dans ce sens, avant d'amar \ J. manière très i itéressanU- ,ss 
préalable obtenu rossentimenf lin)b,Les agrumes qui con-

l/J yjfJÏÏ 1 cernent hl t'rance et le Canada.
Magnan passa aussi plusieurs 

nrétextem ttr, «hui ' s(’maiu^ ^ Belgique, dont il Visi-Me Pnn vnVn 'r nn? v ,n r,-î ta !cs institutions dVnieignement 
Imcare demandé*dî LtlliïiJl 1,*rk'o!« secondaires et étudia les
des Cntsses dans re seoi r, l’eVt ’ «r«»dc* organisations coopérative*

’tra Ump, d'Heurr la ,,„lr | ulf.ail Au,«l peut* dire
Les Unions régionales fondées, riméret témoigné au récit de M. 

jusqu Ici. dans la province, ont fait I Magnan n'eut pour limites que 
un bon travail <f Inspection, de sur- j l'heure des trains rappelant itnpè- 
veilianeeet de propagande; et elles, rativement aux auditeurs la néccs- 
ont été secondées même pécunlat-, sité de 4a séparation. Ce fut M. Gé- 
rement par la majorité des Caisses,] nmi Tremblay, professeur à ITns- 
dans ce travail essentiel à leur sur- \ titut Agricole d’Oka, qui sc char- 
vfrance et à leur progrès, far con- gea de remercier le conférencier 
fre. fe projet de centralisation des j au nom de l’assemblée. 
fonds, poussé d avant par ces i Parmi les membres présents, on 
L nions régionales, depuis quelques remarquait MM. Fred. Grindlev se- 
années, avouons-le, a été plus ou crélaire général de l'Association 
moins goûté par les Caisses fnfé- des agronomes canadiens. Gustave

ioupin, prof, ù l’Institut Agricole 
d Oku, et M. Chs. Art. Fontaine, MM. 
F Dear Montreuil, directeur de la 
[erme expérimentale de Farnham, 

i M. Gérard 1 remblay, professeur à 
| Oka, AnUiimo Charbonneau, agro- 
nptne. M. J.-A. Leclerc, inspecteur

La Société Coopérative
DE FRAIS FUNERAIRES

d» Ppmpm FnnSbm M 
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‘ régional des agronomes, Laprairle, 
I Hrnun Létournenu, du Bulletin des 
Agriculteurs, J. R. St-Arnaud, Ant. 

| Lamontagne, professeur de l’I’iii- 
i versité île Montréal, Henri Rois. 
I prod, à l’Institut Agricole d’Oka, L. 
; Giasson. C. Turcot, Gonzague Pel­
letier, Paul Gingras. Ed. Duchesne, 
Chs. Lesage, Marcel Ronnier, Sau- 

; veur Gosselin, Arthur Lamarre, 
■ Alphonse Lafrance, G.-Etienne May- 
rand, Lucien Thcrrien et quatre 
élèves finissant de l’Institut Agri­
cole d’Oka, MM. II. Bérard, R. L’E­
cuyer, P. O. Roy et A. St-Denis.

Le ‘'Devoir” n'appartient A 
j aucun parti. Il n’a d’intérêt à 
tous vanter ni l’un ni l’autre.

Sherbrooke, 22 — A une troisiè­
me convention de l’Association li­
bérale du comté de Sherbroke, hier 
soir, M. Charles fl. Howard a été à 
l’unanimité choisi comme candidat 
libérai officiel. M. Howard a ac­
cepté la nomination. D fera la lutte 
au conservateur, le colonel Wor­
thington, et à M. F.-S. McCrea..

Assemblées libérales
M. Herbert M. Marier, candidat 

libérai officiel dans la division St- 
Laurent, tiendra une grande assem­
blée à la saille Windsor, ce *oir. 
L’assemblée sera présidée par M. le 
sénateur Casgrain.

M, James A. Robb, ministre des 
finances du Canada sera présent, 
ainsi qnp plusieurs députés de 
Montréal. Les discours de cette ré­
union seront irradiés par Tintermé- 
diaire du poste C.K.A.C.

* * *
Dimanche soir, à 8 heures, une 

assemblée conjointe aura lieu à l’é­
cole Saint-Jean-Berchmans, 672, rue 
Marie-Anne est, (entre Chambord 
et (DeLanaudière), pour les élec­
teurs d’Hochelasa et de Saint-Jac- 
ques, partie nord.

MM. Edouard-C St-Père, candidat 
libéral dans Hochelaga, et Fèrnand 
Rinfref, candidat libéral dans St- 
Jacques, seront accompagnés de 
plusieurs orateurs.

dames sont cordialement in­
vitées.

^ *
Une assemblée en faveur de l’é- 

chevin W. J. Hushion. le candidat 
libéral dans la division Saint-Antoi­
ne, aura dieu vendredi isoir, le 23 
octobre, à la salle Saint-Joseph, 141, 
rue Saint-Martin. Les orateurs se­
ront MM. A. Cardin, G.-H. Boivin, 
Dr Guérin, Fernand Rinfret, Paul 
Mercier, Médéric Martin, Théodule 
Rhéaume, l’échevin J. J. Oreelman, 
J.-H. Dillon. Les discours seront 
irradiés.

* * *
Un grand ralliement libéral aura 

lieu dimanche, à Saint-Laurent, où 
M. Théodule Rhéaume, le candidat 
libéral, rencontrera ses électeurs 
pour répondre aux accusations por­
tées par son adversaire, M. Patenau- 
de, contre lui et le gouvernement 
Mackenzie King.

Un bon nombre de personnages 
politiques accompagneront le <'an- 
didat libéral, à cette occasion, et en 
plus de M. Rhéaume, plusieurs ora­
teurs adresseront la parole. Parmi 
ces derniers, se trouvera probable­
ment un membre du cabinet Mac­
kenzie King.

H< * *
Demain soir, vendredi, aura lieu, 

danV; la salle ^le l’école Saint-Fran­
çois-Xavier. une assemblée conjoin­
te en faveur de MM. E.-C St-Père, 
candidat libéral dans le comté 
d’Hochetega et du Dr Hermas Des­
lauriers, candidat libéral dans la 
division Sainte-Marie.

* 3k *
Ce soir, jeudi, ù 8 h,, M. J.-A. 

Mercier, avocat, candidat libéral 
rlans In division Laurler-Ouiremont, 
tiendra une assemblée dans la «aile 
paroissiale, 62 Boulevard Saint-Jo 
seph est, angle Coloniale.

Le candidat libéral sera accom­
pagné de MM. Paul Mercier, candi­
dat libéral dans Saint-Henri. Léon- 
Mercier Gouin. avocat, N.-K. La- 
flamme, c.r.. D.-L, Desbois, c.r., Ber­
nard Bourdon, Emile Depocas, Ber­
nard Bissonnette, avocats.

$ $ *
<> soir, jeudi, le Dr Hermas Des­

lauriers, candidat libéral officiel 
dans in division Sainté-Marie, tien­
dra une assemblée dans la salle de 
l’école .Souart, située à Tangle des 
rues Lafontaine et Papineau.

L’assemblée commencera à 8 heu­
res précises, et le Dr Deslauricrs 
sera, accompagné de plusieurs ora­
teurs au nombre desquels nous pou­
vons mentionner MM, \V. A. Baker, 
avocat, Louis Morin, orateur ou­
vrier, et plusieurs autres,

Lc Dr Deslauriers tiendra aussi 
d’autres assemblées aux endroits et 
dates suivants: dimanche, le 25 
octobre, ù l'école Saint-Eusébe, an­
gle des rues Rouen et Fullum: lundi, 
le 26, dans la salle de l’école Sainte- 
Brigide; mardi, le 27, dans la sa’llc 
de l’école Ovamplain et mercredi, 
le 28, «lans la salle paroissiale du 
Sneré-Goeur. où, entre autres ora­
teurs, M. Médéric Martin, ancien 
maire de Montréal, adressera la pa­
role.

# * *
Plusieurs assemblées auront Heu 

dans diverses villes et paroisses du 
comté de Jacques-Cartier, d’ici di­
manche, en faveur de M. Théodule 
Rhéaume, candidat libéral.

Ce sojr. Jeudi M, Rhéaume adres­
sera la parole dans la salle de l’hô­
tel de ville de Ville Saint-Pierne, 
accompagné de püusieurs orateurs.

Dimanche soir, après le rnlîio- 
men? de Saint-Ieurent, M. Rhéaume, 
toujours acompagné do plusieurs 
orateurs, adressera la parode é Ville- 
Fmard, dans le soubassement de 
l’église Saint-Jean-de-Matba.
Trois jours spéciaux de votation

I*s employés de chemins de fer, 
les voyageurs de commerce et les 
navigateurs qui devront s'absenter 
ie Jour de la votation, le 29 octobre, 
et qui obtiendront des officiers ré­
viseurs un certifient attestant qiT’üs 
sont sur la liste électorale et qu’ils 
seront en v#yage le 29, pourront 
voter lundi, mardi et mercredi pro­
chains dans leurs divisions électo­
rales.

L’itinéraire de 1VI King
Ottawa, 23, fS.P.A.l le pre- 

mier ministre King passera la jour­
née de dimanche dans la capitale 
«près rassemblée qui aura lieu ù j 
rassemblée qui aura lieu A TAudito- 
ritnu ici samedi soir. Lundi, il re- j 
tournera dans son comté de North-1 
York où il adressera la parole à olu- 
sieurs assemblées jusqu'il mercredi j 
soir, le 28 octobre.

Lundi, le 2 octobre, le premier J 
ministre parlera ù Mount Albert et I 
à OueensviRe dans l'après-midi et j 
à Sutton dans la soirée: mardi, à ' 
Ktng-Ciiy pi f, Manie dans l’anrès- 
niMi et à ThornhMI, dans la soirée: I 
mercredi, jour oui précédera Téléc- 
Don, ù Sehomhera. dans l’après-mi-1 
di et à llollande-Lsindirtg. Aurora i 
el Newmarket dans «a soirée.

Ottawa, 22, ■— Le demi-congé 
proclamé pour l’après-midi du jour 
de l’élection n’est pas obligatoire.

Lé public peut l’observer ou non, 
mais l'habitude est d’observer une 
proeûamation de ce genre. Une' loi 
autorise le gouvernement è déclarer 
un jour quelconque, jour férié, et 
c’est be qui a été fait dans le cas 
actuel. Les effet* de commerce ne 
sont pas affectés parce que 4e congé 
n’estjjue de la moitié de la journée.

On s’attend que le demi-congé 
soit généralement observé.

Dans Saint-Antoine
Nous publions ci-dessous les 

noms de ceux qui ont signé le bul­
letin de nomination de Téchevin W. 
J. Hushion, comme candidat libéral 
dans la division Saint-Antoine:

Le sénateur J.-P.-B, Casgrain, le 
col. J. J. Gredman, Donat Raymond, 
le col. E. M. Renouf, Léon Garneau, 
Dr F. R. England ,Thos. Gauthier, 
U.-H, Dandurand, Mme A.-N. Bro­
deur, E.-A. Robert. W. C. Murin, Dr 
James T. Rogers, M. J. McLaughlin, 
F. Cypihot, Arthur Leduc, Nelson 
Leduc, Mme Gratton, Adélard La- 
rose, A. BeJlemare, L. Lippen*, P. A. 
Gince, P. üécary, G. E. Williams, E. 
Legau.lt, Victor Grenier. T. Gagnon, 
C. Gagnon, Mme L, Léger, J.-A. 
Beaudoin, Georges Pigeon, T. Bour- 
ge, D, H. Welsh, D, Lachapelle, M. 
Gauthier, J. McGuire, l>educ, Dr 
J .-J. Guérin, Mme Georges A. Brown, 
J. H. Dillon, M. L. A. Mme M. Kin- 
sella, John Mulcair. F. A. Monk, Dr
F, . J. C. Kennedy, T. Collins, Dr F. 
R. England, P.-J. Leduc, Miss J. Ma­
lone/.!. T. O’Connor, D. Larkin, Jos. 
Bénard. Ernest Sauvé. Dr L. Grat­
ton, Hector Roy, Miss T. Des­
champs, A. Martin, Emile Léger, 
Jos. Hedge, P. Robitaille, A. W. Mc- 
DougaOd. A. Lnbrecque, C. W. Gam­
ble, L. Chevrier, C. Morand, U, Gi- 
beault, T. Landry. A. Brunet, F, 
Boisvert, Arthur Miller, B. Sauvé,
G. AV. Barsalo, E. Scullion,

Dans St-Hyacinthe
Saint-Hyacinthe, 22 (D.N.C.) — 

La mise en nomination des candi­
dats, pour la présente lutte électo­
rale, s’est faite hier à Saint-Hyacin­
the entre les mains de M. Joseph 
Cormier, officier-rapporteur en 
chef pour les comtés unis de Saint- 
Hyacinthe et de Rouville. Le bulle­
tin de présentation de M. René Mo­
rin. candidat libéral, député sor­
tant, portait les noms suivants: G.- 
C. Dessaules, sénateur, T.-D. Bou­
chard, maire de Saint-Hyacinthe et 
député du comté à la législature; 
L.-F. Payan, Eugène Payan, P. Pa­
quette, J.-T. Godbout, Victor Hé­
bert, Georges Lalime, E.-H. Richer, 
Paul Richer, Arthur Flibotte, T.-D. 
Rainville, Joseph Berthiaume, J.-N. 
Paul Fourner, Valmore Dussault, 
N. Daudelin, Jules Laframboise, R.- 
A. Trudeau, Michel Daigle, Magloi- 
re Côté, Napoléon Demers, E.-0. 
Picard, L.-A. Beauregard, Eugène 
Beauregard, J.-0. Beauregard, lx 
bulletin de Ale J.-B. Bousquet, avo­
cat, candidat conservateur, était 
signe par MM. Edmond Duckett, 
Eugène Benoit, le juge Louis Tcl- 
lier, Horace Saint-Germain, L.-E. 
Charron, Aimé Amyot, Victor Syl­
vestre, Euchariste Lafrance, Albert 
Jodoin, A.-J. Gaudreau, Dr J.-N.-P. 
Cartier, Joseph Suprenant, J.-B. 
BéHsle, Louis ftivest, Charles Le- 
rnieux, etc. vv

Laurier-Outremont
M. Monty, tiendra trois assem­

blées jeudKsoir: à la salle Saint-Mi­
chel, angle des rues Saint-Viateur 
et Clarke; ù l'école Lajoie, angle des 
rues Lajoie et Outremont; pour les 
électeurs juifs au numéro 142 Fair- 
mount.

La Croisière Suprême

Autour du Monde
sur le

navire Cunard
Franconia

Le premier navire de croi­
sières du monde 

Nouveau départ pour l’Orient 
le 14 janvier 1926 

Dans l’intervalle de 133 jours, 
vous suivrez un itinéraire tra­
cé de main de maître, visitant 
chaque pays à l’époque de 
Tannée où les conditions cli­
matériques et autres lui don­
nent le plus d’attraits.

Suprême par l'expérience 
et les ressources incompa­
rables de la première orga­
nisation de voyages au 
monde et par la renommée 
du service Cunard.

Les taux couvrent toutes les 
excursions sur le littoral. 

Guides complets et autres 
brochures sur demande.

THOS CCOK 
& FILS

526 rue Sainte-Catherine ouest, 
Montréal

I. eau naturelle de Vichy—tendue plus navou- 
reuae par l'addition du jua da citron. Un agréa 
bie breuvage matinal II stimule le système 
et règle les organes digestifs. Exigez la limo­
nade Purgative Vichy Suprême.
En vente chez tous les pharmaciens et épiciers. 

Agent Général pour ie Canada-

J. ALFRED OUIMET
23 Est, rue St-Paul, Montréal. Male ex»

cS&vW&ii/,, 'Wurnce
Distributeurs 

uour Ottawa : S. J. MAJOR. Limitée 126-136 rus York, 
Ottawa. Ont.

LA PIPE Ne se bouche pas, ne râle pas; Ja-
p mais de jus de tabac dans la bouche, avite Procédé simple, hygiénique, efficace.

Pas de tige ni tube malpropre et infect

La Cavite

Chez les marchands ou 
par la poste $1.00

“Cavité Extra”, pipe de luxe, $2.50
E.-N. CUSSON. 7062. ST-DENIS, MONTREAL.

VIS GVIDE POUR
AUTOMOBILISTES

Voici un rèsilmè de la table des 
natières. Nous g avons supprimé les 
détails quant aux rmdes. On trouve 
le parcours sur chacune d’elles mi­

nutieusement décrit.
GUIDE DES TOURISTES, pro­

vince de QUEBEC. Index général: 
Historique de la Province de 

Québec
Notes historiques 
Dates mémorables 
Gouvernement et administra­

tion
Agriculture 
Domaine forestier 
Lacs et rivières 
Ressources minières 
Forces hydrauliques 
Colonisation 
Industrie et commerce 
Notre Voirie 
Instruction publique 
Littérature ft Beaux-Arts 
Chasse et peche 
lA>i de la Chasse 
Saison prohibée 
Loi de la Pêche 
fxi Pêche permise 
Index alphabétique de toutes 

les municipalités de la pro­
vince de Québec, leur' situa­
tion, comté, population et 
voies ferrées

Comment visiter Montréal 
automobile

Volume relié de 490 pages, 
Routes (.cartes des roules).

Le volume relié de 490 pages, se 
vend, $2.00.

Service de librairie du Devoir, 
33f>, rue. Notre-Dame est. 

Téléphone: Main 7460 
CaSe postale 4020.

St-Laurent --- St-Georges

C.-H. CABAN, C. R.
candidat conservateur, tiendra une

ASSEMBLÉE 
PUBLIQUE

vendredi soir, le 23 octobre.

m s ; api

au

CONGRESS HALL
278 rue Dorchester ouest

Véchevin Tom O’Connell 
présidera

l
MM. Frank Curran, c.r.,
Thos. J. Coonan. c.r., D.
Killikelly, Chas Pariseault,
Chas A. Ogden et autres 
porteront aussi la parole.

Salle de comité : immeuble Sommer, no 37 rue Mayor. 
Plateau 3303 Plateau 3828 Plateau 3373 Plateau 3838

C.-H. CAHAN, C. R.

en
au

Cours de coupc
par le moulage

Nous accusons réoeption d’un ^ 
cours de coupe par le moulage (ou 
la manière de couper soi-même ses 
patrons) par Mme A.-J. Gendron, 
dessins de Mlle A.-M. Gendron.

L’auteur désire appliquer le prin­
cipe qu’une femme n’est jamais si 
bien habillée que par elle-même.

Nos ligues
de téléphone

Le “Devoir” a mainte­
nant cinq lignes de télé­
phone : Main 7460, Main 
5121, Main 5153, Main 
2868, Main 2869 et le nu­
méro du comité électoral 
de Labelle, Main 1845.

Samedi soir au
Cercle Universitaire,,. CETTE SEMAINE-

Samedi soir, te 24, au Cercle Uni­
versitaire de Montréal, dîner-cause­
rie en l’honneur de M. Edouard 
Montpetit, secrétaire général de 
l'Université de Montréal, sous la 
présidence de M. L.-E. Beaulieu, 
avocat, c.r. M. Edouard Montpetit 
traitera du sujet suivant: “Souve­
nirs de France, Réalités canadien­
nes’’.

M. le Dr T. Parizeau, de l’Univer­
sité de Montréal et de l’hôpital No­
tre-Dame, le remerciera.

(Communiqué)

EXPOSITION
De Produits Alimentaires et d’Ustensiles de Ménage

La plus grande exposition du genre au Canada. Plus de 100 exposants.

EDIFICE MORGAN, Avenue Union
10.00 A.M. à 11.00 P. M........................................... ADMISSION, 30c

ADELSTAN LEVESQL<E, Gérant.

Samedi, 24 Octobre
8.15 du soir

L’Honorable

Arena Mont-Royal
à 8 h. 15 du soir 

Le« discours seront irradiés

Es.-L, PAIENAUDE
»

parlera aux citoyens de Montréal 
et de la province de Québec

11 définira sa politique; développement du Canada 
pour les Canadiens.

Discours en français et en anglais par M. Fatenaude 
et d’autres orateurs.bien connus.

L’honorable Es.-L. Fatenaude quittera sa salle de 
comité de Ville-Emard, 299, boulevard Monk, à 7 h. 30 
du soir. Les amis en' automobiles décorées seront les 
bienvenus.



CALENDRIER
n.iMÏ.n: VKVDRKDI, ]S otHmlrr» IMi

Saint Romain, érwfua

Lotot fia * fc. U.
Conrher f.u toleti, 4 h. 14.
1 ever tia la lane, 6. 20.
( vtwiitr d* la lune, 9 h, 12.

cuiiio luna, la 2, 4 Oh. 23 m. 4a matin. 
Barnier quartier le 9, à 1 b. *• m, du eolr. 
Noueella lune, le 17, à 1 h. 0 6m. du aeir.

usrtier le 24. 4 1 h. 38m. du tolr
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Pr*mi«r guartie 
Konf lare, le 2i, à 0 he il du êélr.
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DEMAIN
FROID

MAXIMUM CT MINIMUM 
Aujourd'hui maximum 3G.
Mima date l’an dernier, 43.
Minimum aujourd'hui 22.
Même date l’an dernier 85.

BATVOwiîTHE

Heure* a.m. 29.87. li heure» a.m. 29.87 
MIDI: 29.88.

POUR LES RELIGIEUSES
DE MARIE REPARATRICE

Grande vente de charité du 23 au 31 octobre

M. King parle Hommages à
à Brantford! S.S. Pie XI

Entre la Grèce 
et la Bulgarie ..«Ca Politique

PHESLN-

Foindée en 1?54 par 1* servante j les pauvres et pour Iles élises <lc 
de Dieu, ,1a Mère Marie de Jésus, la missions, etc, etc. Chacun connaît 
Société de Marie Héparairice s’iun- l’oeuvre bienfaisante d’un foyer de

iLe premier ministre appuie JF^RES^:
} candidature de M. Raymond ' ' 1 AU S' N l,H A

— Le tarif et les industries.

plantait nu Canada üors des fetes 
grandii>se-s «de notre Congrès cu- 
i haristique. Doux ans plus tard_, 
h’éiovait le couvent actuej, 1025

jeunes fiiilles, oeuvre si nécessaire 
dans une grande ville comme Ja nô­
tre. Aussi, ücs religieuses ont-c’Iles 
voulu aménager toute une aile de

«venue MonMtovM ouest, tout leur couvent «fin «de recevoir plus
...................... ...... * ' ' ■ de 50 jeunes filles, heureuses d’y

retrouver la vie de famille. Les re­
traites fermées, générales ou parti­
culières, sont une des oeuvres les 
plus chères à la Société «de Marie 
Réparatrice qui a reçu de «a Véné­
rée Fondatrice, comme un pré­
cieux héritage, l’esprit du saint fon­
dateur des exercices spirituels. De

■près de l’endroit où fut célébrée la 
messe eu plein air en septembre 
JUtO. J>e choix ne pouvait etre 
meilleur; il sembûe que la conti- 
jmeile exposition et adoration du 
Saint-Sac renient suit comme un 
luémoriirl de i’inoubliaWe cérémo­
nie qui se déroula au pied «du Mont- 
JtovaJ. Depuis, «de nouveaux cen­
tres de réparation se sont ouverts'fréquentes «rctraUes données par les
aux Trois-Rivières ci «à Saint-Lau­
rent où s’achève actueffloment tta 
construction du noviciat.

Ainsi que leur nom l’indique, les 
religieuses do Marie Réparatrice 
<rnt pour but principal üa répara­
tion par l’adoration du Saint-Sa­
crement et les oeuvres sociales.
Comme Oc demande leur rôle «apos­
tolique elles s’adressent indistincte­
ment aux enfants, aux jeunes filles, 
aux femmes «de toutes les Classes. A 
Montréal, parmi les oeuvres aux­
quelles elles se consacrent, citons 
les catéchismes de première com­
munion et de persévérance, des 0e-!V---- ------------------- --------------
eons préparatoires à d'abjuration, ; cca oeuvres si éminemment socia- 
tin cercle d’études pour jeunes fil- Ses et qui contribuent efficacement 
les, une bibliothèque circulante, des ; au développement moral et relli- 
elasses commerciales, dos cours j gieux de notre population montréa- 
gratuiLs «du «oir, des ouvroirs pouridaise.

Pères de la Compagnie de J«ésus, 
forment ces édites do chrétiennes 
désireuses «de conformer deur vie à 
leurs croyances. Cette oeuvre trou­
ve son complément dans des jour­
nées de récollcction mcnsucSle qui 
réunissent chaque fois plus de 100 
anciennes retraitantes.

Parmi des oeuvres, beaucoup sont 
gratuites et les dames patronesses 
des religieuses de Marie Réparatri­
ce organisent, pour (leur venir en 
aide une vente de charité qui se 
tiendra dans des salles du couvent 
du 23 «u 31 octobre inclusivement. 
Nous recommandons chaudement

Brantford, 21, (S.P.C.) — M.
King, qui a parié ici ce soir, a été 
l’objet de plusieurs interruptions.
M. King pariait depuis une heure 
et tout s’était bien passé quand il 
•demanda s’il y avait des conserva­
teurs «qui l’écoutaient. La réponse 
fut naturellement affirmative.

JJn interrupteur demanda s’il n’é­
tait pas vrai que da Massey Harris 
Company avait été forcée de cons­
truire çn Franc® une usine, parce 
que le tarif français sur les ins­
truments aratoires était trop élevé.

“Voici ce qui s’est produit en 
France, rétorqua Oe «premier minis­
tre. Nous avons un traité de com­
merce avec la France et en vertu de .j'une émotion très douce, plusieurs 
ses stipula.ions la Massey Harris a « anciens zouaves pontificaux qui 
expedie en Prance plus «d.instru-, vinrent, il y a près de soixante ans, 
ments aratoires quelle ne 1 avait j offrir leurs «liras et leur vie au 
jamais fait auparavant! | grand pape Pic XL Ils sons accom-

M. W. G. Raymond, le candidat pognées ue quelques jeunes zouaves

L’AUDIENCE ACCORDEE MAR­
DI «PAR SA SAINTETE AUX 
ZOUAVES CANADIENS EN PE­
LERINAGE A ROME
Nous annoncions hier l'audience 

accordé© par fi. S. Pic XI au Vati­
can, aux zouaves canadiens en pè­
lerinage à Rome sous la conduite 
de fi. G. Mgr FoHbes, évêque de Jo- 
lielte.

L’audience a eu lieu mardi. Voici 
le texte de la lettre lue par S. G. 
Mgr Forbes au Saint-Père:
A Sa Sainteié Pie XI, glorieusement 

régnant,
Très Saint-Père,

Voyez prosternés à vos pieds un 
petit groupe de catholiques du Ca­
nada français et parmi eux, touchés

La Bulgarie proteste auprès de j pour ^ Bourassa à Chêneville 
la fcociete des nations — Les 
Grecs pénètrent en territoire 
bulgare et marchent sur Pe- 
trich.

“Un portefeuille n’a jamais été 
offert à M. Boivin en ma présence 99

Déclaration de sir Robert Borden en réplique à celle 
de M. Boivin
OTTAWA, 22. — Sir Robert Borden a fait la déclaration suivante à 

la Canadian Press, hier:
“Parce que M. Ballantyne m’a offert un portefeuiiie, sir Robert Bor­

den devait nécessairement être présent."
“Tel est le point capital de la dernière déclaration de M. Boivin. 

Tel est le sens de la dernière déclaration de M. Boivin, ou die ne veut 
rien dire. Elle comporte en même temps sa propre réfutation. Je répète 
donc avec énergie qu’un portefeuille n’a jamais été offert à M. Boivin en 
ma présence et que je n’ai a,ssisté à aucune entrevue d!e ce genre. Puis­
que je crois encore à la sincérité de M. Boivin, je suis forcé de conclure 
que dans ce cas-ci l’imagination de M. Boivin a été plus forte que sa 
mémoire.”

NOTRE TRAIN SPECIAL 
POUR PAPINEAUVILLE

Plug de deux cents sont partis cet avant-midi à la gare 
Viger — Un autre groupe au Mile-End — En auto 
mobile — Quelques noms

Plus de deux cents de nos amis et 
de partisans du candidat indépen­
dant dans Labelle, M. Henri Bou- 
«rassa, ont pris ce matin le train spé­
cial, qui a quitté la gare Viger à 
lOh. 50 pour Papineauville, où a 
lieu cet après-midi, a deux heures, 
la mise en nomination pour le com­
té de Labelle. Un bon nombre de 
nos amis se sont joints à eux au 
Mile-End; et en comptant les con­
tingents que le train a ramassés en 
cours de route, les excursionnistes

Ubald Beaudry, Ovila Gauthier, 
Rolland Bourbonnière, Léon Hurtu 
bise, Albert Deslauriers, Eugène 
Pepin, Alfred Deslauriers, Charles 
Ducharme, Avila Lauzon, autrefois 
de Papineauville, A.-S. Lauzon, Ju­
les Lauzon, N. Saint-François, Ar­
thur Bonin, J.-H. Lefort, Robert Pré­
vost, l’abbé Maurice Roux, Emile 
Dussault, Jos. Lamoureux, Julea 
Wermenlinger, Léon Lafranoe, Eu­
gène Simard, Pierre Arbour, J.-B. 
Langelier, Anatole Vanier, Arthur 
Laurendeau, A.-E. Champoux, J.-E.

de bonne heure pour Papineauville. j Villemaire, N.-J.-E. Rivartl.
Sur le train spécial, Je Deno/r était | Plusieurs de nos amis étalent 
représenté par MM. Orner Héroux, | partis en auto, e« matin, entre au 
Louis Dupire, Nap, Lafortune et très MM. Evariste Champagne, Ed- 
Xiste Narbonne. ! mond Hurtubisc, Anatole Décarie,

Parmi Jes voyageurs qui sont le docteur Thibodeau, Adrien Thi- 
monies à ia gare Viger. il y avait bodeau, etc.
MM. Donat Langelier. Hector Bous- . M. L.-P. Deslongchomps, Je doc- 
quet, Dominique Pclletîcr, N.P., le leur J.-B. Pnincc, M. J.-A. Sauvé et 
docteur Uhouinard, Joseph Per- plusieurs autres sont montés au 
rairtt, M. «Mnrano, de Mont-Laurier, | xfile-End.

DANS QUEBEC-EST j les diverses commissions fédérales, 
j M. Thomas Vien, aux Chemins de

UNE ASSEMBLEE HIER 
DANS SA DIVISION

!M. ERNEST L APOINTE A TENU j î,cr’Je Tremblay, au port
SOÎR M. Jos. Picard, à l’eni-

bargo, M. Scott, au transport du 
grain, et veut démontrer que Qué- 
boe n'a pas été oublié par le gou­
vernement fédéral.

M. Lapointe affirme que l’union 
du parti libéral est complète et que 
ce parti désire maintenant l’union 
entre tous les Canadiens. Cette 
union sera obtenue par une politi­
que nationale, la politique du par­
ti libéral, dit l’orateur.

Ouéfeer, 22. (D/NX.) — M. Os­
car Drouin, président du club Mer­
cier, parlant do sir Lomor Gouin, 
hier soir, à S lad ce on a, a répondu à 
un interrupteur que sir Loraer est 
'.ver le parti libéral, il appui© le 
mémo chef que M. Lapointe, et son 
fils. M. Léon-Mercier Gouin, est 
partout l’apôtre de la politique ta­
rifaire de M. King. Sir Lomer a 
bien voulu d’ailleurs signer le bill* 
letin de présentation de M, Marier.

Cette déclaration de M. Drouin 
a soulevé des applaudissements 
prolongés dans l’assemblée de 300 
personnes réunies à la salle parois­
siale pour entendre le candidat li­
béral dans la division de Québec-
h\ Drouin avait fait cette affir-!
.nation en presence de M. Ts. La-• 0„nin, -ii. . ,f0U.* i*8» Pi?* *«-' 
pointe, ministre do la Justice, et à i sa.là£ ii niI1.n Prprr,!f,« *®^1'
h suite de la réponse de M. Drouin ! J™ J Re±la8Uia recour5 a un em' 
des agents de police ont fait sor-j u charle p,.^! le cas de néces­

sité publique pour autorise,!* un cm-

I/égoüt de Ville-Emard
Le contentieux municipal est à 

préparer un règlement spécial pour 
effectuer un emprunt d’un million et 
plus «pour construire l’égout collec­
teur de Vîlle-Emard. La ville « reçu 
de la commission des services pu

tir l'interrupteur.
M Arthur Raque», ancien député , p^nVqûi'VÔVv'iraù dï^ruv ux d url 

de St-Sauseur a la Legislature, et ^ncv: ivgunt collecteur de Ville- 
M. Lapointe ont etc les autres ora* Emard entre dans cette catégorie.
teurs. Le ministre de la Justice a 
parlé de l’oeuvre de Laurier et de 
King, et a fait allusion au p«ri de 
Québec dont il veut le développe­
ment. Il laisse entendre que lo som­
me de cinq millions votée à la der­
nière session n’est qu’une dépense 
préliminaire dans les immenses 
travaux qui seront entrepris.

M. Lapointe fait allusion aux no

libéral dans Brantford, rappela 
qu’en 1921, il y avait de trois à 
quatre mille chômeurs à Brantford. 
Les usines étaient fermées et la 
ville dût voter un subside «de $25.- 
000. Maintenant, dit M. Raymond, 
les ouvriers font du temps supplé­
mentaire et il y a moins de cent 
chômeurs.

M. King rappela au début de son 
discours qu’il y a quatre «ans il avait 
déclaré à Brantford même qu’au­
cune industrie ne souffrirait de sa 
politHpie tarifaire et il demande 
s’il n’a pas vu juste.

U y a quatre ans, continue-t-il, 
la ville de Brantford souffrait d’une 
dépression. La politique du parti 
libéral fut alors d’encourager les 
industries fondamentales teülas que 
i’a«griculture, parce qu’il compre­
nait que si les industries fondamen­
tales étaient prospères les indus­
tries secondaires le seraient aussi. 
C’est pourquoi les libéraux ont ten­
té d'abaisser le coût des matières 
premières.

J’ai déclaré A Brantford, poursuit 
M. King, que pour abaisser le coût 
des matières premières dans les in­
dustries fondamentales, il nous fal­
lait réduire le coût des instruments 
de production. J’ai eu soin de fai­
re cette déclaration «n Brantford et 
j’ai ajouté que cela pouvait être 
fait sans nuire à la prospérité de 
nos industries.

M. King relate alors les évène­
ments qui ont amené Ja réduction 
des droits sur les instruments ara­
toires, déclarant qu’il avait aupa­
ravant consulté des manufacturiers 
et suivi leur conseil en «supprimant 
la taxe sur les ventes et les droits 
sur les matières premières. Il rap­
porte qu’il avait d’abord consulté 
M. Fleury, un manufacturier d’ins­
truments aratoires de York North.

Mais là où la situation devint plus 
difficile ce fut lorsque M. Raymond 
se crut obligé de voter contre le 
budget sur la réduction des droits. 
R a aîors <Ht à M. Raymond qu’il 
était dans l’erreur d® croire que la 
prospérité des industries de Brant­
ford en serait entravée. “Je suis 
ici ce soir, continue le premier mi 
nistre, pour dire que j’ai mis à ex­
écution ce que je nromettais il y a 
quatre ans «à Brantford et je deman­
de si quelqu’un d’entre vous diffère 
d’avis avec moi”. M. King s'arrêta, 
jnais il ne reçut pas de démenti.

M. King a défié M. Meighcn de 
produire la liste des deux mille 
maoufa«ctures qui auraient été fer­
mées sous l’administration libérale.

M. King a produit nu cours d«e 
son discours le texte du fameux do­
cument qui a-trait à la grève dit I 
Grand-Tronc, en 1910. M. Melghen 
avait accusé M. King de cacher une 
Jettre que M. Haye», alors prési­
dent du Grand-Tronc, aurait adres­
sé à M. King, alors ministre du 
Travail. M. King n répondu qu’il 
n’avait pas reçu de lettre de M. 
Hayes, mais un document stricte­
ment confidentiel de M. Wainright, 
second vlce-présidcnt du Grand- 
Trorrr. __

M. LEONCE PLANTE
M. Tjéonce Plante a tenu une as­

semblée hier soir, chez la colonie 
juive, dans l’école hébraïque de la 
rue Marquette.

Plusieurs notabilités juives étaient 
présentes. Les orateurs étaient MM. 
Louis Fttch, c.r., Joseph Cohen, 
avocat, M. Trehub, président de l’é­
cole juive. M. Lyon W. Jacobs, c.r. 
Ce dernier a déclaré qu’il venait 
de parler pour M. Mercier, candidat 
liberal de Laurier-Outremont. et 
qu’il considérait M. Plante comme 
Je meilleur candidat sur les rangs 
dans Saint-Denis comme étant 
l’homme capable de mieux repré­
senter les intérêts de la population.

M. Peter Bercovitch, c.r., député 
provincial, a envoyé une note de 
regrets de ne pouvoir venir parler 
à rassemblée et exprimé ses meil­
leurs voeux de surces.

M. Plante n parlé de la politique 
en général. Tl a déclaré que tout 
homme au Canada, doit être avant 
tout Canadien. L'Anglais, le Fran­
çais, le Juif, l’iîtalien qui viennent 
s’établir au Canada doivent être 
avant tout des Canadiens, sans dis­
tinction de races <■» de croyances.

Fm M. Northrup
Ottawa, 22 (imc7) — M. William 

B. Northrup, ancien greffier de la 
Chambre des Communes, est décédé 
à Ottawa, ce matin, à l'ûgv de sci-

Vienne, 22 (S.P.A.) — On de­
mande de Sofia que le gouverne­
ment bulgare comme contre-partie 
à l'ultimatum de la Grèce a envoyé 
une note de: protestation à la So­
ciété de» nation® basée sur l’article 
10. La Grèce et la Bulgarie «sont 
membres de la Société des nations.

Les troupes bulgares le long de la 
frontière grecque ont reçu ordre 
d’oppascr la plus énergique résis­
tance contre J’avance des Grecs 
contre Petrich.

Pctrlch «est une ville de 8,000 
âmes pré» de la frontière bulgare 
et au sud de Sofia, la capitale.

CINQ BULGARES TUES PAR 
DES GRECS

dont Jes coeurs «battent à l’unisson 
des leurs.

En cette Année Sainte, ils vien­
nent auprès du tombeau de» Saints 
Apôtres recueillir les pardons et 
les miséricordes célestes dispensés 
par la main .bienfaisante de Votre 
Sainteté. Ils viennent prier pour le 
triomphe de la Sainte Eglise et pour 
le salut de leur chère patrie. Us dé­
sirent particulièrement offrir à 
Votre Sainteté l’hommage de leur 
profonde vénération, de leur filial 
amour et de ■cette entière dévotion 
au Saint-Siège qui a toujours animé 
le peuple canadien. En Votre Sain­
teté ils reconnaissent et ils aiment 
le représentant véritable du Pas­
teur divin de leurs âmes, de Jésus- 
Christ Notre Seigneur, et leurs 
coeuas sont doucennent émus pen­
dant qu’ils sc prosternent à Vos 
pieds sacrés.

Mais, Très Saint-Père, par-dessus 
tout un sentiment de bien vive re­
connaissance les a attirés à la Ville 
Eternelle. Ils voulaient remercier « 
Votre Sainteté, et c’est tous les ca­
tholiques du Canada qui, par leur 
■bouche, remercient Votre Sainteté 
pour le grand bienfait qu’EUc a dai­
gné faire au Canada en élevant sur 
les autels les héroïques Pères d»' la 
«Compagnie de Jésus qui, U y a trois 
siècles, arrosèrent de leur sang, la 
terre canadienne et sanctifièrent 
ainsi le berceau du peuple cana­
dien; les bienheureux Jean de Bré- 
t>cuf, Isaac Jogues et leurs glorieux 
compagnons cRapostolat et de mar­
tyre. Tous Oes catholiques du Ca­
nada rendent grâce «à Votre Sainte­
té, qui a daigné par un acte de 
bienveillance spéciale avancer à cet­
te année jubilaire la glorification 
de leurs martyrs et leur donner des 
protecteurs et des patrons nou­
veaux, Grés du sein même de leur 
patrie.

Aussi le nom do Pie XI sera tou­
jours prononcé au Canada avec un 
sentiment de douce gratitude com­
me celui d’un père plein de bonté 
qui a daigné sc pencher vers ses 
enfants éloignés et combler un des 
plus ardents désirs de «leurs âmes 
chrétiennes.

Daigne Votre Sainteté, en bénis­
sant ce petit groupe de pèlerins 
canadiens, étendre sa palernélJe fa­
veur sur tout Je 'peuple catholique 
du Canada.

Vos fils dévoués du Canada.

A LA SALLE
SAINTE-CECILE

Papineauville, 22 (Spécial au De­
voir)—Hier soir, à Chêneville. il y 
a eu une assemblée locale en faveur 
de la candidature de M. Bourassa. 
Plus de mille personnes de Chêne- 
ville et de» environs v ont assisté. 
M. Je maire Joseph Gîasson a pré­
sidé la réunion. M. Lévi Lorrain a 
parlé au nom du Droit d’Ottawa ei 
a demandé aux électeurs du comté 
de Labelle, comme représentant des 
trois cent mille «Canadiens français 
de l'Ontario, que le Droit défend 
depuis sa fondation, de voter pour 
'Bourassa, défenseur des minorités. 
M. Bornéo Lorrain, de son côté, a 
parlé politique et a démontré que 
M. Bourassa a été et reste l’homme 
public canadien Je plus antiimpé­
rialiste et le plus ferme, quant au 
respect des droits du Canada dans 
l’Empire britannique. Il a aussi ex­
posé de quelle façon M. Bourassa a 
signalé, quinze ans avant tout autre 
Canadien, Je danger que la politi­
que impérialiste faisait courir au 
Canada, politique qui le conduirait 
jusqu'à la conscription.

M. Rhéaume à ville Saint-Pierre
L’assemblée de M. Théodule Rhé­

aume ce soir à Ville Saint-Pierre, 
n’aura pas lieu dans la salle de 
l’hôtel de ville, mais dans la salle 
de l’académie Martin. M. Patenaude 
tiendra une «assemblée à l'hôtel de 
ville.

Division Ste-Marie
Le docteur Yvon Laurier, candi 

dat libéral-protertionniste dans la 
division «Sainte-Marie, adressera la 
parole à une assemblée qui aura 
lieu à l'école Champlain, 224, rue 
Pulluin, ce soir à 8 heunes.

Le docteur Lauri evr exposera 
pourquoi il fait la lutte au docteur 
Deslauriers et à la politique tarifai­
re du gouvernement. Il sera accom­
pagné de plusieurs orateurs, dont 
MM. Horace Gagné, J.-N. Cabana, M. 
Thibodeau et autres.

180 candidats en Ontario

M. Ryan se retire dans Ottawa Ho.'™t?e R.!*!*!!..'W

Sofia, Bulgarie, 22 (S.P.A.) —
L’agence télégraphique bulgare 
mande que l’artillerie grecque a 
pénétré en territoire bulgare et a 
tué cinq sentinelles et « lancé des 
bombes «sur Je village de Peterich.

La même agence ajoute que les _, ... . ... . « ..«.n ,i<n v
Grecs ont occupé trois postes bul- uî!U,îC ^ rntt,eril 1 sions ’ni '!«indépendant dan» 1© comte d Ottawa, I stimaio(! de

Toronto, 22. (S.P.C.)' — La no­
mination pour les prochaines élec­
tions fédérales sc fera aujourd'hui

Ottawa, 22 (D.N.G) 
qui avait annoncé son intention tic

gares.Le gouvernement bulgare n’a rc- '^'nt «l’annoncer qu’il se retire de
„„ rAr,«Vr,«r, ««* lutte. 11 reste donc sur les rangsçu jusqu ici aucune réponse dAthè-jdeux candMats iib(vraux . M ou­

vrier et M. Wilson et deux candidats

midi et deux heures, H y 
m i ii, « a Pfès de 170 candidats en lice dans m. J. nyan, | ccs 75 e„ p)us jg candi­

dats qui contestent les sept divi- 
nominatkm a eu lieu la 

rnière.

nés à sa demande d’excuses, de 
réparations et d’enquête au «sujet de 
l’incident «de Bemirhissar.
AUCUNE NOUVELLE OFFICIELLE

Londres, 22 (çj.P.C.) — Ni le Fo- 
reigh Office, ni les ambassade® bul­
gares et grecques n’ont «eu encore 
la confirmation que la Grèce ait 
envoyé un ultimatum à la Bulgarie

Cinquante-neuf députés ontariens 
dans le dernier parlement se pré­
sentent de nouveau, soit 14 li,bé- 

/*«« » . „ Faux, 33 conservateurs et 12 pro­conservateurs, MM. Chabot- et Mc- grossistes
Lenghan, pour les deux sièges de la j Cinq ministres sont candidats, y 
capitale. (compris le premier ministre qui se
Mu _ * ___ f___  „„„ i présente dans son comté de North-. Hector Warren ne fera pus York, où le viieutenant-coloncil T.

la lutte
Québec, 22. — M. Hector Warren, 

qui se présentait comme indépen-
en protestation à la prétendue atta- !<lant dans Charlevoix-Saguenay, se 
que des troupes bulgares contre les (retire de la lutte. Les candidats qui 
soldats grecs de Demirhissar. j restent dans cette division sont MM.

On rappelle ici dans les cercle» T1?1-™ Casgram, libéral, Jules Go- 
politique® que la Grèce et la Bu!gil. bctl, conservateur, et A. Léger, indé- 
rie sont membres de la Société des pendant

nitnirtioiM faites.ptr M. King dans nicipâl.

Logout desservira une partie du xantc-neuf ans. C'est une maladie 
quartié Saint-Paul, où plus de deux de coeur qui l’a emporté, 
cents families n’ont aucun égout j M. Northrup avait pris sa retraite 
M. Angrignon, échevin du quartier.I un peu avant la dernière session du 
a «signalé cette anomalie au conseil Parlement. Il «avait représenté b- 
municipal et à la commission des! comté dTlastings-Est à la Chambre
services publics, pour obtenir de j «les Communes di* 1892 à 189tî tout _ H _
cette dernière gain de cause. 'd'abord et ensuite de 1900 à 1911. Il|vèqiie-admlnistrateur, M. T’abîié Ar- 

L emprunt projeté sera soumis occupa le* fourtions importantes «le jsène Dufresne, vicaire à Saint îfen- 
tout prochainement au conseil mu-' greffier de la Chambre des Commu-iri, devient aumônier à la maison

“Libéraux qui aimez à poser des 
questions, répondez donc une fois 
pour toutes à eellr-ci: Approuvez- 
vous votre chef Mackenzie King qui 
a promis un portefeuille à Norrls, 
le plus persécuteur de la race et de 
la langue françaises au Manitoba? 
Approuvez-vous M. Ernest Lapointe, 
le père de la motion Lapointe qui | 
ne proteste pas quand son chef fait 
de pareilles avances à l’ennemi des 
Canadiens français? Approuvez- 
vous le tour de force de Mackenzie 
King qui n dans son ministère un 
libré-èchangiste comme M. Stewart, 
le sonneur du glas de la protection 
et un protectioniste comme Marier 
qui a voté contre le budget Robb? 
Approuvez-vous le bloc solide qui a 
voté une pension de $10,000 par an­
née à FicJding qui a empêché Lau­
rier d’accorder des écoles séparées 
en 1905?” Voilà l’une de® déclara­
tions faites hier ft l’assemblée tenue 
à la salle Sainte Cécile par M. Aldé- 
ric Blain, candidat de M. Patenaude 
dans lu division SainGDcnis,

L'assemblé© était présidée par M. 
Bruno Charbonneau et Mme Campo. 
Outre le candidat, les orateurs fu­
rent MM. Bruno Charbonneau, Dé- 
métrius Baril et le notaire Eugène 
Poricr.

“Je suis le même homme qu'il y a 
dix ans, a dit M. Blaln. Vous me 
connaissez. Le lendemain de l’élec­
tion, élu ou battu, je serai le même 
qu’nusjourd’hui." “Vous serez élu”, 
dit quelqu’un dans l’auditoire. ‘‘Je 
ne veux pas me peinturer en rouge 
dans le but de capter des votes, con­
tinue M. Blaio. Je suis candidat de 
Patenaude, conservateur de l'école 
de Eartier ri de Macdonald, protec* 
tionnisle convaincu parce que seule 
la protection arrêtera l’exode de 
nos ressmirre» naturelles, l’exode de 
nos gens et l’envahissement du mar­
ché canadien par lo marchandise 
américaine, anglaise, allemande, au 
détriment de l industriel, du culti­
vateur et de l'ouvrier canadiens. 
Protégeons les nôtres et nous au­
rons un Canada prospère.”

nations ri on prétend que si la. Grè­
ce a demandé une indemnité de 
deux millions de franc français, des 
excuses et la punition des officiers 
bulgares coupables de l’agression, 
établissant une limite de quaranfo- 
huit heure®, pour satisfaire à ees 
demandes, elle a fait an pas. Ce­
pendant, on admet que si les trou­
pes bulgares régulières ont pris part 
a l’attaque, Isincident sera bien plu» 
dangereux que s’il ne s’agissait que 
des troupe» irrégulière» qu’on ap­
pelle “Comitadjps”.

Dans certains milieux «ici, on est 
porté à regarder l'aventure comme 
la reprise d«e la vieille lutte que les 
Serbes, J«es Grec® et les Bulgares se 
livrent autour de la possession «le la 
Macédoine. Il .semble que la Grèce 
craint un mouvement macédonien 
inspiré par la Bulgarie.

Faits divers
Le Juge Monet a condamné Jack 

Dumas alias Humais, coupable 
d’avoir cambriolé le magasin de 
nouveautés de P. Therrien à Terre- 
bonne, et d’y avoir volé des mar- 
t-handises pour un montant de 
$3,000, à 2 ans de pénitencier.

* >l« *
Les voleurs sont entrés dans le 

magasin de J. Ouimet, B57, avenue 
du Mont-Royal, et y ont volé des 
marchandises pour $1000.

sQc 3f( )f(
Percy Bowles, de l’hôtel Mont- 

Royal, a été arrêté, accusé de s’être 
entremis pour obtenir des liqueurs 
pour des personnes, moyennant ré­
munération.

Herbert Lennox lui fait la lutte «pour 
les conservateurs.

I»1 ministre des chemins de fer, 
M. G. V. Graham, Je ministre de 
l’immigration, M. G. N. Gordon, le 
ministre du commerce, M. T. A. 
Low, sont candidats dans les com­
tés qui les ont élus en 1921, soit Es­
sex sud, Peterborough ouest, et 
Renfrew sud respectivement. M. Ja­
mes Murdock, le ministre du Tra- 
vaH, qui représentait dans le der­
nier parlement Je comté «le Kent, 
est cette fois candidat dans le com­
té de Toronto High Park. M. Vin­
cent Massey, le nouveau ministre, 
est candidat dans Durham-Nord.'

Parmi les conservateurs qui se­
ront mis en nomination aujour­
d'hui. 011 remarque sir Henry liras - 
ton. l’ancien ministre «les finances, 
M. Hugh Guthrie, «le général S. G. 
Mewbnrn. M. Edmond Bristol, le 
docteur R, J. Manion.

Cher les progressistes, on rem.ir- 
que M. E. C. Drury, l’ancien nra- 
inicr ministre d’Ontario et Mlle 
Agnès McPhaifl, la première fenvme- 
dénuté.

Les (conservateurs onh 82 can­
didat». les libéraux, 04. U v a en 
tout 180 candidats pour les 82 siè- 
crs. Il semble ciu’il n'v aura de lut­
tes à trois que dans 18 ou 20 com­
tés.

Laval-Deux-Montagmes
M. Liguori Lacombe, candidat 

ministériel, et M. Alban Germain, 
son adversaire, ont tenu des assem­
blée® contradictoires à Saint-Ca- 
mrt et à Sainte-Monique, hier. Ces 
deux candidats ont tenu une as 
semblée à Saint-Placide, mardi 
après-midi, et une à Pont-Viau, le 
soir.

PiloU* condaiiint' 
à Paraendr

Chez les dames de Laurier- 
Outremont *

Demain après-midi, à 3«h. aura 
lieu aux salles du comité d'Outre- 
mont, 5711 avenue du Parc, angle 
Bernard, une assemblée des c lec­
trices libérales de la division, sous 
Ja présidence de madame Hoffman.
Iæs orateurs seront: le candidat,
M. Jos. Mercier; MM. M&ssicoUe,
Bernard Bissonnette et Mlle Irène 
Joly.

Chant bly-V erchères
II y a eu une assemblée hier soir 

à Longueuü en faveur de h» candi­
dature de l’échevin J.-A. Gareau, 
candidat de M. Patenaude.

«Le maire L.-J.-T. Brais, de Lon- 
gueuil, présidait l’assemblée. Il en 
a profité pour déclarer qu’il ap­
puyait l’échevin Gareau et la poli­
tique qu’il prêche. Le candidat a 
parlé de la question du tarif. Par­
mi ceux qui ont porté la parole :
MM. J.-I. Lamarre, G. R., A. T. Dun- 
nett, A. Charland. l’échevin J. Can­
tin. de Saint-Lambert, et M. Treve­
lyan.

Assemblées conservatrices
Hochclaga — En faveur de M.

Bumbray, coin Davidson «et Hoche- 
laga, DeJorimier et Mont-Royal.
Orateurs: Je candidat et plusieurs 
autres. , „

Mont-Royal — En faveur de M.
R. S. White, Poste des pompiers, j^c docteur Denis tient deux as- 
Côte-des-Neigcs. \ semblées ce soir, l’une à la salle

Saint-Laurent-SainMieorges (SainGGérard d'Youville, angle Ber-
Uongress Hall, rue Saint-Alexandre, rj {.t Liège, l’autre à la salle Sainte 
en faveur de M. C.-H. Uahan. Cécile, 3101, rue de Gaspé. PIu-

Maisonneuve , «'‘n ,Av*!’lr . sieirrs orateurs l’accompagneront.II. Desjardins, léjreaultviHe, sou- j| <,I1 fjPIHjrn un(> autre samedi sou­
bassement de lcgb.se Sainte-Glaire,: ^ans j'ècoie protestante à l'angle 
coin Desormeaux ri Langermnik.. ijes rues Bel léchasse et Christophe

Prochain*» assemblées du 
Dr Denis

Rendant jugement dans l’affaire 
de VAlderamtn, un cargo qui s'est 
échoué près de Cap Bouge, le 28 
septembre, Je commissaire L.-A.

.-v... - , " . ucs rues m-iiecuusse ci uni isuipncOrateurs. MM. Flamant, t.urran, La- j ^ pour les électeurs de lan- 
ramée, Renaud et plusieurs autres. ..nclaisr 

Saint-Lambert — salle du collège.I «l,c
Orateurs: sénateur Beaubien et au*! ----- —
1res.

Argcntcuii Le 22 octobre, Enquête sur un abordage
semblée contradictoire à Lachute à

Demrr», a condamné le pilote Os-1 3h. 30 p.m. et à K Le capitaine L.-A. Demers, corn
. naxinr a» \ Andrews. Les deux candidats ainsicar Perron a payer une amende de;

capitaine et le second dti navire 
On fl évalué à soixonte-qui 

mille dollars le* dommages subi 
par VAlderamtn dans crt accident.

que plusieurs autres orateurs se 
«nt présents.
Assemblée de M. Patenaude,

quatre cents dollars .sans, toutefois, ! 1 ' ;annuler son permis. Il a exonéré lej r°^J©mbïéè V _
i'nrai !i0j,r " Laçbinç: n)^niÙ1'.01, J.‘ar^l,’l ployé* à faire la navet: 
nhis1 u P jro,1vA»ei' V e 1 ( chine et (laughnawagn.

nnssaire de la cours de* enquêtes 
maritimes, a ouvert une enquête 
sur la collixioii du Fort Holland et 

1 du H.CM. 10 deux vapeur» om­
ette entre Lu-

Obaèques de
Mme L.-J. Forget

Le service funèbre de Mme L.-J. 
Forget a été célébré en la basilique, 
ce matin, au milieu d’un grand con­
cours de parents et d’amis de la fa­
mille. C’est S. G. Mgr Gauthier qui 
a officié. Mgr Gauthier était assisté 
de MM. les chanoine» Laurent Cou­
sineau. J^A. Mousseau et Danat Bi­
nette. Plusieurs membre* du clergé 
étaient présents au choeur.

* salle de Dhôtel de ville
Assemblées de M. Blain

\umômer des
Soeurs Griwa

Par décision de S. G. Mgr l’arche

ues de 1911 à 1924. des Soeurs Grise®.

L'opinion du
comte Skrzynski

Varsovie, 22.--«Le comte Skrzyns- 
ky, ministre polonais de» affaires 
étrangère», de retour de l/scarno, a 
fait un commentaire optimiste au 
sujet des résultats de la conférence 
de sécurité.

“L’alliance de la Pologne avec la 
France a été fortifiée pur l’appro­
bation de tous les membre» de la 
conférence de I-oCarno’’, a dit le 
comte, "et no» relations avec l'An­
gleterre sont plu» étroite.» qu’avant 
ta conférence. Notre accord avec 
l’Allemagne m’a convaincu qu'il ne 
saurait plu» être question de chnn- 
gements territoriaux,

“’foute l’Europe, y compris l'Al­
lemagne, a exprimé Je désir que la 
rorrfcrf.nce de I/iearno instaurât 
une politique de paix.”

c que cet oc­
cident est arrivé. M. Roch Cham­
pagne, second à bord «du Fort Hol­
land, le capitaine F.-X. Manseau, 

Voici la liste des assemblée® <ju<' du H.CM. 10, et un des passager* 
tiendra M. Aldéric Blain, candidat; qui se trouvait à bord «lu Fort Hol~ 
de M. E.4« Patenaude dans la di-1 land, au moment de la collision, 
vision Saint-Denis: Vendredi soir, j ont rendu témoignage à la première 
23: école Saint-Arsène, Christo- séance de l’enquête. D’apres e«w té- 
phc-Colomb près de Belleehnsse; j moins il appert que le» deux ba- 
samedi soir, 24: à l’Arena, à l’iis-j teaux, qui allaient en sens inverse, 
.semblée de M. Patenaude; (llman- se sont frappé.s en cherchant i 
chr à 3 heures, 25: école Champa- prendre tous deux la partie sud du 
gnat, coin Laurier et Saint-André; chenal. Le Fort Rolland a été le 
dimanche soir, 25: salle du cou- premier à faire les signaux indi- 
vent Villerny. M. Patenaude sera quant qu’il allait prendre le sud du 
présent; lundi, 26: Saint-Vincent-i chenal, d’après M. Champagne.
Ferrier, 3779, rue Drolet, près de « _ „ t ___
.farri; mardi. 27: Académie Saint- 
Paul, coin Beaubien ri Saint-De-nis: mercredi, 28: trois assemblées: • ‘ ’ •r-”1 ** ‘ ■ Dlmlorn

.ratûXlnr1v èC0,e St,in,*ArT St h at ford, Ôm„ 22 (S.P.C.) 
ène, ,al c c 8 • >f, Melrfhcn a tenu une assemblée

L’assemblée que d. Blain devait hipr< p a ra.|,jjè |a déclaration de 
tenir ec soir dans Mlleray a rie re- Nîi King quj ,(n„ un <ar,f ^sé uni 
mise a dimanche soir. nlors qu un j qu^rumt pour les hosoins domcsli 
grand ralliement aura lieu dans la ; ,nirs r, déclaré que e’etait un ru 
salle du couvent de villeroy, rue | eieux de tarif pour le foyer que ce 
Boyer, M. F..-L. Patenaude sera pré-: lui qui fermait Jes manufactures et 
sent et portera la parole. forçait les gens à émigrer aux

nu-irint, «« 1a<.n..Aa s Etats-Unis. U n déclaré que les deuximiaton m-jacques pays 01.1111 pratiquement compéne
Ce soir, à huit heures, le docteur ; traMe*. W fallait pour 

Buben-C. Laurier, candidat libéral* vrlcr canadien au pays maintenir 
protectionniste dans la division «St-iun étalonnage de Me «««" fjeve 
Jacques, tiendra une assemblée à b* s J,11 Canada OTfc f”** nw voisins, 
«aile Saint-Pi erre, et il .sera aremn- f °ur cHn il fnnt fuiee in archer no^ 
pngné de plusieurs orateurs. industries, donner de 1 emploi et

Demain soir, l'adversaire du can* de.» salaires raisonnables, toutes
possible» qu’eu autant que 

nt «sont en 
façon vf ctjjP*

dldat ministériel portera In parole | choses possibles qu en s 
à l’école Salaberrv. Les dames sont nos industrie» pourront soutenir
cordialement invitées
des assemblées.

chacunt,! une concurrence
rieuac

de
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Deux grosses
concessions

LL GO L VERSEMENT PROVIN- 
GIAL A AFFERME, OE MATIN, 
DEUX BLOCS DE TERRAIN, — 
PRIX ET CONDITIONS
Québec, 22, (DjN.C.) — Le minis­

tère des terres a vendu, hier ma­
tin, à l'hôtel du gouvernement, deux 
blocs de terrains dont le premier, 
d'une superficie de cinquante miT- 
Ics carrés est situé de chaque côté 
de la rivière Chamoucbouane, en­
tre la chute Chaudière et l’arrière 
ligne des Cantons Girard et Duffe- 
rin. le second est situé dans le can­
ton Nouvelle No 1 et a une super­
ficie de quatorze milles carrés. 
Dans le premier cas ce sont MM. 
Fortin et G. Coulotnbe (en fidéi- 
commis) qui ont acquis la conces­
sion au prix de $1.60, comme droit 
de coupe pour mille pieds de bois.
11 s’agit dans cette concession d’un 
permis, pour cinq ans, de couper 
seulement le bois brûlé. Le conces­
sionnaire devra payer une rente 
foncière de $8.00 par mille carré.
Le concessionnaire ne pourra cou­
per aucun bois vert, sauf ceux qui 
auront été marqués à l’avance par 
les ingénieurs forestiers du dépar­
tement et dans ce cas il paiera 
alors les droits de coupe ordinaires 
avec la surenchère à laquelle le 
permis a été adjugé.

L’enchère partait sur un droit de 
coupe de $1.50 et MM. Fortin et 
Coulombe ont été les seuls enché­
risseurs. Us ont soumis une enchè­
re de 10 sous en plus du droit de 
coupe de $1.50. Dans le cas de la 
concession de 14 milles carrés dans 
le canton Nouvelle, c’est la “Nou­
velle Lumber Co”, qui a obtenu 
l’adjudication au prix de $3.80 
comme droit de coupe. Dans cette 
vente, l’enchère portait aussi le 
droit de coupe et eotpme il s’agit 
de bois vert, les droits/de coupe ac­
tuellement en vigueur sont de $2.- 
70 et le concessionnaire qui devait 
lutter contre M. Fraser, de Gaspé, 
porta son enchère jusqu’à $1.80 eu 
plus du droit de coupe.

La prime d’adjudication était fi­
xée à $000 par mille carré. Tous 
les bois coupés dans cette conces­
sion forestière devront être manu­
facturés dans les limites du com­
té de Bonaventure. Chaque année, 
è partir de l’affermage, le conces­
sionnaire devra exploiter environ 
un million de pieds de bois. Le 
gouvernement se réserve le droit de 
disposer à son gré des forces hy­
drauliques situées dans le territoi­
re. Le concessionnaire devra limi­
ter le chiffre de sa coupe annuelle à 80 pour cent du montant du bois 
dont la forêt s’accroît annuelle­
ment et cela afin de créer une ré­
serve. Le concessionnaire devra 
aussi, chaque année, exploiter tous 
les bais bruts ou endommagés par 
les insectes ou les champignons, et 
cela avant tous les autres bois verts.

Un nouveau règlement
Un autre règlement de construc­

tion est déposé sur la table du con­
seil, celui qui abolit les règlements 
510, 538, 544, 558, 577 au sujet des 
rues Christophe-Colomb et Boyer.

Le projet nouveau renferme les 
restrictions suivantes:

Rue Christophe-Colomb, toutes 
les maisons érigées entre le parc 
La Fontaine et la rue Laurier se­
ront à 12 pieds de la ligne homolo­
guée; entre la rue des Carrières et 
la rue Villeray, la ligne de construc­
tion est fixée k vingt pieds de la 
ligne homologuée.

Rue Christophe-Colomb, toutes 
les maisons érigées depuis le parc 
La Fontaine jusqu'à la rue Villeray, 
devront avoir au moins 25 pieds de 
hauteur et deux étages, ainsi que 
celles de la rue Boyer, depuis la 
mue Rachel à l'avenue du Mont- 
Royal.

Dans la section de la rue Christo­
phe-Colomb, comprise entre la rue 
des Carrières et la rue Villeray, il 
est défendu d’ériger ou d’exploiter 
un restaurant, un hôtel, une taverne 
ou une fabrique, de chaudières. De­
puis l'avenue du Mont-Royal jusqu’à 
la rue Villeray, on ne peut construi­
re des manufactures, des tanneries, 
des écuries, des garages, des forges, 
des boulangeries à moins que ces 
établissements ne soient situés 8 
80 pieds de distance.

Dans l’autre section, depuis le 
parc La Fontaine jusqu’à l’avenue 
du Mont-Royal, les mêmes établisse­
ments ne pourront être construits 
sur le côté est de la rue Christophe- 
Colomb.

Pour prolonger la vie
Les efforts humains peuvent-ils 

contribuer à j>rolonger la durée de 
la vie? U n’y a pas lo moindre 
doute. Le fait de fournir des moy- 
en$i préventifs contre certaines ma­
ladies; la mise en pratique de con­
seils sur l’hygiène avec le résultat 
d’améliorer la santé et de rendre lev 
personnes plus robustes; le déve­
loppement et le perfectionnement 
de la science médicale et de l’art 
chirurgie»!, et leur application aux 
misères humaines; voilà autant d’a­
gent* que contribuent û prolonger 
la durée de la vie.

Parmi les assurés de la Metropoli­
tan Life — qui détiennent plus de 
deux millions et demi de polices en 
Canada -— l’aimée 1924, au point 
de vu* de la longévité a été la plue 
favorable dans rhlstoire de la san­
té publique en ce pays.

La perspective de la durée de la 
vie au moment de la naissance dans 
les familles de la classe industrielle 
a atteint 55 ans en 1924. de qui est 
une augmentation de plus de neuf 
ans sur les années 1911-1912, et soit 
k peu près la môme perspective de 
longévité que parmi les classes oluj 
à l’aise de la population canadien­
ne.

Il est donc démontré par cette 
constatation qu'au moyen du tra­
vail intense et soutenu des propaga­
teurs d’hygiène pratique, on est 
parvenu 4 améliorer le genre de vie 
parmi la classe industrielle, et on a, 
réussi à prolonger la durén de la ! 
vie. C est un double progrès dans ! 
le status de Sa population de ce ! 
pays.

(Service de renseignements 
de la Metro pot non.)

Cours d'espagnol
Ce aoir, à 8 h. à l’édifice centra! : 

de rUnhveraité de Montréal. 1205.! 
rue Saint-Denia, près Salnto-Cathe- 
ri ne. l’abbé Henri Jasmin, de la fa- 
ÇtÉtfl des lettrea. donne aon cours de| 
T&ngue eapngiKfa. i

L’INDUSTRIE DE 
LA CHAUSSURE

LE CHOMAGE EST GENERAL 
DANS CETTE INDUSTRIE, DIT 
M. PIERRE BEAU LE
Québec, 22. (D.NjC.)—A la séan­

ce générale du Conseil central des 
syndicats catholiques, mardi soir. Je 
président de la Fédération, M. Pier­
re Beaulé, faisant un rapport sur 
les activités générales des Unions, 
a parlé de la situation de l’indus­
trie de la chaussure.

“J’ai constaté, dit-il, que les sa­
laires ont baissé d’une façon dé­
plorable, dans certaines branches 
de l’industrie de la chaussure. Dans 
bien des manufactures on prive 
les bons hommes d’ouvrage pour 
employer des enfants que l’on dres­
se le mieux possible et à qui on 
paie des petits salaires. Il n’y a que 
les meilleurs ouvriers, ceux qui 
ont charge de grosses machines, 
qui obtiennent quelquefois de $25 
à $30 par semaine.

“Il est regrettable de le dire, mais 
le chômage est général dans la 
chaussure et je puis vous assurer 
que la situation n’ira pas en s’amé­
liorant d’ici quelques semaines.

"S’il faut en croire les rumeurs, 
un coup terrible menace le syndi­
calisme catholique k Québec. Vous 
savez tous ce dont je veux parler. 
Vous savez tous que vous êtes me­
nacés et que votre situation sera 
probablement changée après le 1er 
novembre. Le syndicalisme catho­
lique a déjà résisté k leurs coups et 
il saura encore faire face à la ba­
taille.”

NCAT3 C ATHOL- NAT ION AUX

UNE FEMME D’ONTARIO 
RECOUVRE SA SANTE

Désire que les autre* 
connaissent le Composé Végétal 

de Lydia E. Pinkham

Mount Forest, Ont. — "Avant de 
prendre le Composé Végétal de Ly­

dia E. Pinkhsm, 
j'étais faible et 
maladive. Je de­
meurais alors à 
Ailsa Craig, et un 
joui' une amie vint 
et raconta son ex­
périence avec le 
Composé Végétal 
de Lydia E. Pink­
ham, et me con­
seilla d’en prendre 
une bouteille, ce 
que j’ai fait. Je de­

vins plus forte et les douleurs ces­
sèrent. Je suis contente d’avoir 
connu ce remède, et je pense qu’il 
est sans égal- pour les femmes qui 
ont des maux de ce genre. Je ne 
puis trop hautement louer le Com­
posé Végétal pour le bien qu’il m’a 
fait. Dès que je connais une fem­
me qui souffre, je suis contente de 
lui en parler.”—Mme Wm. Ridsdale, 
R.R. No. 1, Mount Forest, Ontario.

Les femmes de tout le Dominion 
trouvent la santé dans le Composé 
Végétal de Lydia E. Pinkham.

Nous n’employons dans sa prépa- 
ratipn aucune drogue nuisible—des 
racines et herbages seulement—et 
on peut le prendre en toute sûreté, 
même la mère qui allaite. Tous 
les pharmaciens le vendent.

Mo 1
LES SYNDICATS

CATHOLIQUES
SYNDICAT DES CORDONNIERS

Le Syndicat colholique des cor­
donniers organise pour samedi soir, 
à 8 h., une grande soirée récréative 
à l’occasion do l’installation des of­
ficiers généraux récemment élus. 
Tous les membres sont donc cordia- 
lement invités. La soirée aura lieu 
à la salle des syndicats catholiques, 
055, rue de Mohtigny est. M. C. Ber­
nier, président du Conseil central, 
présidera lui-même l’installation 
des officiers.

Demain soir, vendredi, assemblée 
à la salle des syndicats des locaux 
no 2 et no 5 des cordonniers-machi­
nistes et des tailleurs de cuir. Rap­
ports de M. G. Laurier, agent d’af­
faires, sur les difficultés en cours 
de règlement. Par ordre.

CONSEIL CENTRAL 
Il y aura demain soir, à la salle 

no 1, édifice des syndicats catholi­
ques, 655, rue de Montignÿ est, as­
semblée du Conseil central. Rap­
ports des officiers. Les délégués 
sont tous priés d’assister. Par ordre.

Après 51 ans de service
M. François-Xavier Chahbonneau, 

un vieil employé du chemin de fer 
National du Canada, qui vient de 
prendre sa retraite apres cinquante 
et un ans de services a été 'l’objet 
hier midi d’une joilfe fête intime à 
la gare de formation Turcot Ses 
vieux camarades lui ont présenté 
une bourse.

La présentation a été faite par M. 
Andy Mitchell, surintendant à Tur­

cot et M. R. N. Ross, contremaître 
des voitures qui tous deux ont loué 
la fidélité do M. Qharibonneau et 
ont mentionné c* fait remarquable 
que durant un demi-siècle M. Char- 
bonneau n’a pas été plus de cin­
quante jours absent pour cause de 
maladie. Le héros de Qa fête, pris 
par surprise, a répondu en termes 
émus.

M. Charbonneau est né à Vhmi­
nes. P.Q. en 1851. Il entra à Rem­
ploi du chemin de fer en 1874. 
Pendant plusieurs années il fut ins- 
pecteur des voitures à fla gare Bona­
venture.

Le fils de M. Charbonneau, Char­
les. est à l’emploi du chemin de fer 
National du Canada depuis 19 ans 
déjà. 11 travaille à la Pointc-St- 
CbarJcs.

I/exposîtion des
produits alimentaires

L’exposition des produits alimen­
taires et des articles de ménage qui 
se tiendra jusqu'à samedi soir à 11 
heures dans l’immeuble Morgan 
continue à attirer des milliers de 
visiteurs. Adultes et enfants y trou­
vent de quoi les intéresser.

Gargarisme 
d’Aspirine contre 

mal de gorge 
et amygdales

Préparez un gargarisme inoffen­
sif et efficace en faisant dissoudre 
deux comprimés d’Aspiriue de 
Bayer dans quatre cuillerées ô ta­
ble d’eau. Gargarisez-vous copieu­
sement avec cela. Répétez toutes 
les deux heures «i nécessaire.

Assurez-vous que vous n’avez pas 
autre chose que les véritables As­
pirines de Bayer, marquées de la 
croix Bayer, que vous pouvez vous 
procurer en boites métalliques de 
douze comprimés pour quelques 
cents.

A Rome
re de I* Porte Si
'èlerinege < 
i Jubilaire

poor U fermeture de la Porte Sainte
Dernier Pèlerinage de 

l’Année
■oua la direction apirituelle de S. Q. 

Mgr. A. O. Gagnon, Eréque-Auxi­
liaire de Sherbrooke 

L’Immaculée-Conception à Londres 
La Fête de Noil à Rome 
Le Jour de l’An 4 Nice 

Les Rois 4 Lourdes
Pèlerinage à Lisieux 

Visite des principales villes d’Angle­
terre, France, Suisse et Italie 

Départ de Montréal, le 57 novembre 
4 bord du “Canada,” de la Cie 

White-Star
Retour 4 Montréal, via Cherbourg. 
Halifax - New - York, le 35 janvier, 4 
bord du “Zeeland,” de la Cie Red-Star

Prix: Cabine $850.
Classe Touriste $742. 

Toutes dépenses necessaires comprises 
Urgence de s’inscrire sans retard 

Pour adhésions s’adresser 4— 
Laurent Turcotte

Osrant du Owt. Français
U, Montréal, ou tintUl.RucMcGU!

Vo„ ---------
«s et HÂtal Windsor 
Montréal

U, Rua Du Fort, Oudbec 
3t. Adélaïde.Est 

Toronto

oyases Hone 
W, St-Jacqnes et H Ata

«IF

WHITE STAR
DOMINION UNE

Bulletin No 6

Radio du DEVOIR
Trois bulletins numéroté* consécutivement et $4.50, plus 
20 sous pour le port, donnent droit à un Radio complet 
du DEVOIR.

RADIO — LE DEVOIR
336 Notre-Dame Est Montréal

%

Le Tram 
▼a PARTOUT

Les Magasins.

Les Affaires TcrajQurs ponctuel, le tramway vous amène
* au bureau avec un maximum d’aise et de 

confort.
Le tramway traverse tous les quartiers 
où il y a de grands magasins.. Watt- 

man et conducteur connaissent leur affaire et prennent un soin 
particulier des dames et des enfants.
Les Plaisirs ^Pr®s k théâtre, le concert, le cinéma, aux

* heures où il y a foule, les tramways surnumé­
raires, chauds, confortables et bien éclairés, sont toujours prêts à 
vous reconduire chez vous.

LA COMPAGNIE DES TRAMWAYS
DE MONTRÉAL

»F

PETIT BOTTIN DU MONDE PROFESSIONNEL
On a “souvent besoin d’un pbts '‘ferré" que soC’— dirait Lafontaine

www** *«♦ < mm »» » tw?
Dentiste^ f Notaire

r V ^ ^*r^'** **■•'"'* ^ %* *->*rW-*-«*^*r«WW*

Avocats *
\ T41. Main

Archambault & Marcotte
II. gTJArqiTBS. MONTNKAL 

jM.ph Archambault. C.IU M.P. Emile Uarcatta
Avocat da la Couronne. U U B.

Dr Ad. L’Archevêque
4M, PARC LAFONTAINE 

T41. Bélelr 1111 Ancle Chrlatophc Colomb

T4I.I Bclalr 2143

Chs Archambault, c.c.s
genre* da bureaa : 1 fc S p.m., I h 8 la «elr 

75S MONT-ROTAL EST

A l OCat jeen Fautaoi, '■ r-,u
AMérie Etain. L.U.I.. Réc. 1431. 74m, are, 

F4e. 1141 St-Danl* Roeemont
TR. Calumet «TM-W T41. Clalrral ISSU

BLAIN & FAUTEUX
avocats

Intmrable DulntK. chambra 11, Main SIM 
•I eorat, ne Notre-Dame, Montréal

Dentiste Rn face du thlAtra St-Deni*.

Dr JuUen Fiché
DENTISTE

U» RCS SAINT-DENIS, • MONTREAL 
TéL Rat «1«T.

Notaire
L.-D. Clément

30, rue St-Jacque#
Tél. Main 8558 Rés. Westmount 1I90-J

Avocat
T41, Euranui Main MSI 

Domicile t Ral MM

Eugène Simard E.An l.l.l. 
nmecRLE “sauvegarde-

M. Natrc-Dima Met Montréal

Dentiste Tél. Clalrral ééllw.

Dr Wilfrid Bourgie
DENTISTE

145# STE-CATHERINB EST, MONTREAL
Coin Frontenac.

7-11-35

Notaire
Ovila Tétrault, P.A., L.L.L.

de la eocUté térale RERIAU A TETRAULT 
Burcan du jour ! 43 C#te Place d'Arnte» 

Tél. ITarhonr 1817
Le telr: 4021 Welllnflon. Verdun. Tél. Tork 3127

2S-10-S5

Avocats
Vanier & Vanler

Anatole Vanter Gur Vanter
T4I. Barra SMI 17 SAINT-JACQUES

Dentiste T«, Cetomet Mét-W

Dr Roméo Beland
Consultation i 

• a.m. à • p.m.

CHIRURGIEN-DENTISTE 
Traitement de* t«iiclr*(

243C Chrl*t6phf~Celorib. - - Montreal
(Coin ttell*cha**e> 2-11-35

Notaire' Téléphon* : Main 3238

Horace Lippe
Fièrement* d’arernt — RixUmenta d» «arc**- 

alan* — Admlnlr*ratlon do propriété*, etc.
11. PLACE O’A.IMES MONTREAL

Avocat

Faire remise par chèque accepté et au pair.

Mata MH-MH En fac* d* Patata d* la****

René Théberge
IMMEUBLE “SAUVEGARDIT 

»} NOTRE-DAME EST. aalta II. MONTREAL

Dentiste Tél. Lancaster 4M»

Dr Joies Hector Falardeau
CHIRURGIEN-DENTISTE 

Extraction aan* douleur - Méthode* modern.* 
34C8 ST-DENIS, coin Sh«rbrooke, MONTREAL

i-3-aa

OptOTnétriStC Ere* de bureau a • k •

Salon d’Optiquc St-Germain
Ajustement de lunottr* et plrro-nta 

1017. RUE HAINT-DKNI8.
Ancien numéro <41

Tél. Est 87*8 Prie me Sherbrooke

Dentiste
Unroon : fpt. ISM Tél. Réa West élt»

Dr J.'E. Chalifoux
Eitraetlon **n* doulonr — Mélhodta modornn 
U». RUE VINBT An*U SAINT-JACQUES

Huissier
Théo. Guy Grothé

Résidencat 171e Wolf# Tél. Rat I8H-J
Hnlaatar de la Coar Supérieur* 

fturoao : II. ST JACQUES, Chambra 11 
Tél. Harbour 11(1 Montréal

Opticien Lunetterie — Prix du gros
Voyrr machineries dans la vitrine Jaune.

H E A U 311 I E R
288 8TE-CATHERINE EST 
Spécialité; yeux artificiels. 

Fsh-lcatlon. réparation* im­
médiate*. Cette annonça rap­
portée vaut 19c par dollar.

Dentiste TéM»hon* *»t i»mm
Dr Ernest Laporte

17» ST-DENIS
Eitractian des nerf* dontair.» en I k II 

minute, absolument aan* doaltur. 
Ex-esaUt*nt et poosouaur dos procédé* d* 

Dr J.-N.-Pan! Fournier, da St-Hrarlnth*.

TUCKETTS

S ER EN fin
CIGARS IV

Médecin Téléphona nat*** <347
Dr J.-M.-E. Prévost
des hépltana d* Parla. Londres,

H Naw-Torb
Voie* urinaire*, rein», ▼♦•«I*. m**adtt« *4né« 

rl.nne* -- Clinique prl-4*
14 HUTCHISON MONTREAL

Opticien
Tél. 1}Blair *33* EXAMEN DE LA VUE

Mlle Euge'nie Cantara
Optlclen-Optomêtrtit*

Réparation de xerres et monture*
4812 RUE SAINT-DENIS - MONTREAL 

(près dit la rue Villeneuve)

Dentiste'
Téléphone Eat 9238

Dr A. Heyncmand
1569 rue Saint-Denis

pré* Uomentiinp Montréal.

Médecin Cononlt.tlon t d# Il » 8 P.m.

Dr J.-M.-A. Valois
Spécialité*:

Vous urinaire* — EUetrathérepU 
Tél. E*t 1417 M. BUE SAINT-DENIS

Professeur »», m* ontario a

LeBlond de Bnimatb
Bachelier de* Unlxtrolté* d* Franc* «t L**al 

Offletcr d'Atadéml# •- Ant*ur 
Le pla* ancien cours préparatoire aux examina 

d* Médecin*, de Droit, Chirurxla 
dentalr*. Pharmxclo

Dentiste
Burma: 411, tu* AtwaNe, an*N Natro-Dom*

Si jusqu'à maintenant vous 
payiez vos cigares plus que 10 
cents, demandez, aujourd'hui 
même à votre fournisseur un 
SERENE.

Rien ne plait autant qu’un bon 
cigare.

Dr R. Lap<
Spécialité i

orte
Bp*C_.........

EXTRACTION UF DENTS DIFFICILES
Téléphone i Wootmount *J}t

Calculateur
Il n'y a plu# de raison pour que le 
“mnttr» à danser* de Figaro prenne lo 
place du “calculateur’’. Grâce à notre 
BOTTIN on sait maintenant où trou­
ver le» gens compétents.

Professeur Tél. Lancaster lits
Coara préparatoire du profoaaoor

René Savoie, I.C..I.E.
Droit. Médarin*. Pharmacl», Art dentaira 

Cour, claa.louo, comm.rcl.l, leçon. prt»*»t 
1483. RUE SAINT-DENIS 

Pré. Keel* PoIyt.cknlQU# * Montréal

Le capitaine du Melita tué 
dans sa cabine

Anvers. Belgique. 22 (S. P. A.). — 
Le capitaine A. H. Clews, ccunman­
dant du Mcltta, du Pacifique Garni- 

i dlen, a été tué pendant son sommeil 
| dans sa cabine, à bord du paquebot, 
i Thomas Towers, le premier com- 
I mis, a été arrêté sous une accusa­

tion de meurtre. H sera remis aux 
autorités anglaises à Southampton 
lorsque le paquebot arrivera en 
cette ville aujourd'hui.

Le eapltalnc Clews était le neveu 
de feu Henry Clew*, de Lombard 
Street et de wall Street, mort en 
1923.

i>cux autres officiers du paque­
bot ont été blessés. Ils ont été trans­
portés à un hôpital d’Aovers. Leur 
état est grarve. Ce sont I>avid K. Gil- 
mour, de Glasgow, assistant mécani­

cien en chef, et John Holiday, de, 
Bootle. Angleterre, mécanicien en ! 
second.

La police d'Anvers n appris que j 
Towers s’était rendu dans la cabine ! 
du capitaine à 2 heures 40 hier ma- 
tin. On entendit une déotnntion et ! 
le capitaine fut trouvé mort un«’| 
halle dans la tête, La police dit quel 
Towers est entré ensuite dans la 
cabine de Gilmour et ti fait feu Mir j 
le mécanicien. I-p bruit de la dé- ! 
tonotion a attiré les autres officiers

sur le* lieux.
Au cours de l'engagement avec 

Towers, le mécanicien en second a 
été blessé de deux balles aux pou- 
tnot.s.’ D’autres membres de l'équi­
page ont désarmé Tower».

Ce dernier a été arrêté par la po­
lice d’Anvers. Towers aurait décla­
ré à la police qu'il unnii tué le ca­
pitaine Clews parce que le com­
mandant du paquebot et Us autres 
officiers avaient cherché è brhscr 
sa carrière.
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Thé Unique en son Genre
Le thé Vert

n
“Le diable, dit un proverbe, se charge de trouver du travail 

jour ceux qui n'en ont pas.”
Et naturellement, il les fait travailler pour son compte!
Et savez-vous, jeunes filles paresseuses, comment il vous 

ait tradbiller pour lui?
En vous dégoûtant de toute occupation utile et en créant, 

oour vous amuser, des chimères dont il remplit votre cervelle 
m point de forcer la. raison d'en sortir, car elle déteste les cohues 
it les folies.

Et voilà que vous essayez de donner de la vie à vos chimè­
res : vous êrvez et vous vous éloignez avec une répugnance 
grandissante de ce qui est sensé et réel.

Il est une rêverie ailée, surveillée par la raison, qui, tend à 
planer, comme les grands oiseaux qui ne volent bien qu'en s’éle­
vant dans les airs : loin de dériver de ta paresse, ce rêve est une 
effervescence de vie, l'épanouissement de ce qui est plus délicat 
et plus idéal en vous. Ce n’est pas le rêve soufflé par le diable, 
celui-là, et je suis loin de le condamner.

Le rêve que je redoute pour les petites oisives, c’est celui qui 
flotte au hasard des images émanant du fond d’ennui et d'égoïs­
me : il se dépose dans les âmes somnolentes comme la vase dans 
les eaux dormantes. Ce rêve, bijou du diable, ouvre la porte à 
toutes les extravagances sentimentales et à la hantise de toutes 
les possibilités qui embuent l’âme d’une vapeur malsaine.

Que de pauvres petites âmes ont commencé leur démorali­
sation par les rêves troublants qui les habituaient insensible­
ment aux concessions dangereuses pour en arriver aux capitula­
tions irrémédiables!

Je redoute plus les rêveries équivoques des jeunes filles qui 
n’ont rien à faire que la lecture d’un livre franchement mauvais. 
Ce livre peut soulever une généreuse indignation : le jugement 
pouvant clairement démêler le vrai du faux, la conscience de- 
meure droite pour condamner le mal, mais dans la rêverie, le 
jugement s’emousse, la conscience s’aveugle, la volonté 
s’émiette, pendant que l’imagination s’amuse à brouiller, entor­
tiller, déguiser et fausser tout ce qu’elle touche.

Quand l’esprit illusionné et la volonté affaiblie ne protes­
tent plus contre les folies romanesques et s’arrêtent avec com­
plaisance aux erreurs coupables, la jeune rêveuse est mûre pour 
les plus tristes aventures.

Pendant le rêve, la volonté ne s’oppose à rien, elle se con­
tente de sentir vaguement qu’elle saurait se ressaisir dans la réa­
lité. C’est une illusion! La volonté s'affaiblit dans l'inaction 
comme l’instinct grandit dans Vexercice, et quand, dans la vie 
réelle, il faudra de la clairvoyance, de l’énergie et de la conscien­
ce, tout cela aura sombré dans F habitude de rêver, de laisser 
faire, de ne s’opposer à rien.

Enfin cette rêverie dangereuse gâte le coeur lui-même qui 
vaut surtout par la délicatesse et le désintéressement.

Mais pour s'occuper des autres, il faut être attentif, et la 
rêverie supprime Fattention comme elle dissout la volonté. Elle 
ramène tout à soi, à ses désirs, à ses ambitions, et pour le plus 
grand repos de la rêveuse, elle ferme les yeux sur tout ce qui la 
forcerait à s’occuper des autres pour les aider et leur faire du 
bien.

Chères petites paresseuses, vite, mettez-vous au travail, aux 
exercices physiques, à tout ce qui vous tiendra attentives et acti­
ves, et défiez-vous de votre passe-temps favori qui est en train 
de vous faire tant de mal sans que vous vous en doutiez!

FADETTE

SALADAII
est fait d’un mélange de jeunes feuilles odorantes 
et mis en paquets hermétiquement clos qui en con­
servent sa saveur intacte. Plus délicieux que 
n'importe quel thé Japon ou Gunpowder. Demande» 
aujourd’hui même le Thé Vert ‘‘SALADA. hmof

Saumon
SOCKEYE

'roduits VICTORIA"
Un des Fameux 

Pi

LAPORTE-MARTIN LIMITEE UOXTREAL «> OTTAWA

tre avec grande distinction. J^s 
examinateurs à l’oral étaient: M. 
l’abbé Lucien Pineault, secrétaire 
de la faculté, le R. P, Lamarche, o. 
p., professeur de cosmologie, et le 
H. P. Forest, o. p., professeur d’his­
toire de la philosophie.

LE RADIO

Notre album
Les enfants? On les élève pour 

d'autres; et en somme il faut savoir 
être heureux quand ils le sont: par 
ricochet.

2}C
Celui gui est vraiment fort sait 

quelquefois plier.
% :je

Le pouvoir de tout faire n'en don­
ne pas le droit.

* * *
Les oies font assurément moins

de sottises qu’on n’en écrit avec 
leurs plumes.

* * *La délicatesse est aux affections 
ce que ta grâce est à la beauté.

* * sje
Im vie bien réglée multiplie le 

temps.

Licencié en philosophie
M. llermas Bastien, B. A., a subi, 

ces jours derniers, l’épreuve de la 
licence en philosophie, à l’Univer­
sité de Montréal. Il a obtenu «on ti-

Vos raisons d’en manger
Il existe d'innombrables raisons pour vous inciter à 

manger de plus en plus de poisson. Il contient de l’iodinc, 
de 1 insuline, 11 est sain, nourrissant, facile U digérer, riche 
en vitamines. Voilà autant de bous arguments. Pesez-les 
sérieusement avant de répondre à la question : "Pourquoi 
mangez-vous du poisson?" et nous sommes convaincus que 
votre réponse d’exprlmefa ni l’une ni aucune des raisons 
que nous venons d'énwnérer, mais que vous direz purement 
et simplement que c'est parce que* vous i’almez. Voici du 
poisson de choix des lacs que vous aimerez pour ccttc même raison.

Doré frais pêché, la livre......................................................................25
Truite des lacs fraîche pêchée, 4 livres et plus, poisson entier,

la livre .22; en morceaux et en tranches, la livre................. 25
Venaison pour ragoût, taillée à la grosseur requise, la livre .. .18 
leunes carottes, pour apprêter à la crème, 4 paquets................. 25

Mélange de café spécial de Stanford, frais moulu.
Maqucre.o frai. 
Rparlana frala 
Pcrch* d» mer 
Percha .triée

Gelee de pomme aaavare
jarres ;

Hnitres à la mesure 
sur érale 

Crevettes bouillie, 
fraîches

Moule* à petit col 
Fileta fumés

^/mdoTxl’r dpnlfei
M&nsriold Street

12 Telephoaps^Uptown 6300

POSTE G. K. A. C., MONTREAL 
Ce soir, trois émission» distinc­

tes seront données par lo poste 
C.K.A.C., comme suit:

7 heures: Leçon de piano par M. 
Emiiliano Renaud.

7 h. 30: Concert par le trio de 
l’hôtel Windsor, sous la direction 
de M. Raoul Duquette.

10 h. 30; Le poste C. K. A. G., 
transmettra, •directement de la satle 
de bal de l’hôtel Windsor, le pro­
gramme de musique de danse exé­
cuté par les “Red Jackets” sous la 
direction d’Harold Léonard.

AU CLUB BRANLY 
Le mardi 27 courant du soir dans 

sa salle de réunion, 217, rue Ste- 
Catherinc est, Montréal, aura Heu 
aura lieu une assemblée du club de 
radio Branîy.

Deux vues animées intitulées “ra­
dio éducationel” et l’autre “radio- 
manie”, seront projetées.

Pendant (les vues le grand poste 
du club donnera de la musique des 
postes éloignés.

M. Pierre Denjenn, E.E. de l’Uni­
versité de Toulouse, sera le confé­
rencier et donnera une démonstra­
tion de «on instrument pour tracer 
les courbes des lampes.

Le poste transmetteur du club se­
ra en exposition, et fonctionnera 
dans une semaine.

Tout artiste canadien-français 
qui voudra donner son concours 
sera le bienvenu.
DISCOURS DE MM.

KING ET MEIGHEN
A la demande de ses auditeurs le 

poste de radio du Chemin de fer 
national du Canada, à Ottawa, C.- j 
N.R.O., irradiera, les discours pro- j 
noncés par 'M. W.-L. MaoKenxie 
King, premier ministre et M. j 
Meighen. chef de l'opposition, dans ! 
la capitale. Le premier ministre i 
parlera, samedi soir, prochain le 24 j 
octobre, vers 9 heures et M. Meig­
hen terminera sa campagnue à la ; 
même heure mercredi soir le 28; 
courant.

Avant et après les discours le! 
POSTE C.N.B.O. irradiera un pro-j 
gramme musical. Mercredi et same- j 
di sont les soirs réservés au POSTE; 
C.N.R.O., mais on a cru bon de 
condenser Je programme musical 
pour ces deux soirs, afin de conten­
ter le public qui veut entendre les 
deux grands discours qui clôture­
ront la campagne électorale.

L’exposition des
produits alimentaires

; On osünic « 11,000 personnes le 
j nombre des personnes qui ont vi­
site, mardi l’exposition des produits 
alimentaires et des articlos de mé-

S0US LA MAIN
ayez toujours

UNE BOITE DE

VERITABLE TALISMAN
Pour PARER aux conséquraut 

d'un rfCroidissement
PRÉSERVER, TONIFIER

vus Bronches et tm Poumons 
PARACHEVER la trsitesieat 

d’un Rhums, d'uns Laryngite 
eu d'une Bronchite Invétérés

MAIS SURTOUTttEMPVOYBa oxm
LES VÉRITABLES

Vendue, partout à 
35 cents la botte.

VALDA

nage qui se tiendra jusqu’à samedi 
dans Timmeuble Morgan, rue Ste- 
Catherine. Depuis sumedi, jour de 
(l’ouverture, 29,000 personue.s ont 
circulé devant les divers comp­
toirs suivants: fabrication de bon­
bons sur place, taillage du verre 
nouveQlrs machines à laver, oro 
doits alimentaires de toutes sortes, 
lait, crème, biscuits choisis, breu­
vages rafraîchissants, ameublements 
les plus confortables, parfums, etc

Les visiteurs peuvent acheter mit 
place ou donner leurs commandes. 
Le vaste espace occupé par cette 
exposition permet à tout le monde 
de circuler à d’aise.i —mi»

Ecole des Hautes
Etudes Commerciales

Les cours libres dônnés à l’Ecole 
des Ilaute-s Etudes Commerciales de 
Montréal, le 22 octobre 1925, sont 
les suivants:

Espagnol: 7 heures et 8 heures.
Organisation des entreprises mo­

dernes: 8 heures.
Economie politique: 8 heures.
Géographie économique: 8 heu­

res.
Législation douanière: 7 heures

“Diapepsine” contre 
indigestion, gaz, dé­
rangements (festomac
Dès que vous absorbez un ou 

deux comprimés de "Diapepsine 
de Pape”, votre indigestion cesse. 
Brûlements d’estomac, flatuosité, 
gaz, palpitations et tous les maux 
provenant d’aigreur ou d’acidité de 
l’estomac prennent fin. Régularisez 
votre estomac et votre digestion 
pour quelques cents. Chaque paquet 
garanti par le pharmacien.

Chez EATON
Une atmosphère toute parisienne au

Salon de l’Ensemble
Des chapeaux délicieusement séants

LES modistes parisiennes, avec leur sens inné de 
l’élégance, mettent dans leurs créations ce cer­

tain cachet qu’elles savent se garder exclusif. 
Signés de Molyneux, Talbot, Suzelle, Hermance, 
Gisèle, Saget et autres, nous voyons des modèles 
d’une simplicité classique ou d’une piquante origi­
nalité.
En feutre, velours, taupe, peluché,

;s bl
ruban gros-

grain, nous voyons les bleus de roi, pervenche, 
Nattier, Wattéau, ciel; les bruns de bois, coucou, 
rouille, doré, marron; les mauves variant de la 
claire orchidée aux riches nuances de la violette, et 
ce ne sont là que quelques teintes. 7.50 à 50.00
Un modèle d’Hermanoe est en velours chiffon bleu 
de nuit avec boucle souplement nouée sur le côté.
27.00

Une fourrure encadrant lu figure
parachève superbement la toilette. Dans les vitrines de notre nouveau rayon des 
fourrures, situé à l’entrée du Salon de l’Ensemble, nous admirons de superbes renards 
en nuances variées, des fourrures soyeuses et lustrées, riches et moelleuses.
Des renards doucement teintés en platine, beige ou cendres de roses, sont à OS.OO. 
Des renards d’une blancheur immaculée sont de 95.00 à 110.00, et de magnifiques 
renards argentés sont de 150.00 à 295.00.
Des martres de la baie d’Hudson font aussi de charmantes parures de cou, modèles 
variés, 75.00 à 150.00.

Madame Simonne Banin, de Paris
à qui a été confiée la direction du Salon de l’Ensemble, se met 
avec plaisir à votre disposition pour vous faire admirer les 
manteaux et la superbe collectio n de costumes deux-pièces 
récemment arrivés. Ensuite, lorsque vous aurez fait votre 
choix, elle vous aidera à compléter votre toilette en y harmo­
nisant chapeau, bas, souliers, gants, lingerie même, car le 
Salon de l’Ensemble porte bien son nom, étant l’endroit, uni­
que en cette ville, où vous pouvez vous habiller de la tète aux 
pieds pour réaliser ce parfait ensemble désiré par l’élégance 
féminine.

Robe deux-pii- 
ces dont le sau­
toir est en tricot 
uni avec garni­
ture de laine 
brune et tête de 
nègre. La jupe 
est en flanelle 
avec plis sur les 
côtés. 60.00

Orchestre de qua­
tre musiciens à no­
tre Restaurant, au 
troisième étage, de 
11.30 à 1.45 heures, 
chaque jour.

Manteau en Needlepoint 
Prince noir, orné de. chin­
chilla gris. C’est un mo­
dèle parisien dont l’origi­
nalité tient dans cette col­
lerette qui se rejette en ar­
rière après avoir étroite­
ment enserré le cou en 
avant. 95.00

Au deuxième, chez Eaton.

C’est la Semaine du Bébé 
chez EATON

notre rayon pour bébés, situé au troisième 
étage, nous célébrons actuellement une seniai- 
ne dédiée à ce membre important du foyer, 

"Bébé”. Voyez la pouponnière que nous avons ins­
tallée dans le Chez-Soi Modèle, vous y puiserez 
d’heureuses idées pour le confort et ramusement 
de vos enfants.
Une garde-malade graduée est en permanence à 
notre rayon, et elle se fera un plaisir de peser votre 
bébé et de vous donner des conseils au sujet de sa 
nourriture, de son habillement, etc.

Au troisième, chez Eaton.

Magasin 
ouvert de 9 a. 
m. à 5.30 p.m.

T. EATON C°
DE MONTREAL

LIMITED
Téléphone
Uptown

7000

PETIT CARyET

DAZE - IXEROME
Le 23 octobre prochain, à 8 h,, en 

l’église de Ste-Agathe des Monts, se­
ra célébré Je mariage de Mlle l>on- 
tine Duzé, fille de M. le docteur et j 
de Mme Rodolphe Daz-é, avec M. le i 
docteur Armand Dcrome, fils de M. i 
le docteur William Dcrome, chirur. | 
gien, et de Mme Deromc. Dus de I 
faire part. Les nouveaux époux

□ INVENTION
En tou* pty». I>*nttnat* I* OVIDE DI •
L'INVENTEUR u*l ••>* •ar*yè (rutl*.

MARION * MARION 
RUhlt* en 1893

Ht. EUE UNIVERSITE. MONTREEl< !

s’embarqueront le soir même, à ! 
Montréal, à bord de ü’Ausonta pour ! 
i’Europe. !

Pharmacie Laurence
Coin Saint-Denia «t Ontario, 

Montréal.
TèMph*ne i E*( II0T-4I4? 

Dr*cae* et produit* rhimlgu** aupérleur* 
Tou* le* rfiaèdo* n*u«*u*i. 

Ampoule* ut otuIm à tou* modleament» 
•ur demande, aérum*, eatdn*. uxypèn* 

pur, urtlel** do paniament*. 
Bt<iill*»ti*n à CautucluT*.

N*u» dili*r*n* dan* Uutei le* parti**
d* lu Till*.

FEUILLETON DU “DEVOIR”

CHIFFON !
Par Pierre de Saxel

18
(Suite)

].es hurlements lugubres redou­
blaient djans la campagne, nccompn- 

' gnés de craquements, de siflement» 
sinistres. Etait-ce l’effet du vent? 
était-ce Teffet de l'imagination de 
Nisettc? Elle croyait distinguer 
des -plainlfs au milieu des rugisse­
ments de la tempête. Elle écouta, 
essaya même d’ouvrir la fenêtre, 
mais la rafale Toiblige» à refermer 
bien vite.

—Je r#ve fit-elle à mi-voix.
Cependant, inquiète, elle ne «c re­

coucha pas; î'aufoe grise, morne, ia 
trouva debout le front touours ap­
puyé contre la vitre.

— Mademoiselle est déjà levée, dit 
la nouveU® femme <!e chambre en 
totrant.

—Il m’a été impossible do rester 
couchée. Comment dormir par une 
nuit pareille? N’avez-vous rien en­
tendu d’étnange vers minuit, Fran­
çoise? Cela ressemblait à des gé­
missements.

—Non, Mademoiselle, et J’étais 
éveillée cependant. Quand le vent 
souffle dans les arbres on croirait 
toujours entendre gémir quelqu'un 
qui souffre.

—Je me sui* sans doute trompée. 
Du reste, ce que J’ai pris pour une 
plainte était al pou distinct, al va­
gue, quede n’y ai pas attaché une 
grande importance.

Françoise nvait allumé le feu et 
apporté le déjeuner de sa maîtresse, 
Celle-ci «'approcha fri]eu®ement de 
la cheminée et but lentement son

chocolat. La nuit sans sommeil l'a­
vait brisée, elle se sentait lasse, 
mal à Taise.

La chaleur la remit peu à peu: 
elle allait céder au sommeil qui la 
gagnait dans cette atmosphère at­
tiédie, lorque Françoise reparut.

—Mademoiselle! Ah! Mademoi­
selle ne s'est pas trompée cette nuit. 
Quel malheur!

—Un malheur! Qu'cst-il arrivé?
—Oui, un accident!
—A qui?
—Aux lévriers.
—Que leur a-t-on fait?
— Planté un couteau dans la gor­

ge! Le cocher les a trouvés ce ma­
tin, près du château, avec la gorge 
ouverte.

—Oh! mes pauvres bêtes! fit De- 
nyse consternée.

Elif descendit immédiatement 
damUe parc, suivi*, de Françoise 
qui se répandait en doléances et 
bientôt rejointe par Nancy Grey, 
prévenue, cKc aussi, par les domes­
tiques. Ceux-ci étaient réunis «u- 
tmir des pauvres lévriers, gisant 
dans une mare de «ang.

—Cest cette nuit qu'on a fait le 
coup, déclara Paul tandis que Ni- 
sette agenouillée près des chiens, 
caressait leur têtes fines.

—Mes pauvres bêtes, répétait-elle.

—Voilà déjà plusieurs fois qu'on j 
a essayé de les empoisonner, ajouta 
le cocher. J’ai trouvé des boulettes 
près du chenil, on nvait dû les Jeter 
par-dessus le mur.

—Vous auriez dû me prévenir.
—J’ai eu peur d’inquiéter Made­

moiselle et comme Je» chiens ne 
mangeaient que ce que je leur por­
tais, j’ai cru bien faire en me tai­
sant. J’ai eu tort... SI j’avais su.

Mais comment n'a-t-on rien en­
tendu?
- -Par une nuit pareille, il était 

bien impossible de distinguer au­
cun cri. Les gredins ont bien choi­
si leur moment.

- Vous croyez qu'ils étaient plu­
sieurs?

—C’est impossible, à dire. Ce 
qu’il y a de certain c’est qu’on a 
sauté le mur près du chenil; c’est 
facile en s'aidant des branches du 
gros arbre qui pendent sur la route, 
et on s’est approché des chiens «ans 
qu’lis aient rien entendu.

—lis auraient dû flairer les étran­
gers,

—Par ce vent? Codeur n’étalt 
pas portée de leur côté. On le.» * é- 
gorgès dans leur niche pendant 
qu’ils dormaient. SI Mademoiselle 
veut voir comme on a frappé droit. 
Les bêtes ne se «ont pas débattues.

Seulement elles ne sont pas mortes 
tout d© suite; elles se sont traînées 
jusqu’ici.

—Sous mes fenêtres; elles sont 
venues mourir aussi près que pos­
sible de moi, sc dit Nisctte triste­
ment.

-- On peut suivre le chemin qu’el­
les ont fait aux traces île leur sang.

Denyse, Nancy, les domestiques, 
parcoururent Je chemin marqué par 
do longs filets rougets. Les choses 
avaient dû sc passer comme le disait 
Paul, On voyait, du chenil à la 
muraille, des empreintes de pas. Il 
avait été facile aux malfaiteurs de 
sc suspendre aux branches et de sc 
laisser ensuite tomber dans le parc.

- Je ferai couper cet arbre.
—La mort de ses chiens affligeait 

Denyse. EJU© aimait ***s Joyeux 
compagnon* de promenade, et cette 
lâche cruauté l’indignait,

—C’est une vengeance, dit-elle a 
Nancy, dès que les domestiques re­
partir., elle se trouva mile avec 
elle.

Toujourr. arrêtée en face du mur 
de clôture, elle réfléchissait, insen­
sible au vent qui continuait à faire 
rage.

—Qui soupçonnez-vous Nisette?
Niaette n« répondit pas; rile ve­

nait d’apcrçevolr sur le gazon pié­

tiné un mouchoir de poche sale, en 
étoffe grossière à carreaux, roulé 
en houle. Elle Je prit, le déplia, et 
vit dans un des coins deux initia­
les: J. M,, écrites à t'encre ineffaça­
ble. Ses soupçons étaient confirm- 
més. C’était le père de Rose qui 
avait tué les chiens.

Alors ne voulant pas agir seule, 
sans conseil, cille raconta à TAn- 
gluisc la maladie de la petiie Ma­
nuel, les visites qu’elle lui avait fai­
tes. et la scène de la veille. Très 
alarmée, Nancy gronda fla jeune fil­
le, Lui reprocha l'imprudence d’al­
ler seule tous le* jour* chez le 
leader du parti socialiste.

- -Et maintenant que comptez- 
vous faire? lui demanda-t-elle.

Denyse ne Je savait pas... ollc 
était très embarrassée. Fl était im­
possible de fermer les yeux sur cet­
te basse vengeance... avertir la 
gendarmerie, lui remettre le mou­
choir accusateur?... L’affaire de 
Manuel était certaine. Mais ne pou­
vait-rile pas essayer d’un atiire moy- 
en? ramener cet homme au Heu de 
ri punir: tenter en cette occasion 
unique peut-être, de faire sortir le 
bien du mal?

Edle réfléchit (longuement et, décl- 
dée à agir s«m« retard, elle obtint, 
non sans peine, la permission del

Nancy Grey.
XI

Il était près de deux heures lors­
que Denÿse et Nancy arrivèreni 
chez Jules Manuel.

La tempête continuait, la plu »• 
tombait à torrents et par ce temps 
affreux, l’ouvrier était certaine­
ment chez lui. Il n’était pas dans 
la chambre de Rose; la fillette était 
seul® quand Mlle Je Tersier entra. 
L'enfant avait dû beaucoup nleurcr, 
car ses yeux étaient rouges, sa pe 
tite figure gonflée. En aperçevant 
Denyse, elle cacha son visage dan'1' 
ses mains.

—Oh! Demoiselle, balbutia-t-elle.
-E!h! bien, Rosette, ne te cache 

pas ainsi; ne veux-tu pas me voir?
—Oh! que oui; gémit la petite 

fille; même que j’allais vous en­
voyer J a mère pour vous parler, 

Que voulais-tu me faire dire! 
eux parler devant Miss Grcv 

osette se mit à pleurer.
—Ab! Demoiselle, dit-elle avec 

horrçpr; e’est le père qui m tué vos 
chiens.

—Je le sais ma pauvre petite; tu 
ne in'nppremfa rien. J’ai devine 
tout de suite que c’était lui.

-On dit que vous aliet portée 
plainte. Ce serait justice; mais je 
sous en prie ne faito» pas prendre 
mon ’père.

. Cd Jiifure)

tu pet 
Rosi

c» Jourtwi m împrrme «us Ne» EM-M*, 
ru* N«»r*-D*m« Eut, B Montré»!, par 
l'TMrmMEnir poPtiAmE <• rwpuiu*.

jqauGKffii,;biut# limité»), r.vxmr.Es 
X»ilmlnUtr»t«ur «t arcrètalf».
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COMMERCE ET FINANCE
LES INDUSTRIES

DE L'AUSTRALIE
l.\ RAPPORT DU COMMISSAIRE CANA­

DIEN DU COMMERCE A MELBOURNE
Le statisticien .lu Cammonwemlth vient 

de publier un Intéressant relevé de Ja pro­
duction des industries primaire» et secon­
daires de l'Australie, en 1924. las superfi­
cie en culture eu Australie est de 16,û91,l«u 
acres, et In valeur des produits agric-ties, 
de j.e blé occupe ll^llb.titw
ocres, ou «7 p. 100 de toute rétendue cttl- 
tlcée.

les troupeaux de Mtes à corne» du Comi- 
moowealth ont diminué d’un million de 
léles et leur nombre est aetuelleiment do 1S,- 
3â7ÂW. Le nombre de moutons est nmln- 
teuant de 80,110.401, et les rapports préli­
minaires anticipent qu'en 1925, ce nombre 
sera de «à.000,000. En IKiSdM, il a été alrat- 
tu 1033,712 «nouions et agneaux, 2,048,010 
liétes a cornes et 1,158,084 porcs. lai va­
leur de tous les produits de Télevagr de 
l'année est de £102,043.000, Ig laine four­
nissant 09,078,000. les Industrie» de 
l’agriculture, il<- l'élevage et de. la laiterie 
donnent de remploi A 458,420 personnes, 
et la valeur des iteadhiues et out ils ou ins­
truments dans ces différentes occupations 
est de £37,000,000. lei valeur de la pro­
duction est de £226,080,000 dont £97,421,000 
est expédié outre-mer.

La production minière eat partout plu» 
considerable qu'en 1923, exoeipté pour l'or 
dont le rendement a diminué constamment 
depuis 1903.

Le nombre d’étaUbttissememts manufactu­
riers en exploitation en 1024 eat de 20,180, 
employant 429,990 personnes et payant eu 
salaires et émoluments, £774*78,266. IN* - 
dant !1’année, ces manufactures ont er»- 
ployé pour £197,038,726 de matières pre­
mières et la valeur de leur production a 
été do £348„ï77,588. 1« valeur ajoutée aux
produits, .par De# industries manufacturiè­
res, ou la nouvelle richesse créée, a été de 
£1414142,4117. la? capital engage dans les 
terrains, J es batiments et les machineries 
représente une valeur de £182,114,000.

La valeur totale de la production de tou­
tes les industries australiennes dénombrées 
au «ours de l’année a été de £392,570,000, 
ou une moyenne de £68. 5». 6d.

LE PORT DE MELBOURNE
Le commerce du port de Melbourne en 

1924, a été de 5,087,232 tonnes, soit 400,842 
tonnes de plus qu'en 1923. 11 y a eu augmen­
tation constante depuis 1910 tant dans le 
volume des marchandises que dans le ton­
nage des vaisseaux.

Depuis lOiu, les Importation» ont avancé 
de 40 p. 100, le» exportations de 22 p. 100, 
«t le tonnage des vaisseaux, de 64 p. 100.

BEURRE, FROMAGE ' 
ET OEUFS

AunrvACdüs et ventes
BEURRE. — Les arrivages de beurre 

d’hier ont été de 141 boites à comparer avec 
3,081 pour ,1e Jour correspondant de l'«n 
rternler.

La demande ne s’est pas améliorée et 
l’allure du marché fut plus facile. Les 
prix se sont maintenus comme suit: no .1 
pasteurisé, 43 et 43 1-2 cts. No 1 ordinai­
re, 42 et 42 1-2 cts; no 2 ordinaire, 4t et 
44 1-2 cts

PROMAGE. —• Le» arrivages de fromage 
d'hier ont été de 4,697 boites, à comparer 
avec 3,430 pour le Jour correspondant de 
Tan dernier.

l.e peu de demande de la part des ache­
teurs anglais et locaux a contribué A ren­
dre le marché plus lourd alors que le fro­
mage bhpic et coloré se vendait à 23 1-2 
cts In livre.

OEUFS. — Les arrivages d’oeufs d’hier 
ont été 5,115 misses à comparer avec 4,743 
caisses pour le Jour correspondant de Tan 
dernier.

le cornmeree de gros fut asse* actif. Le» 
prix ont été connue suit: frais extras, A 53 
cts la douzaine; le* premiers A 45 cts; les 
frais d'entrepAt A 45 cts; les premiers A 40 
cts, et les seconds A 34 et 33 cts.

L’ETAT DES AFFAIRES

LE MARCHE
DES OBLIGATIONS

FLVS DE CENT MILLION® ONT jETRE NE- 
GOÜÏES DURANT 1E MOIS DE SKT- 
TBMBRE
lé mois de septembre constitue depuis 

plusieurs années l'époque choisie par le 
gouvernement fédéral pour lancer sur Je 
'marché ge» valeurs. 1m finance de cette 
année ne comprend aucun e«ur»ruut nou­
veau, mais «les emprunts de rembourse­
ment. En septembre 1923, les émissions 
fédérales s’élevèrent A $2181,000,000; eu »rp- 
t en dire 1924, A » 176,000,000 ; enfin, cette 
«innée, (st l'on tient compte des $70,000,- 
(KK) vendus, fin août, aux Etats-Unis), ou 
arrive à un total de $145,900,000. Il sem­
ble que Bu trésorerie fait tous se.» efforts 
pour dhmimier petit à petit la lourde char­
ge qui pèse sur les épaules de» contribua­
bles et ralentit, par ce fait, la vie économi­
que Imite entière. Il est A souhaiter que 
les faits confirment ces heureux pronostics, 

lues nouvelles obligations représentent

LA MATINÉE 
À LA BOURSE

LE SMELTERS GAGNE CINQ 
POINTS EN QUELQUES MINU­
TES — RETRAIT DU BRAZILIAN
Le Consolidated Smelting a gagné 

cinq points dès l’ouverture, oe ma­
tin, après quelques minutes de tran­
sactions. Il est passé rapidement de 

,i(i à 161 et plus de cinq cents ac­
tions ont été englobées dans ce mou- 
vetnent de hausse.

Le Br a z il an a perdu de sa vigueur; 
il a débuté à 78 1-8 pour reculer a /8 
1-4; le volume de ses opérations a 
diminué considérablement. lais «mur

négoch'UJ

BRAZILIAN
TRACTION

ù la Bourse de Montréal.

Bruneau ë Rainville
AVembres de la Bourse de Montreal

MONTRÉAL >j/ QUEBEC
101, rue St-Jacques Chateau Frontenac

flV/UITdAii-VO 4JWJTJ 4 (£»» ''11’*'également une légère «Uminutlon dan* «e i tiers se concentrent davantage sur 
service «les intérêts. I-emmuc ne songera N ( ;an;K|a Steamship Lines qui a

1,0 prfx d’émiiiigioii «te» nuiigaiions fédé- consolidé ses gains (1 hier et qui de- 
' ' ~ " ' meure très ferme a 64.

Une autre valeur active, cest I Al­
cohol, qui est en avance d’un point 
à une fraction prés. Le Montreal lo­
wer est solide à 214 1-2, ainsi que 
le National Breweries à 64 et le Do­
minion Textile à 87.

Les courtiers ont négligé prati­
quement le groupe des papiers et de 
la pulpe.

BOURSE DE MONTREAL

ralrs 4 1-S pour cent et Heur taux de ren 
dement à 4.75 pour cent ont pu tout d'a- 
bord «léroutcr Je» petits oapltaüigte.». On s« 
résigne dlffirilement A Mtxnmtcr un reve­
nu inférieur à 5 pour ««eut. Les haut» ren­
dement] de guerre et eurtout d'après-guer­
re ont laissé supuoser aux gens peu aver­
ti» que ce» taux se nwistlcndralent. Le» 
lois économiques s’imposent. U faudra se 
résigner et obéir à TiiievItaUe. I,e» place­
ments de "père «le famille” sont appelé» A 
rapporter certainement un revenu inférieur 
à 6 pour eent et cela pour une lungue pé­
riode. Celui «mi attena une ntxrvebe haus­
se, rtaque de 4ais»er lorngtemp» encore ses 
capitaux sans emploi rémunérateur et de 
•‘flécher Ja proie pour l’ombre”.

le chiffre «le» éonlsslon» en septembre 
s’élève à $106,194^81, molmlre que celui 
de» mots correapomiqnt» en 1924 et 1923. 
On répartit les valeurs comme suit:

Etat .......................... $ 7n,00«,000
Prend ne*» ............... 29,100,000
Municipalités ............. 2,460^81
Société» ......................  8^45,000

*106,194,«SI
le» prisndprtcs valeurs adjugées ou émi­

ses pendant le mois sont le» suivante»;
ETTAT :

Dominion du «Canada, *75,900,000, 4 1-J 
pour cent, 15 an».

PROVTNXMES :
Nouveflle-Ecosse, *4,000,009 4 1-2 pour cent 2 ans;
Manitoba, $3,100,990, 4 1-3 pour cent, 

15 an».
Saskatchewan, *3,009,000, 4 1-2 pour cent 

20 ans.
Ontario, $10,000,000.

MtlNfcltPAUTES. --
, Ontario, Gnlt, $12A£31, 5 pour cent, et 
o 1-2 pour cent, échéance» diverses.

Québec ; GrandlMère, $153,000, 6 pour 
cerU, série 2« im*.

Hull, $142,000, 5 pour cent, 20 ans.
Juliette, $03,000, 5 pour cent, série 30 ans.
St-Jean-Ohrysostoime, $28,000 5 1-2 pour 

cent, série 30 ans.
Gakimbte-AnglHise: Vancouver, $1,665,000, 

5 pour eent. échéances diverse».
SOCIETES. —

...Southern a<;nada Power Corporailon, $6,- 
000,000, 3 pour eent, 30 an».

St. Lawrence Paper Mills LM., $900,000, 6 
pour «xmt. 30 ans.

Canadian Itakeries Ltd., $800,000, 6 141 prnir cent, 20 ans.
Stanley Realty Corporation. *190,000. 7 

pour cent, 20 ans.
Southern flkanakan ColHeries, *230,000, 7 

pour cent, 15 ans.
(Etudes économique.» — Service de la sta­

tistique — Maison René-T. Leclerc, Inc,)

COMMERCE EXTERIEUR. — Notre com­
merce extérieur, notamment en c« qui s 
trait aux exportations eu général, #>st quefl-
3ue peu ralenti faute du nombre »uff:sant 

e navires pour en effectuer le transport, 
du fait quo plusieurs «ont utUtséa pour les 
créditions de grains vers les marchés eu­
ropéens et de ciment à destiiwtlon de 
l’Améritpie du sud.

INDUSTRIE DU PAPIER. — Maflgré que 
(les usines de papier ne fonctionnent pas A 
fleur pleine «-apaiclté, (la production aug­
mente et tend à dépasser le» besoin» ac­
tuels et c’est ce qui explique que 4es prix 
aient des tendances A baisser.

INDUSTRIE METAiLLVRr.tQUE. — Lln- 
«lustrie du fer et «le Tacler commence à 
susciter plus d'intérêt ù cause des énormes 
quantités qu’absonhern fla construction du 
nouveau pont entre Montréal et la rive sird.

TISSUS ET NOUVEAUTES. — lé» «audi­
tion* atmosphériques ont continué de fa­
voriser i'écouleanent en détail «tes nouveau­
tés de la saison. I-es grand» nwgastn» A 
rayons volent affluer de nomibreux clients 
qui font leurs achats d'étoffes et de vête­
ment» pour la saison frokle. Les commer­
çants de nouveautés en gros reçoivent A 
fleur tour de me til cures et plus nombreu­
ses «‘(«ntnandes.

t'WR ET CHAUSSURES. — Jm majorité 
«les fabriques «le chaussure* maintiennent 
l'amélioration que Ton notait dernièrement 
<4 les prix du cuir ont des tendances a se 
raffermir. L’on dit que les exportnthms 
«le cuir a semelle u destination de» Etats- ! 
Unis vont en augmentant.

Petit gibier
LES DERNIERS 1»R1X DU MAÎtCHK 

Volailles: -— Dindes fraîchement tuées, 
40 et 42 cts la 'livre.

Poulets: 3 A 3 1-2 livres, 32 cts la Mvre; 
4 a 4 1-2 livre», ,'flt cts la livre; 5 livres 
et jOus, 42 cts la livre.

Poulets A griller, *1,50 A *1.75 le couple, 
«.rosses poules, 30 A 33 cts fla livre.
Petites poules, 27 cts la livre.
Cane tone .du lac Urôme, 3 livres et plu», 0x4 cts Jha aivre.
Oies, 8 A 10 livres, 22 cts 1* livre. 
JUgtont* 50 cts 9e coiQJüe.
Plgeoimeaux, 75 cts A $1215 le couple. 
Caille» du sud Américain, $1 25 le rouble. 
Perdrix sud Américain, $2.2> le «viuplr 
Canands noirs, $2.23 le coupje.
Petits canards sauvages, 90 cts le coupfle. 
Pluviers, $1.10 le «xtuple. ^
Bécassines, 60 cts le couple.
Sarcelles. 75 cts le couple, 
lapins, 22 ds la livre.

Il» heure» A X« Bear*» 30.
Nfctioiial Bi-eweries 150 à 04.
Atlantic Sugar, 285 de &4 A 33/4,
Bell Telephone, 1 à 140.
Brazil tau Tncctiou. 21o de 'éVi A .«‘i. 
Hrlt. Emp. Steel, 33 A S.
Ilrotuipton P. a:at P, 25 A 23. '
Lan». Smefltlng, 16S3 de 130% A 161)4 A
Canada St«afliiahip Prf-, 450 de 64.yi «à 

64}4, à 6*1.
te^Power,^ de 215 à 2M% A 215. 
Price Bros., S35 A 47.
Spanish River, 55 A 9714.
Snawinlgan Hights, 70 A SI*.
«'.on. Canner» ï’rf., 25 à 58%.
Bd go. 30 à 84.
Canada Car Prf., 35 A 80.
Can. Ind. Alcohol, 74.) de 14% à ta. 
Dominion Bridge, 55 à 94.
Brit. Col. Fish, 100 à 58)*.
Dom. Textile, 14 & 87.
S. C. Power, 10 à 80.
Nat. Brick Prf., 50 A 73.

DE 10 H. 30 A 11 H 80
Steel of Canada, 5 à 92.
Atlantic Sugar, 685 de 52’4 A 53.
Brazil a: ii fraction, 495 ne 78^4 A 78% A 

78)j A 78%.
Brampton P. and P. 115 A 23.
Canada Cernent, 67 de 107)4 è 108 A 107%. 
Cons. Snu’dtinig, 1795 «le 161 à 161)4 A 15®)a 

A 1*1 A 160.
Canada Steamship Prf., 455 à 53%. 
Montreal Power, 17 & 215.
Price Bros., 55 à 47.
Spanish Hiver, 5 a 17. 
sfiawbiigan High ta, 185 de 3)* A 3 à 3% 

A 3.
Can. Canner» Prf., 50 A 50)4.
Belge» ITf., 6 A 97b).
«tan. Bsd. Alc<du»l, 755 de 15 à 15%. 
Winnipeg Electric 193 de 45 A 44% a, 44)4. 
Dominion Bridge, 50 à 95.
Dominion Textile, 100 A 86%.
Domiuion Steed Prf. 83 è 28)4.

BANQUE!
Montréal, 3 A 263 ventes.
Royal, 94 A 248 ventes.
Nova Scotla, 25 A 283 ventes.

OBLIGATIONS
Kajnini»ti<juia 1000 A 104 )j vente». 
Wayagiumck, 4300 de 90 à 89';, ventes, 
«tan. l.ucomotlvc 1000 A 98.
Asbestos 3500 A 9t.

Bourse de New-York

Valeurs-or
Françaises

(payable* en dollar* à N.-Y.)

Au cours actuel, ces valeurs 
rapportent en moyenne 
7J4%. Combinées dans 
une juste proportion avec 
bons titres de corps et de 
services publics canadiens, 
elles augmenteront le ren­
dement du portefeuille sans 
en diminuer la sécurité.
Achat, vente, arbitrage, 
de toutes valeurs à grand 
marché, effectués promp­
tement, au mieux des inté­
rêts du client.

L. G. BEAUBIEN & CIE,
Limité»

Banquiers en Obligations 
50 ouest, rue Notre-Dame 

MONTRÉAL
T6!4phon«: MAIN 4705

LE PROBLEME DU 
PLACEMENT

est résolu tlaas les meilleures 
conditions possibles pour l’é­
pargnant qui, au cours de 
l’année, a placé en portefeuille 
les obligations suivantes :

CÏe de Ciment Nationale 
P.-T. Lcgaré (limitée)
Dupuis Frères (limitée)
J.-B, Baillargeon Express 
Regent Knitting Mills.

Chacune de ces valeurs est en­
tourée tie toutes les garanties' 
désirables et assure au por­
teur un ,rendement variant de 
6% à 8%. Nous pouvons vous 
les procurer sur demande. 
Consultez-nous.

Mournéac trois-mvièaes oufres
BURF-MJCHET,

Imm. VtJ-ullln, MONTRÉAL. T*l t M. 70*#

PETITES AFFICHES

Tarif
TOUTES DEMANDES — Loe.tion s 

maisons, chambre», magasins, rte. 
*— A vernir». Perd*. Trouvé, rte.—
1 sou le mot, minimum 25 sous.— 
1-» même annonce, un mots, re­
mise de 10%.

NAISSANCES, DECES, MESSES. 
REMERCIEMENTS — 50 sous par 
insertion.

CARNET MONDAIN, etc. — *1.00 
nar Insertion.

MEUBLES ET POELES
.Fournaises, poêlé». Meubles. Nous falaot 
échange, vendons à termes facile». J— 
Paqum, 186 rue Maisonneuve. Est 407

4-11-;

^VETEMENTS
Habits d’homme», paletots d’automne ; 

d’hiver à choisir «le *3.00 à *9.00, vest 
95 cts, pantalons 90 cts. 60? Notre-Dart 
Ouest. 22-23-24-29-30

Chauffage idéal •
Peut mettre votre poêle rouge rf .1 mini 
tes, 20 sac de retailles de formes en érab 
et autre bois franc, pour 0.00, )» tom 
environ toute débitée, Jivral'on, .50 en mo) 
tant. Iloblu Frères, 71r- «UUord. Relu 
1609. . 21-10-:»

tuansi’Okt
UNIC TRUCK TAXI. Le meilleur marché 

pour \«>s voyages de campagne et pique- 
nique. Prix spéciaux, transport de piano», 
*3.00. Tél, Amherst 6302. Louis Signori, 
4690 Rue Bordeaux. 30-7-20

COLLEGü; de BABBIEK
Vou 1er-vous occuper une excellente posi­

tion. avec )«• plu» haut salaire payé? Quel­
ques semaine* d’auprenl lisage suffisent 
ayitème moderne. l'os)Mon assurée, pour­
centage payé su apprenant. -«’adresser 
Moler Barber College. *2. St-L«urent. 1-3-20

CHAMBRES ET PENSION

AUTOMOBILES A VENDRE
ACHETONS, vendons, échangeons, aut 

mobiles usagés, gros ou petits, vieux t 
recent» modèles. Le plus gros assortimet 
de parties d’autos du Canada, complè 
équipé de mécaniciens la nuit. Automob! 
Liée 232 Saugulnet. Est 0078.

BOIS
ACHETEZ retailles bois de plancher. é*i 

ble sec. Chauffage Idéal. 10 sacs *2.00, ‘ 
sacs *5.00 livrés. Mongeau, 597 Beaudr; 
Est 0657. I-e soir Est 6098M. 25-IU-i

Jeunes gens, commis, étudiants et autres, . 
la Maison St-Joseph, en occupant Tlmmeu- 
ble de l’ancien bOpital Notre-Dame, a'est 
beaucoup agrandie. Elle offre maintenant, 
outre les chambres, des salles spacieuses 
pour amusement», conférences, etc. Ses 
prix, sont pourtant les mêmes qu’autrcfols: 
*6.00 è *8.30 par semaine. No H51, Notre- 
Dame Est, prés de la gare Viger, t-8-26

COUPLE DEMANDE EMPLOI
Un «xnjple seul demande place ditius 

presbytère, la femme pour soin de maison, 
cuisine, l homme pour travaux, entretien 
de 1 église, ou gardien de jour ou de, nuit 
dans église, collège, entrepôt, magasin, etc. | 
Meilleures références. S’adresser à Casier 
139, Le Devoir, Montréal.

Faites-vous coiffer.
LE «SALON BLEU

Ondulations Marcel, 50 sou»
A domicile.............. 75 nous

Cours de coiffure: *5.90 pour six leçon» 
Tel. CUirval 26J5-M.

2S91-EST, RUE SAINTE-CATHERINE
18-11-25

FOURRURES

ARGENT A PRETER
A. JETTE A CIE. 50 Notre-Dame ouest, 

courtiers en immeuble», experts en pro­
priétés. Etablis 1883. Prêta première et 
deuxième hypothèques. Achetons hypothè- 
ques. balance de prix de vente. 16-7-26

ROBERT
244 St-Hubert Tél. Est 8184
Magnifique choix de fourrures, peaux 
de castor, vison, écureuil, rat musqué 
(Hudson seal, *1.00 à *3.00 la peau), 
manteaux de castor et Hudson seal con­
fectionnés sur demande. Prix très mo­
dérés. ’ 14-11-25

BANDAGES POUR HERNIE
Bandages Lindman recommandés comme : 

! étant les meilleurs par les médecins les ‘ 
| plus réputés. Au service du clergé depuis ' 
! 30 ans. Albert Demers, gérant, 745 Stc- 

Catherine ouest, chambre lô. Uptown 1593. j 
___________ _________________________18-1-26 1

MATELAS

A WALL STREET

Canra fourni* par 1» maison GEOFFRION 
& CIE, coarturs, 101, rue Notre-Dame

est, Montréal.
Onvert. ferm.

Rendement sur valeurs
COURS FOURNIS PAn'LA MAISON BRU­

NEAU A RAINVILLE, MEMBRES DE LA 
BOURSE DE MONTREAL

Dlv. Prix Rend.
Abitibt .............................. *4
Asbestos ...........  6
Asbesto* Prf...................... 6
'Boll Telephone .........    g
Brazil .............................. *4
«tan. Car Prf................... 7
Canada Cement ............. »>
(tan. Converters ........... 7
Canadian Cottons ......... n
Can. I-ocomorttve Prf . 7
C. G. E. Prf.

approx.
6,0

94 6.4
142 5.4

139 5.7
78% Ü.1
79% 8.9

106% 5.7
90 7 8

120 6.7
80 8.8

American «tan .......................... 247% 247))
Ainerk»n Locomotive ...............  120)* 1291»
American Smelting . ...................115)4 114%
American Wollen ......................... 42% 42%

, Anaconda «tapper ....................... 45% 35%
Atchison ............................ 123% 123*4

I Baldwin Ixgnmiottve ............... 1»4% 121)4
Baltimore ami Ohio ................ 86)* 88%
Bethlehem Steel ......................... 42% 42%
California Petroleum ...... . 30 30
Cliandlcr Motors ................   36 % 38%.
Chicago Rock Island ............... 48>i 48)*
Continental Baking “B” 33% roi»
Continental Can ....................   78% 78%
Corn Products ....................   37*.* :t7U.
Crucible Steel .............................  75 75
Fisk Tire ...................................... 28s» 27
General Electric ......................... 300 300
General Motors .......................... 125% 125%

New-York, 22 — Le groupe des 
huiles et du cuivre a fait la vedette 
de la matinée. American Smelting a 
gagné près de deux points dans une 
vente de 5,000 actions. Cerro de Pas­
co, Pan American Petroleum, Mid- 
Continent ont joint le mouvement 
de hausse.

Parmi les vaJeurs industrielles, 
McCrory Stores B a compté une a- 
vance de 6 points, avec PU. S. Steel 
gagnant tui point et plus. Union Bag 
and Paÿer, U. S. Distributing, Con­
tinental Insurance ont 'tous avancé 
de 4 points et davantage.

la’ cours du change a débuté avec 
le déclin du franc français qui est 
rendu à .0432 1-2 sous, le plus bas 
niveau de l’année. La livre sterling

- 2Sagb ! oa&S-fflSK .«l’une avance notable dé» cours. LeWaai- JÏÏX °? ......... Ü
vfdtaùr Smeltcrs’ rAUantte ««wr ont fait | X£\ZZ Cd^T Prf, ’ 11 i '

'BOURSE DE MW-YORK. — Marché très 1 CtamtaT*xtu5*p,rf.........  *
irrégulier à cause «les ventes è rénJIsatlon i UowhjvI 
dé profita et «les trmiances 0 la hausse «les ’ - - J
«aux monétaires. 1m «ièelsinn «te la C. C.
Y- E. a provoqué la réaction «les rails 
L'irrégularité «les «mur» s» cependant fait
place jeudi è une activité sensationnelle 

si
(L

lu- s’est pas s’ue depuis des année» 
'.‘Information’').

([Ut

CA ET LA
Un groupe de financiers américains pro-

Ind. Abcohol . .......
of the Woiwls .........

1-ake of the \V«k*1» Pvl.
Ijaurentlde Popcr .........
Mockay ............ .
Montreal Cotton* .. .. 
Montreal (tattun» Ibf. . 
M. L. II, and Power 
Mewitreal Tranisvays ...
National Breweries __

(Valeur au pair *25*.
Ont. Steel ...TT..........
Ottawa Power ........

l>

General Petroleum ..................... 49%
Hudson Motor» .......................... 96
Internationa; Nickel  ......... 37*4
International Paper ............ ft3%
Mock Truck.» ............  222%
New-York Central ..................  127)*
N. Y. New-Haven R. R. 38%
Northern Pacific ...................... 71
PeraiajAvanta R. R.................... 48%
Pan-American Petroleum “A'* 80% 
I*an-.American Petroleum “B” 70
Pierre Arrow ........................
Heading R. H........................
RepuMfe Iron and Steel .

COURS DE CHANGE
Montréal

Londres .. .. ......................... 4’??no
Paris.............................................
Bruxelles.......................................u4o7
Koine.............................................
Genève...........................................‘a'”’
Amsterdam.................... •• •‘‘y;’-
Madrid...........................................
Stockholm .. .. .........................
Christiania....................................
Copenhague.............................
Rio de .laiK’iro.....................  l0,U0
New-York  ....................^ ^c.

49%
98

I63% i
222% 1
127*5
39
71
48%
7t

Progrès de nos
produits laitiers

MONOGRAPHIES
ECONOMIQUES

Une série d’études sur des 
maisons industrielles et 
commerciales canadiennes- 
françaises, par

EMILE BENOIST 
préface de

M. Edouard Montpetit
Un fort volume de près 

de trois cents pages qu’on 
peut se procurer au service 
de librairie du Devoir et 
dans toutes les bonnes li­
brairies.

Franco, $1.

Le tirage comprend 75 exem­
plaires numérotés et autogra- 
phiés par l’auteur. Ces exem­
plaires sc vendent 52, franco.

S’adresser
“Devoir”.

à l’auleur, au

Quintal * Frèrs, manufacturiers de mate­
las, établis depuis* 1920. 233 et 235 Wolfe. 
Tél. Est 5122F. Montréal. Attention spé­
ciale et prix spéciaux pour les commu- 
naulés. 7-11-25

MEUBLES REMIS A NEUF
J. E. Pinet
52 RUE PLESSIS

Tmv» genre» de réparation*, telles que 
rembourrage, de. chesterfield, divanette, 
fauteuils, rtc., exécutés par des experts 
à des prix défiant toute compétition. 
REMBOURRAGE D’AUTOMOBILES. Spé­
cialité : jmlissage et vernissage de meu­
bles. Téléphones f« Est 7962J et notre 
représentant Ira vous fmiroir des ren­
seignements.

FOURRURES

STORAGE GRATIS POUR L’HIVER j
Nous entreposons gratuitement pour Thi- i 

ver toute» automobiles ayant besoin d’une ] 
peinture complète. Ouvrage absolument «a- ! 
nantie. Retenez votre, place. PAPINEAU i 
AUTO PAINTING, 1830 Papineau, nouveau i 
numéro 4720 Papineau. 14-11-25

A LOUER
Studio» de musique b The.ure, journée, 

mois. Salle, bureaux, édifice moderne 
chauffé, Turcot, 3 est rue Ste-Catherine.

7-11-23

MAISONS A LOUER

Jeannette & Gourdeau
1151 St-Denis. pres Dorchester
Manteaux dernier goût faits à ordre. 
Spécialité : transformations et répara­
tions de tous genres. Tél. Est 5824.

25-10-23

Avenue York 23, Westmounl, bas, 6 pièce». 
Avenue Verdun 976, haut. 6 nièces.
Avenue Marin 54, haut, 6 pièces.
Avenue de PHOtel-de-ville 621, bas, 5 pièces. \ 
Avenue de J’HÔtel-de-ŸtÜe 615, 2 étages, 9 

pièce».
Saint-Georges 353, plaln-pled, milieu, 5 

pièce».
Visitation 492, bas, 4 grandes pièces, avec

garage. 
-André *21, plaln-pled, ‘milieu 5Saint- 

pièces.
S’adresser 92 rue Notre-Dame est, chambre | 
85. Main 7678. 26-10-23

MAGASIN DE COUPONS A LOUER
Workman 339. magasin de coupon» avec 

logement b louer, entre les rues Vlnet et 
Charlevoix. S'adresser 92 rue Notre-ltame 
Esti^hambr^^S^MainJTiJTJk^^^^^fldO^ô

Romeo Blanchard 
& Cie Lté

autrefois de chez Morin 
& Frère

7, Saintt^Catherfne est, sous-sol

Représentants de la marque L. * L. 
Spécialité : confection et réparation' 
d'hahtts et costumes pour hommes et 
dame*. Réparation» de fourrure» de ! 
toutes sortes. Pressage, nettoyage, tein­
ture. Prix modérés. Lancaster 1477.

25-10-25

TABAC EN FEUILLES

AUTOMOBILE
Henri Signori, tél. Est 4477. Radiateurs 

et garde-boue, carrosserie, lampes réparées 
avec soin. Spécialité : soudures de toutes 
sortes.

AUX AUTOMOBILISTES

A. MEUNIER
376 RACHEL EST

A vendre, choix de tabac, fermentation 
naturelle, rouge, hobourg, Parfum d'Ita­
lie, petit canadien, Quesncl pur, rose, 
Grand Dutch, spécial fort.
Petit rouge, spécial, 5 Ibs pour *1.00 
Liste de prix envoyée Mtr demande.

TEL. BELA1R 7758 1-3-20

AVIS LEGAUX
COUR SUPERIEURE

LE RENDEMENT 
AGRICOLE

D’UNE INDUSTRIE

41%
874
52%Royal Dutch ...................... vit,

Sineflaîr Oil ...............
Southern Pacific ...............
Southern Railway ...............
Standard (.as and 17:ectrie
Studebukor .......................
Texas OU .......................... '..
Tobacco Products

Le progrès extraordinaire de l'Industrie 
de laiterie du Canada, en ces dernière» an­
nées. se maintient, rt « «t e,nco“rra«™"t ‘î® 
constater que Sa déni a iule dta 
laiterie de notre pays devient de glu» in 
plus active chaque auriçe 
du beurre de

Le rentJenjeut
_______ ____ laiterie, Pan dernier, a etc

•WH de 1843190,908 livre», d’une valeur de
449,100 U meilleur client du pays pour 

U24 ce produit, durant l’awiée terminée le 31

iftte la formation «l’un vaste «nonopale de i Perunam
lu l'ubrication des biscuits. DéJ* il a ac-| Penmans l>nf...................
qui» le contrôle «le plusieurs corporation» ! Quebec Power .........
et compagnies qui staceupent de cette in - I Quebec Pow. l>rf........
«lustrie aux Etats-Unis ; son ambition est ' Shawintinn
maintenant d’envahir le marché canadien | Sflierwln Wlttlmna ........
«t d englober les fabrique» canadiennes Sherwrln WU11»tu» Prf «tans un merger puissant. | .South, (tan. Pv,™ Corn

* * * Spantah River .........
A cause de la fermeté du dollar cana- I ^panlvh River Prf, ,..

«lien, qui prime »ur le dtdtar américain, ! Sxért of Con««l« ..........
ie* banques de New-York ont opéré le ^tee> of Canada Prf.
traii»ix>r( de *2.'OO0,O0O en or * Montrval ! Nt Maurice Pwper .. 
afin de faire («enotier la balance de leur , Tuekett» Totaecro 
cole, l.e* forte» comeiuuides de ble, le flux Tuekett* Tohooro P-f.
« e» touriste» américain» «ont «quoique»-une* 1 Twin City............ ............
«4 » causes de lu stabilité remarquable «le i W’aîi»»*o ...............  .......
notre monnaie. : Winnipeg Eiectru' Prf

* g» >1: ! *C. F. R.

1.-2
215
185

6.3
3.7
5.5

! E. S. Ind. Alcnhol , . .
i U, S. Rubber .................
| U. S. Slectl ......................
Union Daetflc .. .

......... 80 ta

......... 13BU

71M
{Vanadium Corr*. .

WTiitf Motors
j Waiys Overland ............ .........  28%

Province de Queoec 
District de Montréal.

No 1270.
Canadian Textile Exchange, demande­

resse, vs Kaufman Wiseman Co. RegYI., dé­
fendeurs.

Le, lilènie Jour d’octobre 1925, à 10 heu­
res «le l'avaut-nikti, à la place d’affaires 
icsdit» défendeurs, au no C02A, rue Ste-<ta- 

flierlne est, eu la cité de Montré»!'!, seront 
vendus en bloc, par autorité «le justice, 
les biens et effets desdits défendeurs, sai­
sis eu cette cause, consistant en machi­
nes à coudre, etc.

Conditions: ARGENT COMPTANT, 
le* autre* ; Kd. jODOIN, H C.S.

«, Ie ! Montréal, 22 octobre 1925.
<>ccl-----------------------------—
AJas I Province de Quêbee 

tréat

Confie* vo» réparatimis de pn 
uvriers expert* et constiencle

meus à des
ouvriers expert*' et consciencieux. Nous 
avons toujours en mains des bon» pneu» 
usagé». Dépôt d’huile et gazollne TidlOute. 
Mt Royal Tire Specialist, 1830-^720 Papi­
neau.

X

BATTERIES
Retteries rechargées, réparée» et .emma­

gasinées. Collette Ri
Jette, prop. 567 
Tél. Est 916t.

-tattery Service. A, Col- 
Dorchesler est, Montréal.

Batteries rechargé», réparées, batteries 
neuves. J.-A. Léger, 301 Beaver Hall. Lan­
caster 74)81 — Lancaster 4641.

MACHINERIE

Tabac en feuilles et cigares 
A vendre, tabac de toute» sorte», a 

partir de 15, 20, 25, 30 et 40 et» la 
[Ivre. Spécialité : cigares à 5 cts, *1.63 
U boite de 50 ; cigare» de 10 cts, *3.00 
la boite rtc 50. J.-A. Vincent 731 Onta­
rio Est, Montréal. Tél. Est 72i4W.5-U-25

126 V 
142)

3o% ;
2$i

Obligations du

6$ U 
1018

* -j*
Un siège è la Bourse de New-York vient i ' 

il. se vendre ii *135 000, ,0lt $0.000 de phi», 
«tue le record établi la semaine dernftee.1

^
I^« ventes dtaveuranee-vle, en »epteoi- 

bie, ont été de 12 pour cent plu» èU-vée* 
•;ue pendant le mol» «orreepoiwlaiit de 1924. 
Au cour» du moi», M n été livré pour *33,- 
,»t.l.OliO d'ussurBnee-vie par «le» c«anpagn!r* f 
|m»»értant 83 i«uir cent «les uritalree au (ta- 
tm.iu; c «si une plus-value rte deux mil lion» 
par rapport è unfit.

1»
(otattou «Sa New-York.

Le pétrole alleiiiaïul

Bourse de« mine#
(Coure feurnl* par Meant « Cl». L4éen « 

4, ra* d* i Hépltak Monte*»! 1 
. . »ff. dera.off. d**.
A3^.nau,..................... V>\
Rtaklwln .......................... ;.. ; a 3v
berry IWIy...................... . ir ~-

rles, » été nuuarquaWe, surtout daim la SGNkAfcchr\x-on, qui. il y ® qu«iqiif5 «nilécti, 
était considérée comnie ;»ne province es- 
sentleUement conMCrée à in culture du 
grain. Durant le» six premier» mois do

gouvernement canadien K%%E;sâÆl3.“iai7, dKÆSï
—..... ' ultuba, l’aocroi**e«*ent fut plus considéra-

fovrnie» pu L.-G. B*»ablen A Ci* i hlei soit 32 pour cent de plu» g” "a ci*., 1(| j.ln d(. L^AjberU, «|**1 Impartait 4.-
BONS DE LA VICTOIRE i 116.000 livres de beurre en 1»16, et qid, en

1924, en exportait 4,100,000 livre», s’attend 
96.25 acheteur, 96,46 vendeur è augmenter sa production de 29 pour 
10!.50 acheteur, 101.60 vendeur i cent celle année. La ratoon première de 

102.30 acheteur; 102.45 vendeur cette augmentation, sans «toute, est que 1<
100.33 acheteur ; 100.60 vetüleur ! cultivateur se rend compte P1*1* <I**e Jamala

1932: 103.10 «ctictenr, 103 45 vendeur due l’Industrie île laHerie pnxcure une sour-
19EXÎ: 105.75 echetvnie; 105.90 vendeur ce stable de revenu» et «ni elle coinpmiae
1934; 103.50 notietevir; 103.80 vetvdeur i pour le* nombreux Inconvénient» résultant
1997: 106.60 ariieteur: 106.85 vendeur. ,b" '» culture « xcdustve du «nim.

| 1945: 101.60 acbeleur, 101.85 vendeur; 3- On verra «tan» le tableaii sulvant lea
000 è 101.75 vente* ' etilffre» «lu bur-au de» »taU«ti«rue» fédéra -

_______ le», qui comiMirent les expcurtatlon»_d*a
1 nriviull* de laiterie en 1928. 1924 et 1925, à 
; la date du 31 JulBet:

(Cota

1944:
1HÏ7: 
19r : 
1928:

Ita Slème jour d'octobre 1923. è 10 heure* 
rte l'avant-mkU, k la place d’aftaires rtudit 
«téfenrteur, mi mi 2333, rue St-Hubert, en 
lu cité rte Montréal, seront vendus par au­
torité rte Justice les biens et effets dudit 
défendeur saisis en cette cause, consistant 
eu une balance, bureau, chevaux, etc.

Couditlims: ARGENT COMPTANT.
F.-X. CHAMPAGNE, H.C.S.

Montréal. 22 octobre 1925.

........... ................. ....... MACHINERIE USAGEE & vendre. Engins,
f-nt R y»«,• m ci ■ tt bouilloire» stationnaires et locomotives sur col K ut circuit rouefli 4 è 125 f(,rc,.v Turbines 20 à 10 pou­

ces. Carrosse», banc de scie, ertgers (déll- 
gneuses), simples, doubles ou multiples. 
Machine» è fabriquer bottes è beurre et 
fromage. Planeurs-embouveteurs, Savoy & 
Gay, Cowan, etc,, moulureurs (stickers) 4 
g 13 pouce», quatre faces. Scies à ruban

demandeur, vs Geo. Phé-

EMPRUNTS DK GUERRE

Province «r* Uueb*. COUR SUPeRIEURI 
Jlatrlct d* Montréal.

No 2318.
Hubert Pelletier, demandeur, vs A. Mont- 

petit, défendeur.
Le Slème Jour «l'octobre 1295, à 10 heures 

de l’avanf-mldl, au dutnWle «ludit rtèfen- 
«leur, au no 1207, rue de St-Valler, en la 
cité de Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice les bien» et effets dudit dé­
fendeur saisis en cette cause, consistant en 
un piano, meubles de ménage, etc.

Conditions: ARGENT COMPTANT,
J.-A. LAUZON. H.C.S

Montréal, 22 octobre 1925.

Téléphone BEtalr 679.1-J
DONAT PARE

ENTREPRENEUR PLATRIER
Pour la construction et les réparations, 
6 TfntiwprUe ou k la Journée. Evalua­
tion de travaux faite sans obliger k quoi 
que ce «oit.
ISIS. AVE PAPINEAU. MONTREAL

34-10-25

de différentes descriptions. Pony-ptaneurs. 
Sableuse è disques. Perceuse, etaippenle en j 
fer. Machine à creuser ks puits avec mo- ; 
tour de 8 forces et pointes pour 1,800 
pieds de profondeur. Plusieurs autres ma- 
chines neuve» ou usagées k très bas prix. 
Joseph Trotter (limitée), St-Casimlr, PO.

29-10-25

Musique classique
Le plu» grand choix do musique Ins­
trumentale et vocale au Canada au 

metUeur prix.
M. HUFNAGEL,

191 Ste-Catherine ouest, près Bleary. I
4-11

Re over

Deux sonde» de la ''Greiser-Werke”, ja 
Itanirvre. ont rencontre le pétrole dan» Ir» j <'**pltol. 
environ» «le Peine, è une profondeur je ! Cootie 
250 mètre». H est k remarquer <pir le p*. iChaput Hughs* . 
trifle découvert k CSIenliMBen était k m* I OotilaRa» ... 
profondeur «le 7 0 .30(1 mètres. i Con». Wr*t Demi»

Le xlébil quotMlen du pro.mirr nuit* tri 1 Crown Reaorvc 
Hetueiüenient de fi(K) kilo» et rrtuT du »*. D«*ne Min*»
«•ond de 2,(KK). Ita ya'trole »e distingue par G«-»l»hde
»a bnule ttuieur en henslne et dépasse am | Hattle commun ,.
rf en «inorllte toutes Je» autres catégories i {Initia Prf. ........
«le pétrole trouvée* en VHemagnc jusqu’lck ! «’«•h'ttow ....

------—- _ Jlunton KirklandIndian ................
K«wley

, K cor» ...........
Klrkian.1 Uke
lake Sfliore ........

I la Rose

Hidgowi ............... *»RtaAMhwn 8 *
Canadian Lorraine ....................

nS1
11

•dRetesir; 100.06 vendeur. 
JW ' 102.20 acheteur; 100.56 vendeur. 
i^Â! i?4-;?0 *fl*rtcur; 19160 veralmr. 
PM0 : B6.30 acheteur; 98 70 vendeur.

La vente den*
boni) ratiadu’ii*

QmmHté Valeur

Beurre ., 
Ermimge , 
lait frai» _ . 
Lait concentre <

1 Valeur totale

*7

l/approvisionnenient
tnomliul du oafé

*>n a eu récemsmerrt ta preuve que la pu-1
........................ 00 fd hile «Rnadlen était encore disposé k nro ;

.......................... 26 30 *>t*r de l’opportunité de posséder de* bous

.......................... 143 144 «u gousserncnieut canadien, quaml l'étui» I

........... .. 64 9 't»** rtaeenle de |75,O4W.0O@, 15 ana 4 1^!

................   185 180 P'Jirccnt, offerte par un syndicat carvutten !
*................  10ta 11% artnrieur et devant rapporter un p*u nine1
....... ................. 16% I0ta qnr 4 <o ivxir eent, fut «Ihtrlbuee en p1« l
............................. . CMtKiita particulier» en un temp»' relative-i
..........................  1«% 18% ment couri,
*•*«•••»«*,«*»t % 1 . hnrm currndi^rui, r
....................  • 3% 3% J'Jfv,)lcr« moi» <le l'emitae,
.........................  1005 1615 *247.93 «Rîta. «s»ntr> «291 JB.1.5W)
.......................... 6% [*èrif*le eorre»pondante «le n>24.

........................... 3ta 1 tant Vendu c«tte arme.. *l04JfltJ62 lut di».
.......................... 143 14.1 ''dre dm acheteur, oaïuirilen», »ir,,.

...........................1ÜS 14 entre de» Américain» et *27.978,’4341

.............«............ <7ltj (8 en_ «iraiHle Bretagne.

Les mrilleures
vaches lailières

vlonné 11,657 livres de lait et 411 livre» 
ie gras,\ Dans ta catégorie de deux an» 

se sont inscrites 
éulsse lippu rte 
Ite, Alt», venait

I________, WÊËÊlm Mie, U E. S.
• 10 619.118 i May Echo Korrtmlyke, n donné .12,383 livre» 

' de lait et 419 livre» de gra» rtnna In pé­
riode. de 265 Jour».

Ce» relevé» «te production ont été fait» 
I sous la survetitance «lu service du livre 
d’or de la division de l’Industrie animale, 
ministère de l'agriculture, Ottawa.

L»* troupe»nt laitier* que gardent lea 
rennes et fe» station» expérimentale» férié 
rafle* roriyplent r»nni le» meflleur» au ca-

!,? c?',*'!,'n'V pendanl Je» J ""‘is'.l'1 nruhwt(«nî,*«ïe‘laM é? de gras. Le
rapport rte ' Ves wlation de» éleveur» de 1» 
rave HnisIrin-ErlaoiUM du Canada, qui don­
ne la pr,*lu,tion de» vache» Hotatetn Eri- 
wmne». entre I, 1er Juillet et le 31 mwlt 
1925, non* «nirenil que ai* vache* Inacri- 
trs ainimtenont aux ferme* expérlinentaur»

Pravlnc* de Québec COUR SUPERIEURE 
District de Montréal.

No 727,
V. Laramée, demandeur, vs A. Monlpc- 

tlt, défendeur.
la Stème Jour d’octobre 1923, à 10 heure» 

de l’avant-midi, au domicile dudit défen­
deur, au no 1207, rue de St-Valler, en la 
cité «ta Montréal, seront vendu» par auto­
rité de Justice le» biens et effets disdlt dé- 
feinlcur saisi» en cette «tante, coq.slstant en 
un piano, meuble» de ménage. rV.

Eonilllians: ARGENT COMPTANT.
J.-A. LAUZON. M.CJ8.

Montréal. 22 octobre 1923.
ProVlne» d* Québec COUR DF CIRCUIT 
District d» Montré»!.

No 88(15.
N. lagault, demandeur, vs J. Goudreault, 

défendeur.
la Stènie Jour d*«>ctobre 1923, è 1 heure 

de T«iprès-midi, au domicile «ludit défen­
deur. au no 2327. rue St-Hubert, en la cité 
de Montréal, aeront vendus par autorité de 
Justice ie» bien» et effet* dudit défendeur 
saisi» en cette cause, consistant eu meu­
ble» de ménage, etc.

Condition»: ARGENT COMPTANT.
J.-A. LAUZON. H.CJI.

Montréal, ’22 ortnhrc 1923.

Provint» de Queber COUR DE CIRCUIT 
District de Montréal.

No 12551.
Peter SJutsken, ’’The. Canadian Shoe 91a 

kers Supply Co.", «leinandeur, vs M. Gold 
smith cl ni, “Tin- Union Jack Shoe llospr 
tad", «léfendeurs. .

1-e Slè.rne Jour d’octobre 1023, à 10 heure1 
«le i'avniit-)iii«ll, A ta pince d’affaires d> 
H. Clarke, l'un desdlts defetwleurs, au m 
2i62, rue St-J«cqur«, en ta cité de Mont 

■ réal, seront vendus par autorité de JusUtv 
' lea biens et of.fels dudit défendeur II. Clnr 

ke, taisis en cette cause, consistant on ma 
i ohtnes è coïKirc, lacet», «•irnge, etc.

Condition*: ARGENT COMPTANT,
Th*o.-Guy G BOTH E, H. C. S.

Montréal, 22 octdbre 1925.

i

COUR DE CIRCUIT!

L'appel «les solitudes 
ontariennes

a été rte . . „ durant 1* 
«ta 1924. Du men- 
*104,21 tj)62 lut ,1u

I-orr»tn Cona."’.!'',!’’
I l orrain Trou! !«ks ..........L’approvi-sionneineijt visible du monde j 

ou 1er septomibre s’élevait à '>,121,000 a«ea I ™«tti|-r* H 
«•<>ntre 5,210,000 suc», k la «fiénie date de 5_ « ■ •.
J'X14 La pirodifletton lotale du café “Ilré-1 Mining (orp. 
ai!" « été rit août «te 1,647,000 sues dint 1,- i Moueta ......
:î«0,OO0 sacs «le «'Mf>; «Jll Bré*il et 387.000 
»»c» i»riril les sorte» diverse*. 1as «lé- »'P'»slng 
louché» totaux rerfl» du monde ont «dé. en

— 87ô tabjeau suivant, rnmpiié par ta tv>.•î? 40'*à «Wpor.tlon. I.lmitcl,
•lu Ü r<viiipjin»iHcm d»** b<im vriidnn «lu

ia*m JS lrt?t>,r-" ’ mi''>lelP*D»éa. de» rbr
IWrt 1P?fl rtl’rw de fept de« nervirev T»nî»let di*
2Eta 17 ! TtT*j, ’Jorwii* l’année 1924. Onv vo|1 a lias I 

294 2B6 'a «lUtrlbotion aekni le» nav»-' 
tanrvernenunt ,,,
MuntafpaJités 
Gbeniln» de r

août, d>- 1,844,000 .sac» «toit 1,200.000 vu’» 
«le rafé du Brésil et 387,000 aacs |»annl le» 
»«irtes diverse*. 1,-s rtébouobé» !»taux réel* 
du monde ont été. en aoftt, «le 1.644,060 
»»c« contre i.twa.ooo *««•» « )« même «lut'' 
de 1994.

Pecaton Fa*t Dame 
Rouyn (WM 
Te * Hughes 
Tough Oakes 
3'lpimrt
Wright Hargrraxr*

296
13 16%
n 2.1

5X5 .VW
225 *5 
•% 7% 

.1 au190 1Ü
Al 51 ta

121» m!

S««rvtae» public»
Divers .........

Total
Canada ..
Etats-Uni»

640 645 Grande Rrrt»*ne

iitta 260,600 
. ... OltWT^Té 
.,,, 187R7A,ft6fl 

.»,18l Ob' 
,... 38 233.WW
.... 8398,7311,758 
04.•* ivnir cent 
34 33 pmir cent 

1.19 pour «sut

f«slér*ies Quairo rte ce» «lernifre* »r trou­
vaient dan* i» catégorie *rtid!e, traite» 
Ijerntant 365 J,jUr». la vache

»ir, irwirr-s
,.F..S. lantlie

Avec 
(Inns le
me l’ardeur des neinrods. I.’air est 
vif et -sain et le buisson, dépouillé 
de ses feuilles, laisse voir les tra­
ces très visibles de l’élan et du daim.

Aaagle'DeKcfl, rotin1* en tant ta troupeo»! «ta j Dès CCS jours d’automne, les 
L» >oondie. Alu, .a.donné 10,-1 «-hasacurs pénètrent dans les bois
6.» livre» rte tait eonteiiant^ wnjhrea bipn nrrtiée,
gra*. Grace Alli-n Ormrtiy, ‘I'1 ’-------_7T'"V------ Y j'”;ta ferme centrai», a donné 16.167 livre» de rCvlOftir charges de trophées. POUT
vllLl* *'?' r"* At V**L fj^mc^cIVirGMes iinvi ce sera une tète d’élan;
melnuied:A»7w5r,(!.-»u a linnné 14.’-’^ H- d’autres pourchassent le daim;
«re* de )»u ri sia livre» d» «ra*. May I d’autres einnirc sc mettent à l’af-
N'tR\FarTonnèJÎ6wn'îivrrô rte irii e'T Vio f«il <»e Tnurs avant mt’tl entre dans 
iivrea rte gra*. ! *es quartiers (ITtlvcr. I,a sueeession

Dana la eaiégnrie de» vas^Ç» i (Ifs années ne ralentit nullement ia
M-vf^IrtMe* de io**fernie rerrirata**rt^iiVawa'.^ voRtie till sport dans ces solitudes

sauvages qui s'étendent vers le nord 
jusqu’à la baie d’Hudson et même

--------  au delà. Si éloignées qu’elles soient
la première neige légère de toute civilisation, de toute cité 
nord de l’Ontario se rant- ou ville, elles sont quand même fa­

cilement accessibles, car le chemin’ 
de fer Pacifique Canadien étend 
plusieurs de ses tentacules jusque 
dans ces retraites. Le choix de,s si­
tes et le moyen d’atteindre des en­
droits où ne pénétraient, il y a 
quelques années, que des guides 
experts, après des semaines d’ef­
forts et de misères intenses, tout 
cela vous est exposé dans Je* bro- 
ehurettes que vous enverra gra­
tuitement par la poste n’importe 
quel agent de billets du chemin de 
fer Pacifique Canadien ou «tac vous 
obtiendrez, en les demandant à M.

Proriiu» «I* Québec 
Ulatrlct d* Montré»!

No 17333.
La €le Nationale de Reurr» dRraWta I,i 

mitée, corps polllkpto ayant son siège so­
cial, don* !r» cité et district «le Montréal 
dmiMidrres**, vs L.-J, Lemieux, jnarilhniiit 
«lu même lieu, défantleur.

l-e Slème Jour «I'<jrtoibre 1925. k II heure» 
«1» l'avant-mldl, 8 In wince dWfalres «lu 
«Ht défendeur, an no 557, rue Workman, ou. 
I» cité «le Montréal, seront véitdiu par au 
torlté d» Justice le» bien» et effet» durti 
«tofendvur saisi» en «’cite cause, ronsittaut 
en batamv. vitrine*, etc.

Condition» : ARC.I-M COMPTANT.
Léon LA FRANC E. H.C.S.

Montréal, 22 octobre 1*05.

Frovlne» de Québee COUR RUl’BRIKURK’ 
District d* Stontrtal

Nf* 909.
Harry LiMtler, demandeur, va A. BainU- 

ky, défetalrur.
Ia Slème Jour d'octobre 1925, à II heure» 

de TavantMinldl, ail doniicüe dudit rtéfen- 
deur, au no 17, rue VlHeneirve ouest, en la 
cité rte Montréal, aeront vendu» par auto­
rité de Jurttca le» bleu.» et effet.» rttullt <l< 
fendeur saisi* en eelte eaiise, conalstanl en 
Un piano, inmtkle» rte ménage, etc

Condition* : ARGENT COMPTANT,
•.-H. PttCKST M>LK. M. C. S.

Montréal, 21 onUbre 1923,

Lydnn, .igent des voxQip’m» 
an ville, UU r lie SniuGJftcqutR, té 
lépbORe Harbour 1211, (rér. I
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LA VIE SPORTIVE
ki

DANS LA LIGUE
MAjCDONALD

SMOKE OF A* NATION
88 105— 380 

» 69 79— 197 
I 71 81— 246 
! 83. 88— 253 
l 80 108— 268

A mon avis. . .
La soirée de boxe d'hier soir à 

l’Arena Mont-Royal a été couron­
née de succès à tous les points de 
oue ear l'assistance était très con­
sidérable et les combats à l’affiche 
ont été des plus intéressants et fort 
contestés. Plus de quatre mille per­
sonnes ont assisté à cette soirée 
organisée par le promoteur Moore- 
bouse et les recettes se sont élevées 
a plus de six mille dollars ce qui a 
permis à l’organisateur d'enregis- 
tré un joli bénéfice.

Le combat principal alignait 
Jack Renault, champion poids 
lourd .du Canada, contre Jack 
Ward le protégé du Dr Gadbois et 
après un combat assez intéressant 
sans être cependant très enlevant 
les juges furent unanimes a dèclar 

boxeur canadien-français

G. DESLONGCHAMPS TENTERA
L’IMPOSSIBLE POUR GAGNER

^ 11
Notre lutteur local aura recours à sa fameuse prise 

de tête pour vaincre Mc Dougall demain soir — 
Lutze contre Petersen

! Lavadlée
• Côté. ,
I Ghaycr ........
1 Lamoureux . 
Tremblay .,)

Totaux ........ 392 391 461—4234
TOBACCO WITH A HEART

Racicot................ 82 87 96— 265
Labrie ............ 75 99 82— 256
Lariohe .......... 99 85 66— 250
Sauvé ..............  102 85 75— 262
Gagné .............. 88 47 78— 223

Georges Desloncbamps continue 
de s’entraîner ferme pour sa ren­
contre de demain soir à TArena 
Mont-Royal contre Sandy McDou­
gall, le champion d’Ecosse, pour le 
droit de rencontrer “Strangler” 
Lewis, le Champion du monde, mar­
di, 1« 27 octobre. Cette lutte de 
demain, qui sera de deux dans trois 
à finir, promet d’être exceptionnel- 

•rr /p boxeur ranadien-francais dement attrayante, car Dcslong- 
Z nïûirt fm bien champs a dans les mains l’occasion victorieux et ce verdict ^ dont Tl rêve depuis des années,

occurs Cl ,1 Iwnnoiircaccueuilli par les spectateurs 
d’ailleurs ü ne pouvait en être au­
trement car le poulain de Léo P. 
Flynn s’est montré supérieur à son 
rival dans presque toutes les ron­
des.

Au début de la bataille on aurait 
cru que Renault gagnerait par la 
voie du knockout car à la première 
ronde, le noir fut envoyé au plan­
cher pour deux secondes mais il ne 
fut pas touché assez durement pour 
rester sur le carreau et de plus Re­
nault ne put répéter car Ward se 
couvrait admirablement bien.

Dans la deuxième ronde ce fut 
au lour de Ward d’envoyer son ad­
versaire au tqpis mais Farbitre 
n’eut pas le temps de compter car 
Renault se remit sur ses jambes en 
moins d’une seconde.

Pour le reste de la bataille Re­
nault se contenta de compter des 
points en frappant son adversaire 
ti la tête et au corps mais sans pou­
voir mettre le nègre en danger et a 
plusieurs reprises les spectateurs 
>iei endèrent à "arbitre de forcer 
Renault à mettre plus d’entrain 
dans le combat et le juge Mètivier 
est lui-même intervenu pour de­
mander l'opinion de l’arbitre Mc- 
Kimmie mais celui-ci prétendit que 
les deux hommes faisaient de leur 
mieux.

Nous ne voulons pas prétendre 
que Renault se battait de façon à 
faire durer son adversaire les dix 
rondes réglementaires mais si le 
Canadien français a mis toute sa 
science et toute sa force à profit 
hier soir nous devons dire'que no­
tre compatriote n’est pas de la clas 
se ries champions et encore bien 
moins de taille à lutter avantageu­
sement contre Jack Dempsey. Re- 
nanll est 'scientijigue et rapide et 
possède un beau jeu de jantit s 
mais il se i*tr nonchalemment et il 
est loin de plaire à ceux qui aiment 
lu balaille.

Le combat Lirzin-Sanderelli a 
fourni une intéressante exhibition 
et a été de beaucoup plus ihlères- 
sanJc que le combat principal mais 
malheureusement la fin de ce com­
bat donna encore Heu à une mani­
festation hostile de la part d’un 
grand nombre de spectateurs. Lors­
que le maître de cérémonie annon­
ça au public la décision des juges 
Rivet et Mc Anultq ce fut un cri de 
désapprobation et les commissaires 
iArrivée, Gahias, Lalancette et Vali­
de lac décidèrent de chanr/er la dé­
cision des juges et de declarer le 
combat nul.

Nous ne trouions pas mettre en 
doute la bonne foi des commissai­
res mais nous nous demandons jus­
qu’où nous mènera cette attitude de 

j la Commission. Nous croyions que 
| les juges nommés par la Commis­

sion étaient les seuls à juger les ba­
tailles à leur mérite et que leurs dé­
cisions étaient finales mais pour la 
deuxième fois en moins d’un mots 
les commissaires ont renversé les 
décisions rendues par leurs offi­
ciers.

Le précédent établi par noire 
Commission est dangereux car à 
l'avenir la seconds et tes amis des 
boxeurs n’auront gu à protester et 
manifester bruyamment pour que 
les décisions soient changées et si 
les compiissaires refusent de se ren­
dre à leur désir ce sera un vacarme 
d’enfer dam l’assistance et l’on pré- 
tendra que tes juges ét les commis­
saires sont injustes et partiaux. 
Noys croyons de plus qu'à l’avenir 
les sjtorl'snicn qui officient cons­
ciencieusement et honnêtement re­
fuseront d'être nommés pour sgir 
comme Juges. Si les personnes 
nommées rendent de mauvaises dé­
cisions il n'y a qu’une seule chose 
à faire, c'est de ne pas les deman­
der de nouveau et de choisir de 
nouveaux officiers.

fjcs préliminaires furent très in­
téressantes car les pugilistes y sont 
allés de tante leur force et dans le 
combat Mtreauit-Knox le Canadien 
français a obtenu un knockout à la 
première ronde tandis que Bert 
Brown a disposé de Gene Clay à la 
quatrième reprise.

Le premier combat de la soirée 
se termina par une victoire aux 
points pour Georges Chabot contre 
le soldat Jne Lêgarê. Le protégé 
d'Eugène Brossean eût l’avantage 
du commencement d la fin et tes 
ivqes furent unanimes à lui décer­
ner la victoire.

X.-E. NARBONNE.

TRIS SPEAKER- 
EST DEFAIT PAR 

HY. HEILMANN

d’arriver au pinaole des honneurs 
Victorieux, demain soir{ il fait fa­
ce à Lewis quelques jours plus 
tard, et qui sait si, mardi prochain, 
il ne portera pas sur sa tête la 
couronne du championnat univer­
sel?

Deslongohamps, qui s’est Classe 
second au grand tournoi interna­
tional de lutte de 1924, à Montréal, 
ne saurait être mieux conditionné 
pour son match de demain soir 
avec l’Ecossais. Entraîné comme il 
l’est, ayant fait de (la lutte tout l’été 
en plein air, il présente l’image de 
l’athlète, qui respire la santé et la 
vigueur. Ambitieux à l’extrême, de­
puis qu’il a eu l’occasion de se fai­
re valoir, il est devenu une des ve­
dettes de la lutte au Canada, et de­
puis qu’il a surpris le secret de la 
rameuse prise de tête qui a fait la 
fortune de “Strangle” Lewis, U est 
aujourd’hui classé parmi les cinq 
meilleurs lutteurs du Nouveau Mon­
de.

Vainqueur de Bill Peterson, ven­
dredi dernier, Deslongchamps pour- 

main dera-t-il triompher demain celui
3ui prit une chute sur le champion 

u monde en dix minutes et vint 
aussi près qu’à un cheveu de lui en­

lever son titre et sa fameuse cein­
ture à diamants, d’une valeur de 
$10,000? McDougall, de son côté, a 
des comptes à régler avec Lewis et 
c’est sa chance unique de se ren­
contrer de nouveau avec, le cham­
pion, s’il bat DesQongchamps de­
main soir. Farouche lutteur, con­
naissant son art à fond, McDougall 
se promet de faire passer un vilain 
quart d’heure à son adversaire, 
mais il y a un obstacle, et c’est Des- 
ïongehamps. Il regarde Deslong- 
cihamps comme dangereux, peut- 
être aussi dangereux que Lewis, car 
il reconnaît dans le lutteur cana­
dien un athlète qui ne s’assimile 
pas rien qu'une prise redoutable, 
mais plusieurs, comme la prise d'or­
teil, ile hammerlock, etc. On sort
d’une prise pour tomber dans une re salle comble.

autre, avec Georges Deslongchamps, 
tandis que Lewis s’efforce presque 
uniquement à appliquer sa prise de 
tête, peut-être parce qu’il est sur 
de triompher avec ce formidable 
étau, comme il Ta fait tla semaine 
dernière. A tout événement, 1 écos­
sais n’est pas certain de son affai­
re avec Deslongohamps demain 
soir et il l’admet explicitement.

Deslongchamps espère que tous 
ses partisans seront à TArena de­
main soir pour l’encourager et 1 ai­
der è triompher de son scientifique 
adversaire. Quel honneur ce serait, 
en effet, pour Télément canadien- 
français de voir un des siens rem­
porter le championnat du monde? 
Nous n’avons pas eu de champion 
lutteur du monde depuis que le 
vaiWant Eugène Tremblay a battu 
Georges Ballmer au défunt parc 
Sohrner, il y a dix-huit à vingt ans, 
et il serait temps, croyons-nous, que 
la race canadienne produirait un 
autre monarque du matelas.

La semi-finale alignera Bick Lut­
ze, une des grandes figures du tour­
noi de l’an passé, contre Bill Peter­
sen, le gros Suédois, qui faisait fa­
ce à Deslongchamps, la semaine 
dernière. Lutze est un puits de 
science; il est agile, rapide et sou­
ple comme une anguille. Seul 
wladek Zbysko put le renverser Tan 
passé, au cours du <tournoi, mais 
l’instructeur des athlètes de la gran­
de université de Notre-Dame s’est 
bien repris depuis, tombant Zbysz- 
ko à Cuba, lors d’une mémorable 
rencontre. Petersen prétend qu’il 
n’a pas été renversé à son goût par 
Deslongchamps et c’est pour le dé; 
montrer au public qu’ri a insiste 
pour obtenir la rencontre de de­
main avec Lutze. On verra donc 
aux prises deux athlètes capables 
et remarquablement bien doués, et 
Heur exhibition devrait être réelle­
ment enlevante.

Dans Tune des préliminaires, 
Oronoff et Dave Kennedy se feront 
face. Kennedy est un de nos meil­
leurs amateurs, qui ont décidé de 
faire du sport professionnel, tan­
dis qu’Oronoff est déjà bien connu, 
avant livré de belles luttes en plein 
air, Tété dernier. Il y aura proba­
blement une autre préliminaire que 
le promoteur Harris cherche à bâ­
cler dans le cours de cette journée.

Ce sera donc le programme de 
lutte le plus attrayant que nous 
avons eu depuis Inngtem.pus et. don­
né à prix populaires, il devrait fai-

Totaux ........  446 403 397—1256
INDEX

Pauzé ..............  121 91 121— 333
Jeroux ............ 82 89 8»— 259
Marcotte ..........  116 110 134— 354
Dejandain .... 86 81 84— 251
Boucher .......... 90 118 89— 297

Totaux

Rose ....
Peltier ............ 78
Lefarre ...... 82
Martien............ 71
Boujie ............ 85

.. 489 489 526
TWIST 
.. 89

-1494
97 91— 277
69 74— 241
70 10<i— 258 
74 69— 214 
65 84— 234

Totaux ........ 395 575 346—.1224
BRITISH CONSOLS

Piché .............. 86 78 85— 249
Hussey ............ 92 160 98— 290
Giroux ............ 90 87 93— 270
Martin ............  112 95 111— 318
Roy .... .......... 112 106 87 305

Totaux ........ 482 466 4741- -1402
HONEYSUCKLE

Lemieux ........ 83 87 91- - 261
Gharette .......... 89 125 102-- 317
Lapierre ........ 10 1 95 92-- 288
Johnson .......... 9 5 93 1 01—- 289
As s cl in . .......... 112 113 101-- 331

Totaux -1486.... 480 518 488 
FINE CUT

Thiron ............ 99 106 82— 287
Hébert ............ 97 103 10b— 300
Trade! ............ 79 87 80— 246
Souîlière .......... 92 90 95— 277
Bob .................. 91 92 101— 284

Tournoi champêtre des étudiants
^ ........ — t ï

Samedi, le 24 au stadium Molson
Samedi après-midi, le 24 octobre, 

•l’Association Athlétique de TUni- 
iversité de Montréal tiendra son 
grand ‘field day” annuel.

Ce tournoi aura, cotte année, un 
succès sans précédent. Bleu n’a été 
négligé dans l’organisation les en­
trées sont très nombreuses, elles 
dépassent même l’attente des orga­
nisateurs, et l’enthousiasme est â 
son comble.

Une belle émulation s’est empa­
rée des facultés et chacune veut 
remporter la coupe, emblème du 
championnat universitaire. Les étu­
diants invitent tous leurs amis et 
amies à venir les applaudir.

Ceux qui se transporteront au 
stadium Molson samedi, le regret­
teront certes pas.

En effet, un programme très 
élaboré a été préparé. 11 y aura 
course de 106, 200 et 300 verges, 
1 et 2 milles; course à relai inter­
faculté, lancé du poids, concours 
du sac de sable.

Les organisateurs attendent un 
grand succès de ce dernier con­
cours. On Ta institué tsur la de­
mande expresse de nombreux ca­
rabins qui veulent démontrer que 
les étudiants en sont pas des en­
fants.

En plus, deux parties de rugby 
■seront jouées entre les équipes ju­
niors et intermédiaires du McGill 
et de TU. de M. Les athlètes du rug­

by de la rue Saint-Denis se promet­
tent de sc laver une fois pour tou­
tes des défaites qu’ils ont subies. 
Ils ont de bons joueurs formant 
une bonne équipe. La guigne les a 
poursuivis depuis Touverture de la 
saison. C’est pourquoi ils feront 
Timpossible pour remporter la 
victoire. Tous les carabins seront 
sur le terrain pour les encourager 
et en pésencc d’une telle foule ils 
n’auront qu’un chose à faire: vain­
cre. Ils vaincront.

Les organisateurs ont accompli le 
tour de force de condenser tout co 
programme de manière à ce que 
tout soit terminé à 5 heures.

1 hr. Rugby (junior)
2 lins. Tournoi champêtre (éli­

mination).
3 hrs. Rugby (intermédiaire).
3 hrs. 30, Tournoi champêtre 

(finale).
4 hrs. Rugby (intermédiaire).
Comme on peut le voir par ce

programme général, le tourlioi 
champêtre des étudiants sera un 
véritable festival sportif. Aussi 
l’agitation esf grande dans toutes 
les facultés et une foule d’athlète 
s’entraînent.

Deux coupes seront données. 
Tune à la faculté ayant remporté 
le phis grand nombre de points; 
l’autre à la faculté remportant la 
victoire dans la course à relai.

Le prix d’admission est de .25 
sous.

Totaux ........ 458 478 458—1594
CUT BRIAR

Pelletier*..........  87 102 99— 288
Renault .......... 12 284 91— 297
Tremblay ____ 89 108 105— 305
Collin .............. 116 91 94— 298
Renaud ............. 81 92 106— 279

ttMedium'

Vous patiez un pm plus diet; mats 
quelle difference exfraordinaîre 
pour quelques sous de plus.

Croisière
Méditerranéenne

Totaux ........ 495 477 495—1467
PILOT

BaMlargeon ... 75 88 95— 258
Caisse ..............  125 99 93— 317
St-Genmain ... 108 115 86— 309
St-Michel ........... 86 90 92— 274
Couture ............. 88 90 97— 275

Totaux ........ 492 488 463—1433
CROWN

O. Roy ............ 89 85 99— 273
Thibault ........ 89 95 95L— 279
Plante ............ 76 97 109— 282
Rivet ................ 114 93 91— 298
Cyr .................. 116 101 104— 321

Totaux .......... 434 471 498—1453
PRINCE OF WALES

Dupré ..............  113 94 88— 295
Cormier ............ 107 92 122— 321
Rivet ................ 75 97 110— 282
Gwinnell .......... 103 141 108— 352
Jaouen ....... 117 104 102— 323

Totaux .... 515 528 520—1573 
NAPOLEON

Rejim bal ........ 70 59 75— 204
RisaiTlon .......... 108 92 100— 300
Lachapelle ... 92 95 100— 287
Somrlière ........ 133 106 161— 340
Tréchette ........ 91 117 114— 322

Totaux

Empress of 
France

Le prince de Galle» choisit 
deux foi» ce «ùperbe novlre 
pour oe» trovereêe» de l’At­
lantique. Le croi»lère e»t 
•ou» !* direction exclusive 
du Pacifique Canadien* à 
terre comme eut mer. Dé­
part de
New-York le 9 fév.
I.e« prix «ont exetulvement 
bat. mtme r compris let *x- 
i urtlona à terre Conaultez 
lea agents locaux de navi­
gation ou i), R. Kennedy, 
Tel. Main 7700. 141 rue St- 

iteques. Montré*!.

Pacifique Canadien
La plu» grande 
organisation da 

transport au 
monda

i

i
1

Cartes Professionnelles et Caries d’Affaires
/acquêt Cartier, IX. L. T41. Main 632$
/«n-VIetor Cartier, LL. L.
L.-J. Bareelo, LL. B.

CARTIER ET BARCEL0
AVOCATS

Chmmhim 708a, Immeobi* "P^war"* 
êj ouest rua Cri'ig Monlf**»

artWh Talôndê
AVOCAT, PROCUREUR, ETC.

Etude, Forant, Lalond,. CoHln «t B'rV'1 
Edtiice du Crédit Foncier — Montreal 

Rfaldence. téléphona: Ett 22»»

DENTISTES

fi

494 469 490—1453

Ire saisons de 1922 â 1925, Heil- 
mann a cogné pour .369. Sa moyen­
ne de carrière est de «316 pour 1,- 
431 Joutes, soit 5,279 voyages au bâ­
ton, 844 points et 1,675 coups sûrs.

Les joueurs qui ont frappé pour 
360 ou plus en 25 joutes et 1925 se 
classent dans Tordre suivant:

89 249 
54 131 

103 354 
83 219 
70 200

LE VETERAN A FINI EN DEU­
XIEME POSITION CHEZ LES 
FRAPPEURS DE LA LIGUE A- 
MBRICAINE. — LE JOUEUR DU 
DETROIT A OBTENU UNE 
MOYENNE DE 393
New-York. 22. Harry Heil- 

mann, des Tigers, a défait Tris 
Speaker, des Indians, durant la 
dernière semaine de Joutes dans la 
ligue Américaine et il a gagné le 
championnat des frappeurs pour 
Tannée 1925. Heilmann a terminé 
la série avec .393, soit avec- une 
avance de quatre points vsur le gé­
rant du Cleveland.

Le nouveau champion avait rem- 
port la palme en 1923 avec une . ...

de .430. Danok km «ne MoNuky, CX

Heilman, D.
Speaker, Cl.
Simmons, D.
Cobb, D.
Barrett, Ch.
Wingo, D.
French. Ph.
Paschal, N.-Y.
Crouse, Ch.
Rice, St. !..
Severcid. St-W. 
Fothcrgill, D.
Rice, W.
Laniar, Ph.
Collins, Ch.
Sislcr, St.-L.
Haie. Ph.
Combs, N.-Y.
Ruether, W.
J. Sewii, Cl.
Goslin, W.
Burns, Cl.
Cochrane, Ph.
Boone, B.
Williams. St-L.
Carlyle, B.
Lee. Cl.
Perkins, Ph.
Kiugan. Cl.
Veaeh, N. Y. W. 76160 
Dykes, Ph. 122 464
Summa. Cl. 75 225
MHter, Ph. 123 471

11*374

P AB IR H PC
150 573 97 225.393 
116 429 79167.389 
153 651121 251 .386 
121 416 96158.380 

80 242 44 96.372 
130440 103163.370 
63 100 19 37.370 

49 90.301 
18 47.360 
8-126.356 
26 78.356 
36 70.350 

152 047111 226.349 
138 571 84 100.349 
118 425 82 147.346 
150 651 100 124 .344 
110 306 62134 344 
150 503 117 203.342 
55 109 13 37.340 

155 607 69 206.339 
150599 116 203.339 
127 487 70 164.337 
134 420 69 139.331 

77 157 .331 
83136.331 
35 89.327 
43 75.327 
21 45.362 
12 28.326 
17 52.325 
93149 .321 
28 72.326 
78140.316 
711U .316

ge, vV. 
Ruel, W. 
Sheely, Ch. 
Voche, Ch. 
Evans, St-L. 
Prothn, B.

114 380 
126 391 
153 599 
153 599 
55159 

119 416
J. Harris, B. W. 109 319 
Blue. D., 150630
Shaute, Cl. 29 52
Tobin, St-L. 77 192
Manush, D. 100 278
Hovt. N.-Y. 40 79
Smith, Cl. 31 92
Grabowski, Ch. 21 40 
Kalk, Ch. 154 003
Bagwell, Ph. 36 50

66120 .316
56 123 .315 
97183.314
57 188 .314 
27 50.31 1 
44 130 .313 
62 100.313 
89 164 .309

4 16.308 
25 59.307 
47 85.306

5 24.301 
9 28.301 
5 14.304

80 181 .300 
4 15.300

AU PARC DELORI^IER

LIGUE MUNICIPALE 
DE PETITES QUILLES

A une assemblée tenue la semai­
ne dernière, à laquelle assistait 
un grand nombre d’employés mu­
nicipaux, Ton procédât à Téleetion 
des officiers pour la saison 1925- 
1926, les messieurs suivants ont été 
élus par acclamation aux charges 
suivantes :

Président honoraire: M. l'échr- 
vin J.-W. Riel.

Vice-présidents honoraires : M. 
Téchevin A!f. Lcgault, M. Albert 
Soulières.

Patrons du club: MM. les éche- 
vins J. Drummond, A. Savard, O. 
Lalonde, M. Gabias, A. Jurry.

Président: M. Hector Quevilion.
Vice-president: M. Wl-A. Ga­

gnon.
Trésorier: M. A. Charpentier, Sr.
Secrétaire-archiviste: M, A. Ber­

trand.
Directeurs: MM. A. Lespérance, 

R. Labarrc, P.-K. Dcbicn, W. Sa­
vard, L.-A. Ste-Maric, L. Labellc.

Après l’élection des officiers les 
résolutions suivantes furent nceen- 
tées.

Que la saison de quilles s’ouvre 
le 19 octobre 1925 et se termine le 
8 mars 1926, faisant un total de 
partie pour chaque club de 63, et 
que les parties soient jouées les 
lundis soirs, aux allées du Club 
Canadien, rue Ste-Calherine est.

La phis grande animation règne 
entre les employés municipaux, et 
chacun se, promet de faire triom­
pher les couleurs de son club du- 
ratn la saison.

Voici le résultat des parties dis­
putées lundi soir dernier:

COMPTABLES
Houde ............ 99 167 126— 332
Villemaire ... 98 107 119— 324
Charpentier .. 117 141 110- - 368
Gagné ............ 118 116 114— 348
.Labellc .......... ' 94 97 92— 283

Totaux ---- 536 568 561 4655
INGENIEURS NO 1

•McAdam .......... 1(Î4 110 89— 303
Bernier .......... 94 121 107— 322
Comoau .......... 85 77 100 262
Boisseau .......... 116 107 132 - 355
Stc-Marie ____ 132 1 06 98— 336

Debien . 

Totaux

. 111 1107 il00— 318

,----- 508 497
TRESORIER

McManamin .. 99
Courteau ......... 83
Lespérance . . 83
Provost ........... 166
Sullivan ..... 123

487-4492

107 - 294 
97— 277 

3 41— 345 
112— 367 
126 339

Totaux ___ 491 485 583 4562
Les Estimateurs No 1 gagnent 2 

parties.
VOIRIE OUEST

Poole ................ 101 94 11(1 -305
Lemieux ........ 97 IU2 101 306
Tucker ___   80 107 75 262
Bertrand ........ 91 81 98 270
Labarrc ............ 103 95 91 289

Totaux 472 479 475—1426
MAGASIN Ml NlClP.y,

316
84 91 78 253
85 98 loti 289 

1211 93 92 - 305
98 ill 118— 327

488 510 492—1490 
Municipal gagne 3

SI -(ERMMN, SUERIN & tMMOHD
AVOCATS

T/l. Slain 5114 W. m« St-Jxeqnn
P. St-Germxln, LL. L.. L. Gnérln. LL. L. 

P. Panzt-Hxymond. LL. L.

MAURICE DUPRE, Ll.L.,C.II.
AVOCAT ET PROCUREUR

de CRtud*
Fitgpatrtrk. Dnrird Gagnon «4 Pareat 

ImiP able Morin
Ut, COTE DE LA MONTAGNE 

T/l/phone 213 et III
QUEBEC

COMPTABLES
LARUE & TRUDEL

COMPTABLES INCORPORES 
(Chartered Arreuntantx»

LaRUE, TRUDEL & FICHER
Syndics et Liqaldateore

517, Edifice Insurance Exchange 
MONTREAL

Bareaa t Québec : 71. me Saint-Pierre

Tél. Beletr 7817
Dr GERMAIN CKOUINARD

L. D. S.. D. D. S.
Antrefoie de France et d’Angleterre 

Denfirte attitré de» FF. de» Ecole» 
Chrétienne», du Collège Mont-Saint- 
Louis, des SS. du Bon-Pasteur, du club 

de hockey Canadien 
Extraction sans douleur — Ouvrage 

de lire rlasee étalement 
2043 AVE PAPINEAU, coin ht-Jé<-«ma

ASSURANCE

Normandin S DesRosiers
Courtier! en Angurtnces

232, RUE SAINT-JACQUES.
Tél. Main 3818-éMt MONTREAL

PROFESSEURS

INSTITUT LAROCHE ENRG.
Cours classique — Brevets 

Cours commercial 
303. RUE SAINT-DENIS

(En face du théâtre Bt-Denici

P.-A. GAGNON
COMPTABLE LICENCIE

(Chartered Accountant!
Chambre 315 

Edifice “Montreal Trust*
11, Place d’Armea. Tél. Main 4912

Cadres! Miroirs! Moulures!
La Cie Wisintainer & Fils Inc.

Msnnfurtiirlrr». Importateur» 
IMAGERIES. VITRES. GLOBES. ETC. 

Grs» et Détail
Bareaa cl Magasin: Manufacture)

•8. rue St Laurent 7, rue Clark
MONTREAL. QUE.

Téléphone : Plateau 7717-721!

RELIEURS ET REGLEURS

RELIEURS & REGLEURS
VILLEMAIRE & FRERE

REGLAGE ET COUVERT A FEUILLES 
MOBILES DE TOUT GENRE 

Main 1735 27. Notre-Dame R.

COURSES DU CHEVAUX. DE Bï 
CYCLETTES ET DE MOTOCY- 
GUETTES, DIMANCHE

Totaux .... 531 521 526 4 578 
'Les Comptables gagnent 2 par-

133 475
102 411 
93 272 
77 229 
64 138 
38 86

Un festivrtl sera au programme 
dimanche ù Delorimier. Le club 
Excelsior-Hcndvraon c-ri à prépa­
rer un programme intéressant de 
tournes.

Deux classes de chevaux, une «le 
2.17 et une -de 2.20 seront mi pro­
gramme et le nom des chevaux qui 
partieiperont à ces courses seront 
publiés samedi avec. Ile programme 
officiel.

Les champions de 1925 en bicy­
clettes seront au programme dans 
des courses de poursuite e< handi­
caps. Lnrosc, FiziuHcei, Lcspéran- 
ee, .Stuart et autres prendront part 
à ces courses.

Il y aura plusieurs courses en 
motocyclettes et Bougie, qui a été 
dédoré champion provincial, di­
manche dernier, par dédaut d’ad-

ESTIM VTEUHS NO 1 '
Clermont ___ 99 112 117- 328
Grenier .......... 95 94 83— 272
Ouevillon .... 164 165 82 ,- 291 
Viens .............. 99 79 105 283

versaires, espère bien défendre son 
titre contre Cotnoir et Larocque 
qui semblent éviter Bougie depuis 
quelques mois.

Ces courses auront dieu sciriement 
si in triste est en bonne condition 
car Je club ne veut pas désappoin­
ter personne.

Le programme devra commen­
cer à 1 heure précise.

Des offres ont été faites ù Jos. T>e- 
!>eau et à Desroslers, pour un mnteh 
et les organisaleurs attendent leur 
réponse aujourd'hui, et ces fameux 
coureurs seront peut-être «u pro­
gramme dimanche.

Gagnon
Labellc ........
Masson .....
Jean ..............
Savard ..........

Totaux ...
Le Magasin 

parties.
ESTIMATEURS NO 2

Robert ............ 94 75 100 275
Hamilton .... 82 85 >9 4 261
Choquette .... J8 86 91 255
Desroches .... 67 101 81 249
Giroux .......... 97 86 91— 274

Totaux _ 418 433 463—1314
Houde ............ 94 108 116— 318

INGENIEURS NO 2
Dumontiej- ... Hft 74 72 - 226
Papineau _ 100 8 4 1 02- - 286
Daoust ............ 67 68 79 214
Paré ................ 85 114 118— 317

Totaux .... 426 448 487 1361
Les Estimateurs No 2 gagnent 3 

parties.
Plus grosse moyenne pour 3 par­

ties : M. Charpentier, des Compta­
bles, avec 368.

Plus grosse partie simple : M. 
Charpentier, des Comptables, avec 
141.

Plus grosse partie simple : M. 
Lespéranre. du Trésorier, avec 141.

POSITION DES CLUBS
G. P. A .J.

Magasin Municipal ... 3 O 60
Estimateurs No 2 ........ 3 0 60
Comptables .................... 2 1 60
Estimateurs No 1 ........ 2 ! 60
Ingénieurs No 1 ............ 1 2 60
Trésorier ...................   1 2 60
Voirie Ouest No 2 .... 0 3 60 
Ingénieurs No 2 .. ■. ■ ■ 0 3 60

Les victime« de Fauto
En dépit «les conseils répétés 

qui sont donnés aux parents, eu 
vue de mettre leurs enfants en par­
tie contre le danger des accidents 
d’automobifai, le nombre de morts 
violents causées par l’auto va en 
augmentant, tant au Canada qu’aux 
Etats-Unis. Dans re dernier pays, 
le nombre de décès causés par l’au­
to est stupéfiant. Du nombre de 
décès attribuables ù cette eause, 
then te pour cent sont des enfants 
nimIcssoUS de quinze ans. Ce fait 
est révélé dans un rapport «pie 
vient de présenter le docteur L.-I. 
Dublin, statisticien en chef de la 
Metropolitan Life. D'après ce rap-

C 0 NA R D
ANCHOR.

anchor-donaldsqn

DEPARTS DE NAVIRES PASSAGERS

DE MONTREAL
2.) oct.. Lotltia, A Gluiutow.
21 oct., Ausonia, à Ply„ «'.hcr., Lmjdrf» 
an oct., Alaunia, à Llveriwol. 
an oct , Saturnin, a Glasgow, 
fi tiov., Athcnia, â Glasgow.
7 nov., Aacania, fi Ply., «'.hcr., I.onurcs
13 nov., Auranlu, h Liverpool
14 nov., Antonia, ft Fly., «'.hcr., Londres
20 nov. I-rtltlu, ft Glasgow
21 nov., AuvMiia, ft Fly., Cher., Londro*

DE NEW -YORK
24 oct., I-anrnslrlii. ft Fly., Cher., Londres. 
24 oct,, Franconia, ft Uuirnstown, Liverpool 1 
21 oct., Transylvania, n Iximlotulcrry, «dasg, ] 
2X ocl., Urrengarlu, ft Cher., Southampton , 
31 oct., Scythia, ft Uurmstown, Liverpool. 

Tmcnula, ft I/indonderry. I.lasg. 
Mauretanln, ft Fly ., Cherbourg,

Southampton 
Caron la, ft Queenstown, Liverpool 
«mniiTonl», ft Londonderry, (ilasg. 

4, Aqultanla, ft Cher.. Southampton
14 nov., Andanla, ft Fly . Cher., Hambourg 
Î4 nov., Caledonia, ft I-ondonderry. Glangow
14 nov., Samaria, ft Queenstown, Liverpool
15 nov., Ilonrengarla, a I'Jier., Southamploii

DE BOSTON
1er nov., Scythia, ft Queenitown, Liverpool 
18 nov., Samar!», ft Queenstown, Liverpool 

DEPARTS DE N«lKL 
DK HALIFAX

Pear Plymonth, Cherbnurir et Londres 
Ascanla - - - ' dteembrs

Four Glatfow et Movllla
Athenla . ... 14 décembre
brochure» Illustrée», liste» de départ», etc., 

■ur demande.
THE ROBERT KKFORD CO. LTD. 

Montréal «téléphone Main D85Ï) 
ou des «gents locaux.

31 oct.
4 nov.,

7 nov., 
7 nov., 
11 nov..

li acifique Canadien
SERVICE
SUPERIEUR

entre

Montréal et Boston
et tous les endroit» de la

NOUVELLE ANGLETERRE
Dép. de 

MONTREAL 
(iare Windsor 

*9.05 a.m.

*8.00 p.m. 
•Ton» les

«h*

Arr.
BOSTON 

Gare du Nord 
+8.50 p.nt. 
88.27 p.nt. 
•7.30 a.m.

mra. tFjtcenté le dimanche, 
manche seulement.

Arrêta à Concord, Manchester, 
Nashua, Lowell et autres princi­
paux centre» —- Correspondan­
ce» pour Worcester, Providence, 
Woonsocket, Fall River et autres 
endroit».

port, 6,000 enfanta et 14,000 atlul- 
tca ont perdu Ij. vie dans d<>s acci­
dents d’automobiles, au cours dej| 
l'année 1924. La moyenne de» dé- 
rès a donc été de cinquante-cinq 
par Jour, soit plus de deux décès 
par heure.

On «c demande alors ai la majori­
té de ces morts accidentelles au­
raient pu être evil ces. La réponse 
«>»t donnée dans les rapports des 
enquêtes, ou il est prouvé que dans 
presque tout les ea» de mort rnu- 
.séc par l'aulo, il y a eu négligence 
ou imprudence de la part de lu vic­
time.

On ne saurait donc trop encoura­
ger les parents a mettre leurs en­
fants en garde contre des habitudes 
trop fréquentes chez eux de “pren­
dre le risque” avec un auto, car le 
résultat est presque toujours fut al.

(Service «le renseignements de la 
Metropolitan Life)

Le “Devoir- publie les meil­
leurs feuilleton', toujours choi­
sis avec un grand souci de mo-, 
ralité.

Aussi départ de Montréal, Gare 
Windsor, à 5.20 p.m , excepté le 
dimanche — pour correspon­
dance à Newport pour North 
Adams, Holyoke, Springfield, 
Hartford, New Haven, etc.

BUREAUX DUS BILLETS : 143 rua 
St-Jncvim'», tél. Hnrbtmr 4211 et aux ga­
res Windsor, Fluce VIger, Mlle End, 
Wrstmonnt et Montréal-Ouest

UN LIVRE D’ACTUALITE

Instructions
électorales

Les droits et obligations du 
candidat et de ses agents 
avec le texte de la loi mis 
à date — Publié par Je di­
recteur générai des élec­
tions à Ottawa,25 «-m

(Par la poste, 35 sous)

SERVICE DE LIBRAIRIE 
DU DEVOIR

336 rue Notre-Dame est.

à—
Montréal



MONTREAL JEUDI IE DEVOIR 22 octobre 1925.

Les candidats Assemblée de 
d’aujourd’hui M. Bernier

Assemblées de La lutte dans A la salle de TELEPHONE EST 8000

DANS LT LE DE MONTREAL ET I
DANS LA REGION
On sait que la mise en nomina- j 

tion a eu lieu aujourd'hui dans 214 1 
divisions électorales du Canada, j 
Vingt-sept circonscriptions ont dé-| 
jà fait leur nomination la semaine 
dernière. Hier le bureau du vérifi­
cateur général du Canada avait déjà 
reçu les dépôts de 140 candidats.

Tout indique que les conserva­
teurs placeront des candidats d|ns 
toutes les divisions de la province 
de Ouébec. Dans plusieurs comtés 
la lutte se fera entre trois ou même 
quatre candidats.

Dans les 42 divisions de la ré­
gion de Montréal qui comprend les 
Î3 circonscriptions de l’ile de Mont­
réal on compile 98 candidats dont: 
41 protectionnistes ou “patenaudis- 
tes, deux progressistes, un ouvrier 
et 54 libéraux tout court.

Voici la liste aussi complète que 
possible des candidats qui seront 
mis en nomination dans l’ile et la 
région de Montréal :

ILE DE MONTREAL
Jacques-Cartier : M. Théoduie 

Rhéaume, lib.; M. E.-L. Patenaude, 
cous.

L’adversaire libéral de M. Ja­
cobs dans Cartier a tenu une 
assemblée hier soir à l’acadé­
mie Saint-Jean-Baptiste — 
L’adhésion des Israélites
Le Dr Vilgard et M. Lewis Cohen, 

deux Israélites, ont déclaré hier 
soir au candidat libéral de la divi­
sion Georges-Etienne-Cartier, M. J.- 
Alfred Bernier, qu’un grand nom­
bre de Juifs lui donnerant leur suf­
frage. Cette promesse d’adhesion 
fut faite au cours de l'assemblée 
que le candidat tenait à l’école St- 
Jean-iBaptiste, coin Marie-Anne et 
Henri-Julien, sous la présidence 
conjointe de Mme I. Vallerand et de 
M. J.-L. Roberge.

Bien avant l’heure fixée pour 
l’assemblée, la salie de l’école était 
déjà comble. On remarquait plu­
sieurs femmes et la réunion comp­
laît nombre de Juifs.

M. Bernier s’était entouré des 
orateurs suivants: MM. A. Laçasse. 
M. Deschênes, M. Tremblay, Paul 
Vallerand, le Dr Vilgard, Lewis Co­
hen, J.-P. Lanctôt et A.-É. Goyelte.

M. Bernier commence son dis 
cours en déclarant qu'il y a dans la 
division une oeuvre nationale à fai

M. Robitaille
LE CANDIDAT LIBERAL DANS 

MAISONNEUVE A PARLE HIER 
SOIR A MONTREAL-EST ET A 
ROSEMONT

Jacques-Cartier l’école Lajoie

l"

Mont-Royal : R. L. Calder, lib. in-i re. C’est pour cela que je suis de- 
dép.; R, S. White, cons. vant vous, explique-t-il. On assure

quelque part que je soulève la ques

lib.;
Ger-
Kay,

ep.; R. S. White, cons.
Sainte-Anne: Dr J.-J. Guerin, lib.; 

l’échevin Thomas O’Connell.
Saint-Antoine: l’échevin W. J. 

Hushion, lib.; Leslie G. BéU.
Saint-Laurcnt-St-Georges: H. M. 

Marier, lib.; C.-H. Caban, cons.
Hochelaga: E.-C. Saint-Père, lib.; 

J.-E.-C. Humbray, cons.
Maisonneuve: Clément Robitaille, 

lib.; Hubert Desjardins, cons.; W. 
Tremblay, ouvrier; Dan McAvoy, 
indépendant.

Saint-Denis: Dr Arthur Denis, 
Léonce Plante, libéraux; Aldéric 
Blain, cons.

St-Henri: Paui-E. Mercier, lib.; 
Léo Doyon, cons.

Saint-Jacques: Fernand Rinfrct, 
lib.; Dr Ruben Laurier, lib. prot.

Sainte-Marie: Dr Hennas Deslau­
riers, lib.; Dr Yvon Laurier, libé­
ral prot.

Laurier-Outremont : J.-A. Mercier, 
lib.; M. Rodolphe Monty, cons.

Cartier : S. W. Jacobs et J.-A. Ber­
nier, lib.; Isidore Popliger, cons

Argenteuil : M. L.-L. Lcgault, lib.; 
sir Georges Perley, cons.

Bagot: J.-E. Marcile, lib.; André 
Fauteux, cons.

Boauharnois: M. Raymond,
Dr S.-W. Laroche, cons.

Berfhier-Masfcinongé: Dr T. 
vais, lib.; J.-A. Barrette, cons.

Brome-Missisquoi : Fred, 
îib.; Dr PLckeM, cons.

Chamblj^.’erchères: A. Langlois, 
lib.; J.-A. Gareau, cons.

Champlain : A.-L. Désaulniers,
lib.: J.-O. Bergeron, cons.

Chàteauguay-Huntingdon : J. A. 
Robb, lib.; J. A. Sullivan, cons.

Compton: J.-E. Letellier, lib.; Sam 
Gobeille, cons.

Drummorid-Arthabaska : W. Gi- 
rouard, lib.; L.-P. de Courval, pro­
gressiste. et Jos. Marier, cons.

Hull: Dr J.-F. Fontaine, lib.; Ls 
Cousineau, cons.

Joliettc: J.-J, Denis, lib.; J.-E. La- 
douceur, cons.

Laprairie-Napierville: M. Roch 
Lanctôt, lib.; Dr J.-H. Lamarre, pro­
gressiste et Arthur Brossard, cons.

L’Assomption-Montcalm : P. A. 
Seguin, lib.; J. Monahan, const.

Laval-Deux-Montagnes : Li La- 
combe et A. Bibeau, libéraux; M. Al­
ban Germain, cons.

Nicolet: J.-P. Descoteaux et J. 
O Shaughnessy, libéraux; J.-P. La- 
marebe, cons.

Pontiac: F. S. Cahill et Arthur 
Lepage, lib.; M. Lucien Ladouccur, cons.

Richelieu: P.-J.-A. Cardin, lib.; 
sY. A. Ct. Morgan, cons.

Saint-Hyarinthe-RouviHie: M. Rc- 
nê Morin, lib.; J.-B, Bousquet, cons,

Shefford: Georges Bolvfn, lib.; 
James Davidson, cons.

Richmond-Wolfe: E. W. Tobin, 
hb.; J.-H. Paré, cons.

SainWean d’Iberville: A.-J. Be­
noit et A. Forget, libéraux.

Sherbrooke: F. N. McCrea, lib.- 
prot.; le colonel E. B. Worthington, 
Cons,

Stan stead: W 
Hackett, cons.

Terrebone: Jules-Edouard Pré- 
vos', lib.; Léopold Nantel, cons.

Fro.s-Rivières-St-Maurice : MM. 
Arthur Bettez et R. Ryan, liberaux;
' inland, nuns

Wil- 
J.-E.
F.-A.
Mb.;

K. Baldwin, lib.; J.

>rmand. cons, 
ui -Soulangos: L.-A. 

L-A Sauvé, libéraux;
. COBS,

* F.-W. Perras, lib,;
. cons,

• aa: Aimé Boucher, 
mlais, cons

tion ties races et cela est faux. De 
puis 20 ans, j’ai toujours travaillé 
pour l’union. Je déclare donc aux 
journaux que mon désir est au con­
traire de faire du pays une seule 
grande race prospère, une race uni­
quement canadienne.

Passant à la candidature du dé 
puté sortant de clîarge, M. Jacobs, 
l’orateur dit que ce dernier «e van 
te d’avoir été élu par les Juifs et 
pour les Juifs. Mais qu’a-t-il fait 
pour eux et nous tous pendant les 
quatre dernières années? Il nous a 
enlevé une des plus belles parties 
de la division, celle comprise entre 
la rue Saint-Denis et la rue Saint- 
Hubert. Il a voulu retrancher du 
nom du quartier les noms de Geor­
ges-Etienne défigurant ainsi un nom 
dont toute la population canadien- 
ne-française est Hère. Je ne men­
tionne que ces deux faits pour le 
moment, nous reviendrons sur sa 
conduite plus tard.

On dit, continue l’orateur, qu’il y 
a une petite teinte de bleu en moi. 
Mais j’ai déclaré dans mon mani­
feste que j'étais le partisan de King. 
Franc libéral, je fais la lutte sans 
i’argent du parti. Si j’étais bleu, je 
ne dirais pas que je suis anticons- 
criptionniste. Et en ceci, je me 
crois aussi bon citoyen britannique 
qu’un autre. 11 faut avant tout cul­
tiver la terre pour nourrir l’Europe 
avant de songer à lui donner des 
soldats et des canons.

Sur la question de l’immigration, 
on me prête aussi des sentiments en 
faveur d’une entrée intense au pays, 
(/est vrai, mais encore faut-il que 
cette immiaration soit saine et sé­
lective, Il faut fermer notre porte 
d’ici à ce que ce choix s’accomplis­
se. Il nous faut des bras de cultiva-1 
leurs et non des bandits.

ici, M. Bernier réalisant que la 
voix lui manque demande de /in­
dulgence. Il reviendra devant les 
électeurs de la paroisse Saint-Jean- 
Baptiste et parlera plus longuement 
une autre fois.

Le 29 octobre, dit-il, en termi­
nant, sera un jour de triomphe 
pour les hommes de bonne volonté.

M. Tremblay déclare que M. Ber­
nier est d’une intégrité morale que 
1 on rencontre rarement de nos 
jours. Il est l’un des fondateurs de 
i Association catholique des voya­
geurs de commerce. Il aime les pau­
vres et député il n'abandonnera pas 
les pauvres. Les ouvriers sont aus­
si sa classe préférée.

M. Lanctôt dit qu’il existe un ma- 
laise. dans l’industrie mais que le 
parti libéral n’en est pas responsa­
ble. Un na pas suffisamment aide 
I industrie. Auparavant, on n’avait 
aucun fonctionnement pour enten­
dre Je petit industriel. Désormais, 
grace a la commission formée par 
le gouvernement King, ce dernier 
pourra être entendu. Ëette commis­
sion ne décidera pas du tarif mais 
clic fera rapport au gouvernement. 
Autrement, Je gros industriel pour­
rait encore l’acheter.

DANS SAINT-DENIS
ASSEMBLEE EN FAVEUR DU DR 

DENIS, HIER SOIR

Dans» la division
Saint-Jacques

LE BULLETIN 
TION DE M. 
FRET.

S
Parmi les personnes

Le docteur Arthur Dénia, candi­
dat libéral dans Saint-Denis, a tenu 
une assemblée pour les électeurs 
de langue italienne de cette divi­
sion, hier soir. Cette assemblée a 
été tenue sous la présidence con- 
jomte de M. L. Gafftiardi, président 
du club liberal italien, et de M. W. 

DE PRESENTA- P^ident du comité. R y eut 
FERNAND HIN- ; T^lties discours en italien.

' Après avoir fait remarquer que 
le pay* était en pleine lutte electo­
rate, te docteur Denis «’estnè le bulletin dc’prWntâtion de F'»lmini ®Xp-<?ê®r -Ie* ibienfàifc^de

Fernand Rinfrct, candidat Ubé- 
raï dans ia division Saint-Jacques, 
nous remarquons tes nom» sUl- 
vants: Hon, Clément Robillard, Dr 
, Généreux, échnvin, Joseph 
- u*i: Iren^e Vautrin, O. Dugas, 

Btrthiaume, J„A. Brosseau,

nistration King. II n dit que 
cette administration a remis le 
pay* sur le chemin de 'la prospé­
rité après l’avoir tiré de la situa­
tion précaire où l’avait laissé te 
regime tory, qu’elle n diminué lu1 
dette publique, qu’elle a allégé te 
fardeau du contribuable et s’est

M. Clément Robitaille, candidat 
libéral dans Maisonneuve, a tenu 
une assemblée, hier soir, à l’école 
Richard, à Montréal-Ést. M. Joseph 
Versailles, maire de Montréal-Est, 
présidait.

M. Robitaille a commencé son 
discours par une revue de l’admi­
nistration King. L’électorat, dit-il, 
n’a aucune raison de renverser le 
ugement qu’il a rendu en 1921. 
'administration libérale, grâce à 

la sage politique du premier minis­
tre, a diminue la dette et les dépen­
ses publiques. Elle a aussi diminué 
l’impôt sur le revenu et, cependant, 
elle a réussi à boucler son budget 
par un surplus. La chose ne s’était 
pas produite depuis le régime de 
sir Wilfrid. De 1911 à 1921. il y a 
eu un gaspillage éhonté: nous su­
bissons les mauvais effets de ce gas­
pillage encore aujourd’hui. Du té­
moignage d’hommes désintéressés, 
les conservateurs ont fait de folles 
dépenses pendant la guerre. De 
plus, ils ont laissé au pays le far­
deau du réseau national, qui a coû­
té neuf cent millions. Ils déplorent 
aujourd’hui que nous ayons encore 
des dettes et des impôts, et ce sont 
eux qui sont responsables de oet 
état de choses, cependant. Ils ne 
peuvent reprocher aucun scandale 
a l’administration King. Leur cri de 
batailie, c’est le cri qu’ils poussent 
quand ils sont dans l’opposition: 
protection !

M. Robitaille dit ensuite que les 
adversaires du parti libérai ont tort 
d’affirmer que les libéraux sont ven­
dus aux progressistes. Les réduc­
tions tarifaires que le gouverne­
ment a opérées sont dans l’intérêt 
général, autant que dans l’intérêt 
de la clause agricole. Il dénonce en­
suite l’indépendance de M. Pate­
naude. Puis, statistiques à l’appui, 
il veut démontrer que l’industrie de 
la chaussure n’a pas périclité com­
me le dit M. Patenaude. Notre situa­
tion s’améliore: nos exportations 
sont plus considérables que nos im­
portations. Il est faux que le parti 
libéral désire la ruine des indus­
tries. Les liberaux ont te même pro­
gramme qu’en 1921. M. Meighen qui 
reprochait au premier ministre 
King de n’avoir pas répondu, lors 
de l’incident anglo-turc, “nous 
sommes prêts à participer à la 
guerre”, a aussi gardé son program­
me. Le devoir des électeurs est clai­
rement indiqué.

Et en terminant, M. Robitaille 
parle du bloc solide de {juébec et 
la part que le premier ministre a 
faite à la province dans l’adminis­
tration du pays.

Les autres orateurs ont été: M. 
Joseph Versailles, qui a déclaré que 
les hommes d’affaires n’ont pas eu 
à se plaindre de l’administration 
King, M. L.-C. Arcand, qui a fait 
l’éJoge du premier ministre. Je doc­
teur W. W. McCuaig, et le notaire 
J.-E. Coderre, qui a fait l'éloge du 
candidat.

A ROSEMONT
M. Robitaille a aussi tenu une as­

semblée à Rosemont, dans la salle 
paroissiale. Cette assemblée a été 
présidée par MM. J. Thisdel el J. O’­
Brien. MM. Bruno Bouvrette, M. 
MaèDonald, Gustave Marin, avocat, 
L.-C. Arcand, le doebeur J. Millier 
et Georges Caron accompagnaient 
le candidat. L'auditoire était nom­
breux.

A LA POINTE
SAINT-CHARLES

UN INTERRUPTEUR POSE UNE 
SERPE DE QUESTIONS A M. 
MARLED

de Montigny,
Gravel, Louis oim-cui. r.-i ■ a » .—------ «v •>
bonneau, Edouard Mont- V'e' , prbs _av?,r que l’ave-

C. BcatMoleÜ, , c.on™«hte e, svst
is Vincent. F.- . or(.:<e réduire le coût de lan/ktinr.i \« , x le. Après avoir déclaré ouo 11 n

] Pelletier, Jos Glroux,
r de Martigny, J.-A. Blais, J.- 

Ledoux, Arthur Cantin, 
Bcrubé, Jos Thivierge, Z. 

court, E. Monette, Paul de Mar-

mr tin Canada est brillant, il dit 
quelques mots sur la construction 
d un bureau de poste dans la divi­
sion et du creusage du Saint-Lau­
rent, puis il parle de nos exporta- 

tigny, Chx. Aug Bertrand, P7-È. Dé- ins pt ** n<>* imP°rtBtion* et dé- 
sy, J.-A. Bcauvilliers, Eug. Berge-! a™ ',Uf nou’î une balance
ron, Odilon Lafrenière. F.-X. Guil- jÎ fawrable de plus de
levin, René Ladouceur, Thomas CPt” millions,DuN:de, Pau! R. Portelance. J.-R. ’ 4 CT0>£I*,?oi< termined-il, te doo 
Vézinn. Joseph Boy, Alph. Ruettc, îr}ir ü?. !Jpra même homme
Iran Dés>, Philippe Scott, Frank ----------------- *
Mondello, Elzéar Archambault,
Wm Hochon. Biaise Bourgeois,
Adélard Gauthier, Arsène Forget,
Henri Vézina, W. Harel, Philippe 
Lefebvre. Umc Mardi. J.-E. Lesa­
ge G-E, Plamondon, Gustave Dro- 
N, P.-H. Chaode'aine. J.-E. Huot,
Grresst Bertrand. Bissonnette Rcr- 

> d Uwc-nh-Z. Forest. Elisée Clé*
- kin Alfred Lapointe, Alexandre 
vuiîf Charles J.-A. d’Amour, Hora­
ce Drolet. Horace Dénommée,
Edouard Aubertln. Albert A. La- 
noînte Dr J.-D. Lauzon, Alohonse 
Lelonde, J.-D. Chiquette, M.-R. Por- 
lelance. Alph. Bean^t-atid Champa- 

•L-A. Leclerc, Dr Geo Radeaux. »
Albert La&alle, fi. GuHlemette et un 
grand nombre d’autres. 1

que celui qui vous a servi* d«ml* 
quatre an* à la Chambre des corn*nrmnes”.

Le docteur Malouf, mji a parlé 
aPrps candidat, à dmnande aux électeur* de langue italienne d’ap- 
uuyer la candidature du docteur 

0nt adrmé ïa parole
â cette assemblée: MM. F gnfc-- 
ville, P. Lopa, L. Corbe. Ô. Inco­
ron ato et quelques autre*.

Histoire de l’art
Vendredi soir, le 23 du courant, 

lé PPofeMwr J.-B. Lagacé donnera 
à PUnivcrsite la deuxième leçon de 
son roura d'histoire de l’Art.

Il traitera de Fart -assyrien.

AL Herbert Marier, parlant hier 
soir à la Pointe St-Charles en fa­
veur du docteur Guérin, candidat 
libéral dans Ste«Anne, a été cnnuvé 
par un interrupteur qui, faisant mi­
ne d* lui poser des questions, a fail­
li prononcer un grand discours à 
sa place.

Le docteur Guérin et Kirk Came­
ron avaient d’abord parlé et il y 
avait quelques interruptions sans 
importance, à l’arrière do la salle. 
Aussitôt que M. Marier eut pris la 
parole, un vieillard commença à 
crier et à agiter se* mains. Ne com­
prenant pas ses questions, le minis­
tre l’invita à avancer.

L’interrupteur n’obéit pas immé­
diatement, mal* il surgit tout à 
coup et posa une série de questions 
« M, Marier. “Pouvez-vous m’ex­
pliquer, demanda-t-il, pourquoi M. 
Mackenzie King offre des porte- 
feuilllty à des llbre-échangist-M, 
alors que vou* êtes supposé être un 
protectionniste avancé?” L’inter­
rupteur continua «ir ce ton et cha-

3Up ‘Pte -'*• Marier allait répon-
re il lui posait une nouvelle ques­

tion, et de façon si naïve qu’il mit 
les rieurs de son côté.

*<'u£.urte Question du docteur Gue­
rin, J interrupteur répondit que son 
nom était Smith. Comme -Smith re- 

docteur Guerin 
qui lui ordonnait de s’asseoir, deux 
policier» saisirent Smith, mais M. 
Manier demanda qu’on le laissât.

M. Marier reprit: “Sa question est 
très Fwtf, mais il a tout à fait tort. 
Le cabtnot n est pas composé de li- 
Dre-rcTwmgiates; le gouvernement 
n est nas en faveur du libre-échan­
ge, H ne l’a jamais été et il ne le 
sera jamais.” M. Marier continua 
en expliquant qu’il était un protec- 
tjonniate modéré, 11 parla du con­
flit d opinion qui existe entre l’est 
et J ouest. Les gens de l’ouest, au 
noitfbra de deux millions. dit-H, ne 1 
peuvent, nas être abandonné* et ils | 
doivent être représenté* au conseil 
de la nation. M. Marier continua 
f"di-”n<<TU|! était prêt â s’asso- 

. T. ,tout ConasUen libéral qui 
voulait la prospérité du pays.

Comme l’auditoire approuvait ae* 
Marier se tourna du 

a.. Pteur et lui deman.
mainte-FmÜ17» «a* v*e traita Un 

l”f el répondit: Oui. Un peu phi.L<ÿ’J*4jJ€JM*rd d<’»a«t admettre :
ri Al L*LM rl^i* TOUS <ldmr* -heaucoup
vôui^&rmrr ra,ni,,rfje

M. Théoduie Rhéaume a tenu 
trola assemblée* hier soir — 
Le discours de l’adversaire de 
M. Patenaude à Youville.

M. Théoduie Rhéaume, candidat 
libéral dans Jacques-Cartier, a tenu 
trois assemblées hier soir, la pre­
mière au Country Club de Valois, la 
seconde au Candover Club et la 
dernière à l’école Youville.

M. Rhéaume s'est d’abord rendu à 
Valois, puis est revenu à la salle de 
l’école Youville. Les orateurs 
étaient MM, Arthur Geoffrion, Phi­
lippe Monette, George Cromp et J.- 
\V.-J. Cardin.

La salle, à Youville, était remplie 
à sa capacité et M. Rhéaume a rem­
porté un franc succès.

M. Rhéaume a reproché à M. Pa- 
tenamie de ne pas avoir le courage 
de se montrer sous ses véritables 
couleurs. Il a demandé à M. Pate­
naude, tout le long de la campagne, 
pour qui il voterait une fois au par­
lement et si, ayant le pouvoir de 
mettre M. King ou M. Meighen au 
pouvoir, qui il mettrait?

C’est là une question très simple 
et des plus importantes. Les élec­
teurs consciencieux ont le droit de 
savoir ce qu’entendent faire leurs 
candidats en Chambre. M. Patenau­
de n’a daigné répondre à aucune 
question et s’est réfugié dans des 
déclarations alambiquées et équivo­
ques dont le principal mérite était 
avant tout de ne rien dire, prétend 
M. Rhéaume. “Quand, dit-il, je de­
mande à M. Patenaude si, détenant 
la balance du pouvoir, il y mettra 
M. Meighen ou M. King, je ne lui de­
mande pas ce qu’il pense de l’un ou 
de l’autre, mais seulement et uni­
quement à qui il donnera son ap­
pui.

“Car il ne faut pas se faire d’illu­
sion, le soir du 29 octobre, si M. 
King n’est plus ou pouvoir, ce sera 
M. Meighen qui sera premier minis­
tre. Tl est donc important de savoir 
ce qu’entend faire M. Patenaude et 
ce dernier, à moins de prendre ses 
électeurs pour des benêts, doit se 
prononcer.

“Mai* M. Patenaude en refusant de 
répondre a donné la plus belle 
preuve de la duplicité de sa campa­
gne. M. Patenaude est le lieutenant 
de M. Meighen et il ne peut le désa­
vouer trop ouvertement. M. Meig­
hen, convaincu de ne pouvoir ama­
douer le Québec, a chargé M. Pate­
naude de le faire. Le “sauveur” du

Kl est arrivé couvert d’une fausse 
pendance et s’est mis à tomber 
à bras raccourci sur le gouverne­

ment King. Il s’est gardé soigneuse­
ment de faire connaître scs tracta­
tions avec M. Meighen, certain 
qu’en pareil cas, c’eût été la défaite 
certaine, ajoute M. Rhéaume.

“M. Patenaude voit des abîme* 
d’horreur dans King et ne trouve 
rien à dire sur Meighen, auteur vé­
ritable des lois de haine dirigées 
contre nous, Meighen, le plus farou­
che impérialiste anticanodien qui 
ait passé sur la terre canadienne, le 
bonhomme qui jurait de mettre le 
Ganada en banqueroute pour sauver 
l’Empire et qui, récemment, à une 
menace de guerre anglo-turque, 
criait: “Nous sommes prètsf’ et 
gourmandait King de ne pas en 
crier autant.

“M. Patenaude a pour principaux 
supports tous les journaux meig- 
henistes de la province, le Slar, 
journal de lord Atholstan, le pontife 
impérialiste canadien, la Gazette, 
etc.

“Et M. Meighen éventait candide­
ment la mèche lorsqu’il se vantait 
il y a quelques jours d’avoir une 
vingtaine de députés élus dans le 
Québec, dit M. Rhéaume. On sait 
qu’à part de M. Monty, les candi­
dats de M. Patenaude sont de ver­
tueux indépendants qui affirment 
tous en particulier qu ils ne veulent 
pas de Meighen. Ou donc M. Meig­
hen prendra-t-il sa vingtaine de dé­
putés? Cette attitude de M. Pate­
naude n’est guère courageuse ni 
très digne. Il se présente en sc di­
sant indépendant de MM. King et 
Meighen. Une fois en Chambre, on 
peut être sûr qu’il votera pour met­
tre Meighen au pouvoir. S’il est élu, 
M. Patenaude pourra se demander 
si c’est pour mettre Meighen au 
pouvoir que les électeurs l’auront 
choisi et si, connaissant scs vérita­
bles principes, ils l’auraient choi­
si.”

M. Rhéaume accuse M. Patenaude 
de publier dans le Star des annon­
ces où il tronque le* chiffres con­
cernant le tarif et nos importations. 
Les chiffres donnés, dit M. Rhéau­
me, sont falsifiés, et si M. Patenaude 
tient à jongler avec les chiffres, il 
devrait au moins prendre la pedno 
de référer aux livres officiels.

M. Arthur Gooffrion a parlé de la 
question de protection. “Le* conser­
vateurs, dit-U, parlent du tarif, tout 
comme si le pays était en danger, 
si toute notre organisation écono­
mique avait été bouleversée. La 
question du tarif aura été à l’élec­
tion de 1925 un véritable truc 
d’élections. I! est pitoyable que des 
politiciens faussent ainsi la menta­
lité des ge.ns et détournent leur at­
tention des véritables problèmes 
nationaux. Il faut garder dans cette 
question du tarif de la mesure. Le 
tarif ne doit être appliqué que pour 
soutenir les industrie* profitables 
au pays et pour assurer en même 
temps au Canada un revenu suf­
fisant pour l’administration du 
pays. Il ne faut p«5 oublier que le 
tarif est une mesure de guerre éco­
nomique et donc de nature a atti­
rer dos représalle», et dont U ne 
faut pas en conséquence NHiser. Le 
gouvernement King est décidé a 
maintenir tes industries profitables

| Assemblée en faveur de M. J.-A. 
Mercier — M. N.-K. Laflam- 
me prononce un discours.

M. J.-A. Mercier, candidat libé­
ral dans Laurier-Outremont, a par­
lé dans la salle de l’école Lajoie, 
hier soir. Outre M. Mercier, les ora­
teurs ont été Me iN.-K. Laflanunc, 
M. Armand Lebeau, président de la 
Jeunesse libérale. Me W.-A. Patter­
son et M. C.-E. Grave, échevin 
d’Outremont.

A la demande de M. Foley, un 
des présidents de l’assemblée. Je 
candidat a parlé en anglais. Com­
mençant par établir un parallèle 
entre la conduite des deux chefs 
politiques dans la présente campa­
gne. M. Mercier dit que M. King est 
venu nous exposer son programme 
à Montréal meme, mais que M. Mei­
ghen, lui, n’a pas voulu venir dans 
la province. Nous avons de plus en 
plus raison de croire qu’il se fait 
représenter ici pax M. Patenaude. 
Six provinces du pays ont été una­
nimes à réprouver les idées de M. 
Meighen. Par ses derniers discours, 
M. Meighen établit qu’il a toujours 
le même programme.

M. Mercier ajoute qu’aujourd’hui 
comme au temps de Laurier on ac­
cuse les libéraux de vouloir ruiner 
nos industries. Et cependant, dit- 
il, nous avons connu une prospéri­
té sans égale sous Laurier. Tou­
chant à la question du tarif, il af­
firme que l’entrée dans le cabinet 
de M. Massey constitue une écla­
tante réponse aux adversaire* du 
parti. M. Mercier parle aussi de la 
commission tarifaire et fait obser­
ver qu’elle comptera des représen­
tants de toutes les classes du pays. 
Il termine par un éloge du parti 
libéral, qui. a toujours été et sera 
to.; our* le parti du peuple.

rèsMe Laflamme, apr 
' l’msl

--------- .—, js avoir tracé
a grands traits /histoire du parti 
libéral, touche la question de la 
préférence britannique. Il dit que 
la préférence n’a nullement affec­
té nos industries. Il dit ensuite que 
la politique libérale tend à favori­
ser le développement de nos indus­
tries fondamentales : l’agriculture, 
/exploitation de nos pêcheries, de 
nos mines et de nos forêts. Il re­
proche aux conservateurs de ne 
pas donner au mot protection »e 
même sens que lui donnait sir 
John Macdonald. M. Laflamme s’est 
aussi attaqué aux arguments qu’em­
ploient les conservateurs, et s’est 
appliqué à en démontrer l’illogis­
me. Notamment, il reproche â M. 
Meighen de blâmer aujourd’hui le 
gouvernement d’avoir réduit les 
taux sur les instruments aratoires 
quand, en 1923, il blâmait le gou­
vernement de ne pas abaisser ces 
taux._____ _

Les incidents
greco-btilgares

Athènes, 22 (S. P. À.). — Le gou­
vernement grec a envoyé un ulti­
matum de 48 heures à la Bulgarie 
à la suite de /incident de la fron­
tière de Demirhissar. Il demande 
une indemnité de 2,000,000 de 
francs français, de® excuses offi­
cielles et la punition des officiers 
bulgare* responsables.

Le premier ministre Pangalos dé­
clare que les troupes grecques n’ont 
pas violé le territoire bulgare, mais 
qu’elles ont été établies sur la fron­
tière. L'initiative des autres mesu­
res militaires a été laissée au géné­
ral commandant du troisème corps 
d’armée à Salonique.

Athènes, 22. — Le premier mi­
nistre Pangalos a accepté la déanis- 
sion de son ministre des affaires 
étrangères M. Rendis. Le ministre 
de la marine, /amiral Hadjiririakos, 
assumera les charges de ministre 
des affaires étrangères provisoire­
ment. ______

Courte séance du
conseil municipal

Los èc he vins ont adopté un nou­
veau règlement, au cours d’une 
courte séance de routine, mardi 
après-midi, le règlement des comp­
teurs à eau et des boyaux d’arro­
sage. Les autres projets de règle­
ments, inscrits au feuilleton, y 
compris celui de la construction 
dans Notre-Dame-de-Gràce, sont 
restés en suspens.

‘De règlement des compteurs à 
eau exempte le» lessiveuses auto­
matiques de l’impôt de $5 par an­
née, quand elles sont employées 

our usage domestique ou par des 
aveusc* à gage* dans des maisons 

privées. Les autres sont sujettes à 
la taxe.

Le comité exécutif n soumis qua­
torze rapports pour divers travaux, 
dont 6,193 pour de* trottoirs et 7,- 
347 pour des égouts.

Pls

au pays par te tarif, mais son grand 
crime, le crime qui a fait surgir Pn- 
tenaude sur le* épaules d’un grou­
pe de gros financiers, ctest de n’a­
voir pas voulu faire le jeu des in­
dustries qui sont un fardeau pour 
le consommateur et qui veulent 
payer à leurs actionnaires de gros 
dividendes sur du capital imagi­
naire.

“C’est la grande faute du gouver- 
hement King d’avoir pris le parti 
de* petit*, des faibles, de* éternels 
exploités contre les exploiteurs, 
d’avoir défendu le consommateur 
contre la rapacité des homme* d’ar­
gent.

“Le gouvernement King aidera tes 
industrie* nationales mais combat­
tra les trusts et les monopoles d’ex- 
ploltatlon.”
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Vendredi chez Dupuis
fl DUPREXLa marque

sert à désigner nn article que nous avons choisi parmi tous 
les autres à cause de sa qualité et de son prix modique, et 
que nous pouvons recommander à notre clientèle en toute 
confiance.

Il y a des marchandises “Duprex” dans presque tous nos 
rayons. Demandez-les et jugez de leur valeur.

Les Chaussures
n DUPREX

POUR HOMMES
sont de plus en plus populaires 
et nos assortiments d’automne 
et d’hiver «ont plus variés que 
jamais. Modèles élégants et 
confortables, en veau tan ou 
noir. Et le prix 
n'est que .... 5.00

Chandails
DUPREX

Chandails de laine pour gar­
çons. Tricot épais et très sou­
ple; col châle, poches sur les 
côtes. Nuance bleu royal avec 
dessin* blancs au col, man­
chettes et poches. Chauds et 
durables. Poitrine : ‘O 
26 à 34...................■ « O
Dupuis Frères — Au rez-de-chaussée

Paletots
d’Hîver

Pour Hommes

23.50
•j Ces paletots sont en molleton anglais ou 

en frieze irlandaise très pesante et tout 
laine; doublure en tweed foncé. Bonne 
confection. Modèle Ulster 
avec col tempête. Vendredi 23.50

Paletots d’Hiver
13.50

En bon tweed brun; modèle Ulsterette avec col tempête. 
Bonne confection. Tailles ; 34 à 46.

Dupuis Frères — Au rez-de-chaussée.

Vendredi, Vente de

GILETS - TRICOTS
POUR HOMMES

4.95
Valeurs de 6.50 à 10.00

Il

Quelques échantillons des fameuses marques “Wolsey” et 
“Morley” sont compris dans le lot. Ceux-ci, genre boutonné 
en avant, avec manches et sans col; choix varié de nuances. 
Les autres sont en gros tricot Jumbo, avec col châle, en 
brun et noir.

H y a aussi des chandails (pull-over) avec col châle de 
nuances unies avec rayures contrastantes. Une offre peu 
ordinaire, surtout ati commencement de la sai- A OC 
son. Tailles ; 36 à 44. Notre prix de vente ..

Dupul» Frère» — Au rn-de-chutiuée.

Paletots d’Hiver
(i

DUPREX
pour garçons de 13 à 18 

ans.
En tw'eed anglais tout laine très 
épais, avec envers quadrillé, 
gris foncé, gris pâle et brun 
pâle; taille : 31 à 36. Une va­
leur exception- 00exception­
nelle à .. .. .

Dupul» Frfrn — Au premier

Chrysanthème
Géant

Une fleur merveilleusement 
belle de tontes le* nuances na­
turelle*. Le* pétales sont on­
dulés à la main. 5 pouces rte 
diamètre sur tige de 20 pouces.
Chacun ................................. ..
La douzaine............. ... 1.50

Du put* Frère» — Au troisième

J.-tf. 0»»»l*. Fri». Albert OnpuU. Viee-Prfo. A.-J. n»»»l. Dlr»ete«r-G4rsal 
r*»» Sainte-Catherin», Dem.ntlrnr. 8»! nt « A n d r» et S«lnt-nir1»t*ahe.
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